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De notre correspondant 
à Rome Georges Huber

A l’audience générale de mercredi, 
avant de prononcer son discours habi­
tuel, le saint-père a fait la déclaration 
suivante touchant Mgr Marcel Lefèb- 
vre :

« Vous attendez peut-être de nous, 
ce matin, un commentaire sur la célé­
bration de la messe à Lille par Mgr 
Marcel Lefèbvre. Il était déjà sus­
pendu a divinis  et il lui était donc in­
terdit de célébrer cette messe, pour 
avoir en fin juin ordonné des prêtres à 
Ecône, nonobstant les normes cano­
niques contraires, qui lui furent 
explicitement rappelées en temps 
utile, et nonobstant notre intervention 
fraternelle pour le faire se désister 
d’une ligne de conduite si dommagea­
ble à l’Eglise entière.

Et vous attendez peut-être que nous 
répondions aux très graves accusa­

tions proférées publiquement par lui 
contre ce siège apostolique, contre le 
récent concile et contre notre per­
sonne.

Eh bien non ! Nous nous abstien­
drons, pour le moment, de toucher à 
cette affaire, encore qu’elle se soit 
aggravée dans ses termes objectifs, et 
qu'elle cause un surcroit d'amertume 
à l’Eglise et à notre personne.

Il est clair que nous ne pouvons pas 
ne pas vivement déplorer le geste de 
Mgr Lefèbvre.

Frappée par le Seigneur pour in d i­
quer par une image le programme de 
son œuvre de salut dans le monde et 
dans l ’histoire, la form ule : « je cons­
tru ira i mon Eglise » (Math. 16, 18) re­
tiendra encore notre attention. Elle 
nous fera m ieux comprendre l'actua-

Mais pour le moment nous vous 
inviterons, vous, ainsi que tous les ec­
clésiastiques fidèles et les catholiques 
-  pour ne pas dire toutes les person­
nes de bon sens qui suivent avec un 
douloureux intérêt cette triste affaire -  
à prier le Seigneur pour qu'il inspire à 
notre confrère et à tous ceux qui le 
suivent de meilleurs conseils et une 
authentique fidélité à la sainte Eglise 
catholique, sur la paix et la concorde 
de laquelle nous implorons l’abon­
dance de la grâce divine.

lité du Christ dans notre temps. Cette 
form ule nous révèle avant tout la per­
manence du Seigneur Jésus parmi 
nous. Saint Ambroise écrit : « Où est 
Pierre, là est l ’Eglise ». Cette célèbre

Suite page 31

Là où est Pierre, là est l’Eglise

FC Sion
Héroïque

résistance
Voir page 11

r ----------------------- 1
I m S I a 4 a  |( Nouveau pilote

i | chez Ferrari
i l

J l__
Voir page 15

LES «VACHES DE LA SÉCHERESSE» 
QUITTENT LE VALAIS

EXPÉRIENCE CONCLUANTE
SION. -  Les premières « vaches de 
la sécheresse », ces vaches, qui au 
nombre de 3000 avaient gagné le 
Valais à l’heure où la sécheresse 
sévissait dans plusieurs régions du 
pays, viennent de quitter les hauts 
alpages où elles se trouvaient 
depuis le début de l’été.

En effet, la première apparition 
de la neige en altitude a poussé 
certains propriétaires à descendre 
plus vite que prévu une partie du 
bétail non habitué aux caprices du 
temps dans les Alpes.

L’expérience 1976 en ce domaine

a été tout à fait concluante. Elle le 
fut non seulement pour les fer­
miers fribourgeois, vaudois ou au­
tres, qui trouvèrent ainsi une solu­
tion à leurs problèmes, mais égale­
ment pour les Valaisans qui eurent 
ainsi la possibilité de venir en aide 
à leurs voisins tout en donnant un 
aspect nouveau aux prairies et aux 
alpages que plus aucune bête ne 
broutait.

On pense qu’avant le 20 septem­
bre déjà, les 3000 « vaches de la sé­
cheresse » auront quitté leur séjour 
d’été.

L'ANGLETERRE A SEC
Beaux gazons fins et verdoyants 

tournant à un jaune exécrable, 
parcs et jardins d ’agrément prenant 
un aspect de terre brûlée, réservoirs 
dim inuant comme un tonneau des 
Danaïdes au po in t de ressembler à 
une pauvrette petite mare... C ’est 
l ’Angleterre à sec -  aussi sec que le 
Sahara, est-on presque tenté 
d ’ajouter, dans la chaleur ambiante  
-  traversant actuellement l ’une des 
crises les plus étranges de son his­
toire.

A savoir, donc, une sécheresse 
exceptionnelle, dont les effets né­
fastes se fon t déjà sentir, notam ­
ment dans l ’agriculture, mais dont 
les pires sont encore à venir, 
annonce-t-on avec pessimisme. Les 
yeux braqués sur un c ie l im m ua­
blement bleu, où pas un seul nuage 
no ir ne promet la moindre goutte 
de p lu ie  ! Dans un pays au c lim at 
réputé maussade, avec ses brumes 
et ses brouillards, ses nuits hum i­
des et où, en raison de la fréquence 
des averses, l ’homme de la C ity ne 
sort jam ais sans être m uni de son 
trad itionnel parapluie...

« La pire sécheresse que nous 
ayons connue en Angleterre et au 
Pays de Galles depuis cinq cents 
ans », affirm e le Conseil na tiona l 
de l ’eau (en exagérant quelque peu, 
semble-t-il, les archives détaillées 
relatives aux conditions météorolo­
giques n ’ayant commencé à être te­
nues q u ’en 1727). Puis, demandant 
instamment à la nation : « A idez- 
nous à la combattre  ». Point de dé­
part de toute une campagne auprès

de l ’op in ion publique : « Pensez à 
deux fo is avant de vous servir 
d ’eau, assurez-vous q u ’aucun rob i­
net ne fu it, faites votre vaisselle à 
la  main, ne jetez aucune eau avant 
d ’être certain de ne pouvo ir l ’u t i l i­
ser à nouveau... »

En être là, après deux m ille  ans 
de civilisa tion , de découvertes 
scientifiques et de développement 
technologique ! De quoi en rester 
baba. « Laissez périr vos plantes, 
songez à l ’industrie  », in tim e M. 
Denis Hozvell. M in istre des sports 
(et « des loisirs », à la socialiste), i l  
n ’ava it ju sq u ’ic i q u ’une fo is fa it 
bruyamment parle r de lu i : lorsque, 
voic i quelques mois, aussi a n ti­
sportif q u ’i l  se peut, i l  in te rd it à 
une équipe rhodésienne de cricket 
de venir jouer en Angleterre. En 
vertu des sanctions du « machin » 
onusien ! Et le vo ic i qu i se voit 
confier la charge de coordonner 
« les activités des divers départe­
ments m inistériels qu i lu ttent 
contre les effets de la sécheresse ».

Le choix de ce M. Hozvell, per­
sonnage mineur, est dû au premier 
m inistre Callaghan, présidant 
l ’autre jo u r une brève réunion de 
son cabinet pour décider des mesu­
res à prendre, face à une dérou­
tante météorologie. A vrai dire, i l  
n ’en fu t prise aucune de décisive, si 
ce n ’est une déclaration de principe  
soulignant q u ’en matière d ’appro­
visionnement d ’eau, p rio rité  sera
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KENNEDY SOUTIENDRA CARTER
NEW  YO R K  (ATS/AFP). -  Jimmy 
Carter, le candidat démocrate à la 
présidence, a reçu mardi la promesse 
d ’un soutien actif d ’Edward Kennedy. 
Le sénateur du Massachusetts, après 
un entretien en tête à tête à W ashing­
ton avec l ’ancien gouverneur de 
Géorgie, a assuré qu ’il ferait tout ce 
qui est en son pouvoir pour assurer la 
victoire de M. Carter dans le Nord-Est 
des Etats-Unis. C ’est la première fois 
qu’Edward Kennedy prend parti avec 
autant de netteté pour le candidat 
démocrate, dont il avait à l ’évidence 
boudé l ’investiture lors de la conven­
tion de New York, en ju ille t.

Ce fu t ainsi une bonne journée pour 
M. Carter qui, dans la matinée, avait 
entendu les dirigeants syndicaux as­
semblés autour de M. George Meany, 
le président de l ’A FL-C lO , lu i ap­
porter l ’assurance de mener « la plus 
puissante campagne « de soutien » ja­
mais organisée par les syndicats ». 
« M. Meany, a rétorqué sèchement 
Robert Dole, le colistier du président 
Ford, ne parle pas en fa it au nom des 
travailleurs américains ».

Pendant le même temps, le candidat 
à la vice-présidence aux côtés de 
M. Carter, M. W alter Mondale recueil-

Mgr Lefèbvre : la messe de Lille 
Le pape: le silence pour l’instant

la it à Sacramento (Californ ie) la réaf­
firm ation d ’une aide sans lim ite  du 
gouverneur de Californie, M. Edmund 
Brown, qui fu t le dernier opposant 
déclaré de l ’ancien gouverneur de 
Géorgie au sein du parti démocrate.

M.  Gerald Ford 
et la politique de défense

Le président Ford a attaqué hier à 
Washington les « voix de l ’abandon » 
qui voudraient retirer les forces am éri­
caines de leurs positions en Europe et 
en Asie.

Dans un discours visiblem ent dirigé 
contre son riva l démocrate, Jimmy 
Carter, qui a préconisé un « rep li gra­
duel » des forces américaines de 
Corée du Sud, M. Ford a affirm é : 
« Le monde est toujours aussi dange­
reux. Nous ne pouvons pas poser nos 
armes dans le seul espoir que les au­
tres en feront autant ».

M. Ford qui parla it devant la con­
vention de la Garde nationale am éri­
caine, organisation formée de réser­
vistes, n ’a pas mentionné une seule 
fois le nom de M. Carter, mais ses 
paroles étaient nettement dirigées 
contre le candidat et le parti démocra­

tes auxquels le président a reproché 
de vou lo ir réduire les dépenses de la 
défense nationale.

Sortilège de la lumière
Dans cette ruelle de Grimentz, l'abondance de fleurs rétrécit l'espace, accapare l'attention et entraîne une 
impression de somptuosité, d'éclat et d'exubérance. Seuls de légers mouvements de nuages font jouer la 
lumière. Ces géraniums de premier plan confèrent un profond romantisme à cette architecture curieuse faite de 
mélèze moiré. Ces bâtisses, nous les avons rencontrées, regardées, écoutées. Elles nous ont raconté une très 
belle histoire, un peu rugueuse, un peu sauvage et très tendre, une histoire de nature, d ’amour et de liberté. 
Heureux campagnard qui vivait dans ce village où les façades des chalets s'enflamment de fleurs comme une 
ode adressée au soleil. Photo NF
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Que voterez-vous le 26 septembre?
L’article 37 bis, 3e alinéa, proposé pour inscription dans la Constitution par la 

Fédération suisse du personnel des services publics (VPOD), est conçu en ces 
termes :

« La Confédération instituera, par la voie de la législation, une assurance 
fédérale pour la couverture de la responsabilité civile des détenteurs de véhicules 
à moteur et de cycles ».

La situation en 1970
N ’étaient les tendances politiques éta- 

tistes de la V PO D  et ses besoins constants 
de nouveautés à tout prix pour garder son 
prestige, on pourrait être tenté d ’ad h érer à 
cette dém arche p ré tendan t servir les 
intérêts des usagers « m écanisés » de  la 
route. En effet, l’initiative avait été lancée 
au m om ent où l’explosion des charges 
avait am ené les com pagnies d ’assurance à 
augm enter sensiblem ent d ’un coup les 
primes de cette branche. Mais les rem ous 
provoqués à l’époque se sont, depuis long­
tem ps, apaisés.

Il faut aussi rappeler q u ’au  m om ent du 
lancem ent de cette initiative, on se trouvait 
à la veille des élections fédérales de 1971.

De telles circonstances favorisent toujours 
des dém arches de caractère plus douteux 
que généreux. C 'était, pour la V PO D , une 
fois de plus l’occasion de prendre à partie 
notre systèm e d ’économ ie libérale. Bien 
sûr, avec sa doctrine, cette organisation 
para-politique s’assure des sym pathies en 
dehors de son fief ; m ais beaucoup  de 
fonctionnaires, m êm e parm i ses m em bres, 
se gardent de partager ses tendances et 
propositions extrém istes.

Le programme du 57e Comptoir suisse

Du 11 au 26 septembre 1976
Ainsi que le com m andent tout ensem ble 

le caractère  de son en treprise et la tra ­
dition, le 57' C om ptoir suisse inscrit à son 
program m e un  nom bre im portan t de jo u r­
nées e t m anifestations soulignant son  offi- 
cialité.

Le samedi 11 septembre, sa journée 
d'ouverture, présidée par le conseiller 
national Jean-Pascal D elam uraz, syndic de 
Lausanne, sera dédiée à l’information. Elle 
réunira quelque centaines de journalistes 
suisses et étrangers. T enue par M. Marc-A. 
Muret, directeur général, la conférence de 
presse perm ettra d ’entendre successive­
ment M. Cyrill Tchim orin, présiden t cen­
tral de la Fédération suisse des journalistes, 
s’exprim ant au nom  de la presse écrite, 
parlée et audiovisuelle, M. Raym ond 
Martel, secrétaire général de l’A ssociation 
de la presse étrangère en Suisse, M. C hris­
tian Kobelt, p résident de l’Union suisse de 
la presse techn ique et professionnelle.

Le lundi 13, la journée de l’Egypte, hôte 
d ’honneur, sera m arquée de l’inauguration  
du pavillon économ ique de l ’en trée p rinci­
pale et de l’exposition sculp tures an tiques 
dans les jardins. Le mardi 14, lors de la 
journée du Cameroun, hôte d 'honneur, l’i­
nauguration officielle du pavillon de la 
G rande-A venue sera agrém entée de

ovo ri p i

O VO M ALTINE  
le matin et à toute heure-  
pour rester 
en forme et 
plein d’entrain 
toute la jour­
née. Dans votre 
tea-room  
ou restaurant 
habituel.

76.12.01a____________

L’UVT à l’œuvre
Présence valaisanne à Helsinki

La compagnie de navigation aérienne 
Finnair, en collaboration avec l’agence de 
l’O ffice national suisse du tourisme à 
Stockholm et la participation de l'UVT, 
organise du 17 au 19 septembre prochain 
une foire touristique à Helsinki à l’inten­
tion de représentants d ’agences de voyages 
et de compagnies aériennes. L’exposition  
est également ouverte au public et pendant 
toute sa durée sera projeté le film UVT 
Valais-Hiver. Sympathique présence va­
laisanne qui ne manquera pas son effet 
auprès de nombreux amateurs de sports 
d’hiver.

Semaine valaisanne à W il/SG

Du 20 au 26 septembre se déroulera à ! 
W il/SG  une semaine valaisanne à laquelle : 
participeront les sociétés de fifres et tam ­
bours et les groupes folkloriques de Viège, 
Visperterminen, Eyholz, Lalden et Balt- 
schiedér. Cette manifestation est patronnée 
par l’Union commerciale et des Arts et m é­
tiers de la ville industrielle saint-galloise. 
Un grand concours offrira aux heureux 
gagnants des séjours dans différentes 
stations valaisannes.

La prospection touristique en Suisse 
orientale par l'UVT et les stations est très 
soutenue depuis quelques années. En effet, 
après Zurich, Winterthur, Rapperswil et 
Spreitenbach, la cité de Wil consacre 
également une semaine à notre région 
touristique.

Le Valais touristique à Paris

L’UVT, en étroite collaboration avec 
l’ONST à Zurich et son agence à Paris, 
organise dans la Ville Lumière, dès le 11 
octobre et pour une durée d’un mois, 
diverses manifestations, dont une semaine 
gastronomique et une exposition à carac­
tère touristique, com plétée d’un stand d ’in­
formation desservi par une hôtesse de 
l’UVT.

dém onstrations du célèbre corps de d an ­
seurs cam erounais. Le lendem ain, mercredi 
15, l’O ffice suisse d ’expansion com m er­
ciale présidera une journée économique 
égypto-suisse.

Le jeudi 16 septembre, placée sous la 
présidence d ’honneur de M. K urt Furgler, 
vice-président du Conseil fédéral, la jour­
née officielle du 57' Comptoir suisse réu n i­
ra la très im posante  assem blée de près de 
800 délégués de  nos autorités civiles, ecclé­
siastiques et m ilitaires, du corps d ip lom ati­
que suisse et étranger, les délégations des 
hôtes d ’honneur et des milieux 
économ iques. Les discours d ’usage seront 
prononcés p ar M. Em m anuel Faillettaz, 
président du Com ptoir suisse, M. E douard 
D ebétaz, président du G ouvernem ent du 
can ton  de V aud, et par M. K urt Furgler, 
v ice-président du Conseil fédéral.

La prem ière sem aine de la 57' Foire n a ­
tionale de Lausanne verra se dérou ler deux 
de ses quatre  marchés-concours officiels 

-  av iculture e t bovins - ,  le sam edi et le 
dim anche du  Jeûne fédéral é tan t retenus 
par l’exposition canine internationale, ren­
dez-vous d ’éleveurs et de cynophiles de 
très nom breux pays.

La deuxièm e sem aine s’ouvrira, le mardi 
21 septembre, sur la journée des métiers, 
dédiée à l’exposition professionnelle 
« Lum ière et styles » que patronne l’Office 
d ’électricité de la Suisse rom ande. Le mer­
credi 22, la journée du cheval et de l’infor­
mation agricole bénéficiera du concours du 
groupe d ’am azones du  C halet-à-G obet, les 
halles rurales accueillant en fin de sem aine 
le m arché du m enu bétail et poneys 
rom ands.

Le vendredi 24 septembre, ce sera la 
grande .fête de l’am itié confédérale par la 
célébration de la journée du canton 
d’Argovie, hôte d ’honneur. Celui-ci a tenu 
à placer cette festivité sous le signe de la 
jeunesse en y associant les écoliers de la 
ville de Zofingue qui l’anim eron t de leur 
juvénile gaieté. A la cérém onie officielle 
prendront part les gouvernem ents can to ­
naux argoviens et vaudois in corpore, les 
délégations des autorités com m unales des 
deux cantons, les représentants de 
l’économ ie et de nom breuses personnalités.

Deux journées des aînés sont fixées les 
14 et 21, la journée des exposants le 
vendredi 24 et celle du costume vaudois le 
dim anche 26. La clôture officielle du 57' 
C om ptoir suisse sera proclam ée, au soir de 
ce d im anche 26, p ar M. Marc.-A. M uret, 
directeur général, qui dressera un prem ier 
bilan d ’une foire portée au succès par plus 
d ’un dem i-siècle d ’expérience et de trad i­
tion. SP

Depuis, beaucoup d’eau a coulé 
sous les ponts

N ous som m es au jo u rd ’hui en 1976. 
B eaucoup d ’eau a coulé sous les ponts 
depuis le début, de cette décennie. Dès 
1971, une com m ission d ’experts se mit à 
l’étude du dossier com plet de l ’assurance 
responsabilité civile des véhicules ; quel­
ques m ois après, le Conseil fédéral chargea 
la Com m ission suisse des cartels d ’exam i­
ner les conditions de concurrence et la 
politique des prim es des com pagnies d ’a s­
surance.

Conclusion des deux com m issions : il 
n ’y avait aucune raison de m odifier le 
systèm e actuel ; elles rejetaient toute  form e 
possible d ’étatisation. Bien plus encore, 
elles jugeaient nécessaire l ’augm entation 
des primes, les com pagnies ayant des 
marges de bénéfice sans rapport avec les 
bruits que l’on avait fait courir. Le gouver­
nem ent -  qui n ’a guère la répu tation  d ’être 
« capitaliste » -  arriva aux m êm es conclu ­
sions. Enfin, par 110 : 32 voix au  Conseil 
national et m êm e à l’unanim ité aux  Etats, 
le Parlem ent recom m anda le rejet de l’ini­
tiative.

Les citoyens doivent dire 
ce qu’ils pensent

Mais, naturellem ent, le peuple et les 
cantons sont souverains. O r, l’initiative de 
la V POD est l’un des deux objets du 
scrutin  fédéral de fin septem bre. La 
plupart des partis se sont déjà p rononcés à 
son sujet ; cela ne veut pas tout dire. Mais, 
à part les socialistes -  p a r solidarité avec la 
V PO D  -  et les popistes favorables à  toute 
étatisation, le rejet de l’initiative p ar les 
groupem ents politiques a été si m assif, que 
ses chances de succès en ont encore été 
dim inuées.

A moins q u ’elle ne bénéficie d ’un 
nom bre toujours trop  g rand de citoyens 
croyant q u ’on peut se passer d ’eux. Or, 
com pter su r les autres, c ’est toujours un 
m auvais calcul ; en tout cas en un d i­
m anche de votations ! (eps)

9e révision de l’AVS
Le moment est venu de réagir

On reproche bien souvent en haut 
lieu aux représentants des arts et 
métiers de mener une politique négative 
face aux propositions qui leur viennent 
de Berne. Ces mêmes milieux se sont- 
ils une fois demandé le pourquoi d’une 
telle attitude ? Je réponds non, car leur 
manière de faire se serait sans aucun 
doute m odifiée. Chacun sait que ces 
prochaines années, les artisans, 
commerçants et indépendants seront 
soumis à de nouvelles charges sociales 
et fiscales très importantes, si toutes les 
propositions du Conseil fédéral sont ac­
ceptées :

-  assurance chômage obligatoire
-  prévoyance vieillesse obligatoire 

(2' pilier)
-  taxe sur la valeur ajoutée (T.V.A.).
Com m e si cela ne suffisait pas, le

Conseil fédéral vient de prendre une 
décision concernant la 2' révision de 
l’AVS, qui sera lourde de conséquences 
pour les milieux des arts et métiers. 
D ’après les nouvelles propositions, le 
petit avantage consenti aux indépen­
dants en ce qui concerne le taux de 
8,9 % au lieu de 10 % sera supprimé. 
Nos conseillers fédéraux oublient-ils 
que les indépendants payent la totalité 
de leur cotisation contrairement aux sa­
lariés pour lesquels l’employeur en 
paye la moitié. Ont-ils oublié 
que nombreux sont les artisans et les 
com m erçants qui payent de gros 
m ontants pour la caisse de solidarité ; 
ce qui fa it que les cotisations sont p lus  
faibles pour l ’ensem ble des travailleurs.

Ce qui est encore plus grave à mon 
sens, c’est la deuxièm e mesure 
présentée par le Conseil fédéral. En 
effet, il est prévu que les personnes qui 
continueront à travailler après 65 ans 
devront à nouveau payer des cotisa­
tions, alors que depuis 25 ans elles en 
ont été exonérées. C’est vraiment un 
beau progrès social que d’obliger les 
personnes qui ont plus de 65 ans à se 
morfondre sur les bancs publics ou

ceux des maisons de retraite. Et qui 
seront les plus nombreux à travailler 
après 65 ans, les commerçants, les ar­
tisans et les indépendants. Comment 
peut-on dès lors s’étonner que nous 
nous élevons contre de telles mesures 
qui frappent d’une manière injuste 
toute une couche de notre population ? 
Qu’une personne qui reçoit son AVS et 
les prestations d’une caisse de retraite 
privée et qui en plus travaille, paye 
encore des cotisations après 65 ans, 
c’est normal. Mais un indépendant qui 
n’a pas de caisse de retraite privée et 
qui se trouve dans l’obligation de 
travailler, eh bien c’est purement et 
simplement scandaleux de le soumettre 
encore à cotisation.

Nous attendons de nos autorités une 
réponse claire et précise à ces questions 
et si ces mesures sont maintenues, nous 
monterons sur les barricades pour 
défendre non pas des privilèges mais 
notre bon droit.

On l’a dit et l’on a assez répété qu’un 
pays fort était un pays qui possédait 
une classe moyenne forte. Le moment 
est venu de passer des paroles aux 
actes.

La pression des impôts, des taxes et 
des charges sociales devient insup­
portable pour nos entreprises. Nous 
savons que les caisses publiques sont 
vides et que l’Etat a besoin d’argent 
pour faire face à toutes les demandes 
de ceux qui pensent que l’Etat- 
Providence doit prendre en charge tout 
ce que l’homme d’aujourd’hui ne peut 
plus ou ne veut plus assumer. Mais il y 
a des limites à tout et le démontage so­
cial, pour employer un terme à la 
mode, n’est pas le fait de ceux qui de­
mandent une pause, afin que notre 
économie puisse retrouver son 
deuxième souffle, mais le fait de tous 
ceux qui présentent des revendications 
exagérées, mettant ainsi en péril tout ce 
qui est déjà acquis sur le plan social.

Pierre M oren
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UNE SCIENTIFIQUE SUISSE NOMMÉE SECRÉTAIRE GÉNÉRALE 
DE L’UNION ASTRONOMIQUE INTERNATIONALE

GRENOBLE. -  Réunie en assemblée générale à Grenoble depuis le 24 août, et 
devant quelque 1500 participants venus de pratiquement tous les pays du 
monde, l’Union astronomique internationale (UAI) doit appeler aujourd’hui au 
poste de secrétaire générale M"' Edith Muller, professeur à l’université de 
Genève et astronome de réputation mondiale.

Après une éducation scolaire et une m a­
turité obtenues en Espagne, Edith M uller a 
suivi les cours d e  l’université de  Zurich, 
qui devait lui décerner en 1943 son docto­
ra t ès sciences. A ssistante ensu ite  à l ’O bser­
vatoire fédéral, pllis astronom e invitée à 
l’université de Cambridge, elle devait 
égalem ent poursuivre ses recherches à l’O b ­
servatoire de l’université du M ichigan à 
Ann Arbor, aux Etats-Unis, e t après un 
court passage à l’université de Bâle.

C’est dire que M "' Edith Muller, qui dès 
octobre 1962 a été successivem ent profes­
seur à l’université de N euchâtel, à l’univer­
sité d ’U trecht et à celle de Genève, possède 
non seulem ent un bagage scientifique u n a­
nim em ent reconnu par ses pairs m ais éga­
lem ent une connaissance des langues qui 
va grandem ent faciliter l’exécution de la 
tâche qui l’attend.

Edith M uller a acquis sa réputation  
scientifique dans (e dom aine de l ’étude du 
soleil. O n lui doit notam m ent un article 
écrit en collaboration avec les astronom es 
am éricains G oldbèrg et Aller, alors q u ’elle 
était chargée de -cours à l’U niversité de 
Michigan, auquel bn continue de se référer 
et où étaient déduites pour la prem ière fois 
les teneurs de l’atm osphère solaire en 42 
élém ents chim iques divers.

C’est une tâche relativem ent lourde, et 
non purem ent honorifique, qui a ttend  la

scientifique genevoise, m ais dont elle a au 
dem eurant pu m esurer l’am pleur, puisque 
la dernière assem blée de TUAI, à Sydney 
en 1973, avait déjà nom m é Edith M uller 
secrétaire générale assistante. M eihbre du 
com ité exécutif de TUAI, soit de son b u ­
reau perm anent, Edith M uller sera associée 
à l’élaboration de la politique scientifique 
de l’Union, à l’organisation des colloques 
in ternationaux ainsi q u ’à l ’échange des

renseignem ents scientifiques obtenus dans 
le monde.

Sa fu tu re charge de secrétaire générale 
l’am ènera en outre, en particulier, à assurer 
les liens avec les associations nationales, 
où elle connaît de très nom breux as­
tronom es, et à partager les ressources de 
l’Union au bénéfice de réunions scientifi­
ques diverses ou de jeunes astronom es 
désirant assister à un  congrès peut-être 
trop lointain pour leur m odeste bourse.

C’est un honneur im portant qui échoit à 
notre pays, puisque le secrétaire général, 
après le président, est en quelque sorte le 
N° 2 de l’Union astronom ique in terna­
tionale, qui regroupe toute la recherche 
astronom ique du m onde. (Cedos)

Plus qu’un spectacle
Rappelons que la fê te  est par tradition 

l'occasion d ’une création artistique totale. 
Ainsi, il y  a plusieurs années déjà, les a u ­
teurs de la fê te  de 1977 ont é té  désignés en 
la personne de Henri Debluë, poète  res­
ponsable du livret, Jean Balissat, musicien, 
et Jean M onod, décorateur et auteur. Plus 
récemment, la m ise en scène et la coordi­
nation des élém ents de cet événem ent artis­
tique et populaire a é té  confiée à Charles 
Apothéloz. Voici ce que ce dernier nous dit 
de sa conception de la fê te  :

« ... La Fête des Vignerons, traditionnel­
lement, n ’est pas un spectacle. E lle est tout 
à la fois une cérémonie, un cortège, une  
célébration et une réjouissance : une fête.»

« Cette fê te  est donnée en l ’honneur des 
m eilleurs d'entre les vignerons d ’une  région 
viticole tout entière, celle qui s ’é tend  de 
Pully au Chablais. E lle récom pense les vi­
gnerons qu 'elle veut honorer par une céré­
m onie du couronnem ent. A cette occasion, 
leurs pairs défilent avec eux  en un cortège, 
chantent pour eux en une  célébration les 
travaux de la terre, de la vigne et du vin, et 
se réjouissent avec eux  d'être en un lieu 
tous ensem ble réunis. Ils s ’ensuit que la 
fê te  (sa cérémonie, son cortège, sa  célébra­
tion, ses réjouissances) form e un tout, d is­

tinct dans ses parties, m ais cohérent dans 
son ensem ble.»

«... La fê te  est une œ uvre  collective. 
Elle fu t de tous temps une entreprise pri­
vée, celle d ’une association indépendante  
d ’hom m es réunis librem ent au sein d ’une  
confrérie, laquelle fa it appel pour la fê te  à 
la collaboration de toute la population  de 
la région viticole q u ’elle « régit ». C ’est la 
confrérie qui, depuis des siècles, distingue 
parm i les vignerons dont e lle visite les 
vignes ceux q u ’elle entend  honorer e t a u x ­
quels e lle dédie la fête. C ’est e lle aussi qui, 
en recrutant les figurants, élève, une fois 
par génération, plusieurs centaines d ’en ­
fants, de jeunes gens, d ’hom m es et de 
fem m es de notre pays à la dignité de pairs 
des vignerons honorés.»

« C ’est encore la Confrérie qu i prend les 
risques financiers, à vrai dire gigantesques, 
de la fête. Les figurants son t associés à ce 
risque pour une part im portante du budget, 
p u isqu ’ils investissent les frais de leur cos­
tum e (ce qui représente le hu itièm e du 
budget) et q u ’ils ne récupèrent leur m ise de 
fonds qu'au cas où la fê te  se so lde par un  
bénéfice. Programmée, décidée, organisée, 
financée par la confrérie, la fê te  est à ce 
nivéau déjà l'œ uvre collective de tous les 
figurants.»

Les articles placés sous cette rubrique n’engagent pas la responsabilité de la 
rédaction.

| Un dégustateur vaudois stigmatise

Les étranges méthodes 
du duo Gault-Millau

Un de nos fidèles lecteurs de Vétroz, M. Francis Germanier, ancien conseil­
ler national, nous prie de publier cet article paru dans la « N ouvelle R evue de 
Lausanne » du 17 août dernier. Article qu’il fait suivre d’un commentaire que 
nous reproduisons également.

Nous tenons à préciser que nous laissons à leurs auteurs la responsabilité de 
leurs affirmations, (réd.)

R écem m ent, les auteurs du « N ouveau  
guide G ault-M illau  », à Paris, ont pris con ­
tact avec M. W alter Linherr, courtier en 
vins, à Epalinges. Cet expert, don t la re­
nom m ée dépasse de beaucoup nos fron­
tières, était so llicité pour donner son juge­
m ent sur certaines appellations de nos vins 
indigènes. M ais M. Linherr a refusé (voir sa 
réponse ci-dessous), pour des raisons qui 
ressortent clairem ent de ses propos, et qu 'il 
nous a sem blé  utile de publier, tou t com m e  
notre confrère La Terre ronande. D ’au­
tant p lus que ce grand dégustateur dit à 
MM. G ault et M illau ce qu 'il pense de leur 
m éthode de jugem ent des restaurants de 
chez nous...

Messieurs,
Je suis honoré de faire partie du  petit 

nom bre des connaisseurs de vins, m ais à ce 
titre précisém ent je ne peux me perm ettre 
de juger som m airem ent une région entière, 
une appellation ou un millésime. C haque 
vin a un caractère propre, m ais sa qualité 
diffère selon son m illésim e et il serait 
nécessaire, pour être objectif, de donner 
des qualifications exactes après dégusta­
tion. Or, il est im possible de p rocéder de 
cette façon pour les appellations faisant 
l’objet de votre lettre et je préfère m ’abste- 
nir.

Cela me perm et de vous dire que vous 
devriez faire preuve de la m êm e objectivité 
à l’égard des établissem ents que vous « vi­
sitez ». Lorsqu’un restaurant vous plaît, 
parce que les mets q u ’il sert conviennent à

vos goûts, vous l’encensez, m êm e si la 
carte des vins laisse vraim ent à désirer. Par 
contre, vous n ’hésitez pas à critiquer verte­
ment de bons établissem ents s ’ils ne ré­
pondent pas à VOS critères de la gastro­
nomie ; cela est hasardeux, pour ne pas 
dire m alhonnête. Pouvez-vous réellement 
prétendre être de bons juges im partiaux ? 
D’autre  part, il faut considérer que bien 
des établissem ents -  pour différentes 
raisons -  ont des hauts et des bas. Com­
m ent pouvez-vous vous arroger le droit de 
les cataloguer une fois pour toutes ?

L orsqu'une bouteille présente un « goût 
de bouchon », cela ne signifie pas que 
toute la mise soit à condam ner !

Veuillez agréer, M essieurs, mes saluta­
tions distinguées.

W. Linherr

N.B. -  Nos juges-dégustateurs valai- 
sans qui se sont laissés prendre au piège 
Gault-Millau en assassinant les vins du 
Valais lors d’une rencontre au Vieux- 
Moulin de Charrat peuvent en prendre de 
la graine. De même ceux qui ont jugé nos 
alcools dans un restaurant de Genève. Nec 
sutor supra crepidam, cordonnier ne juge 
pas au-dessus de la semelle; car les vins 
valaisans évoluent tout comme les vaudois 
selon les années, et les oracles démo­
lisseurs de certains devins ne sont souvent 
que l’explosion de préjugés aussi mal­
veillants qu’intéressés.

Francis Germanier



Si yous apportez des biscuits, on vous remercie. Si vous apportez 
des biscuits Mercure-Spécial; on vous fait jpx MERCURE
I f f l  P A l U l n l I t l P t l f  ❖ L e s  biscuits M ercu re -S p éc ia l sont vendus exclusivem ent chez Tante  C laire, dans les \  /  T o n t r  f i n i r a  a p r i H l l f »
U l l  V A U l l I U l l l l w l l l t  m agasins M ercure . Vous pouvez choisir parm i plusieurs m élanges exquis. ^ . I d l r C  c s l  g t l l l l l l f .

MERCURE
Tante Claire est gentille.

OCCASIONS 
Voitures de tourisme

Slmca 1000 LS 
Simca 1000 LS 
Slmca 1000 GLS 
Simca 1100 S 
Simca 1301 S 
Slmca 1301 S 
Simca 1301 S 
Morris 1300 
Audi 100 L 
Renault R 15 TL 
Renault R6 
NSU RO 80 
Mercedes 280 E 
Mini Clubmann 
Slmca 1100 S

70 
73 
75
73
71
74
75 
70 
74 
73
70 
73
72
71 
71

3 200.-
5 300.-
6 900.-
6 900.-
4 900.-
7 900.-
8 500.- 
2 900.-
8 900.-
9 400.- 
2 7 0 0 -  
9 900.-

11 500.- 
2 950.- 
4 500.-

Caravanes-Combi
Slmca 1301 S 72 6 000,-
Cltroên Ami 8 br. 73 5 600.-
Fiat 128 Familiale 72 5 600.-
Fiat 238 double cab. 72 6 900-

Sans expertise
Fiat 850 Sp. 68 500.-
Peugeot 404, 62 000 km 800.-
Simca 1501 S 70 1 000.-

Garantie — Crédit -  Reprises
36-2818

Tél. 027/22 01 31

I—
Docteur

I  P. G
Docteur-médecin

P. Guggi
Crans-Montana

a repris personnellement 
ses consultations

Le célèbre

Pierre
parapsychologue
reçoit à Lausanne

Sentiments,, affaires, avenir 

Tél. 021/27 88 26

Expertisée

Citroën Ami Super break
Première mise en circulation le 
31.10.74. Roulé 35 000 km. A cé­
der à un prix intéressant.

Tél. 025/7 45 16 -  7 49 16
■  36—425467

® plexiglas
en plaques, blocs, barres et tubes, 

débités sur mesure

Jaustin S.A., 15, route de Lausanne 
1032 Romanel-sur-Lausanne 
Tél. 021/35 41 51

NOUS
im p r im o n s
TOUT ...
ET DANS
LES PLUS BREFS
DÉLAIS
Nous étudions les prix 
de vos imprimés 
en fonction de la conjoncture
IMPRIMERIE GESSLER S.A. 
Pré-Fleuri 12 - 1950 SION 

él. 027 /  2319 05

eur abîmé 
Boîte de vitesses éclatée

Radiateur perc#
Dynamo

Pistons grippés
i i !)■ j'in i* ' i ■ fH.in

v . f T v " * }  î t i ; .*■ Î F fc '• * ‘ t i n r ' f î  t ' v  V *  . '  •«
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Dorénavant, qui aura des ennuis de voiture n ’aura 
au moins plus à se soucier de la facture. Pour cela, il existe 
maintenant la nouvelle assurance de l'Helvetia-Accidents.
La première assurance «frais de réparations-auto» de Suisse.

Nous payons.
Et ce, par principe, pour toutes les voitures, 

qu ’elles soient neuves ou d 'occasion. Sans lim ite de temps 
ou de kilométrage.

Nous assurons tout ce qui, sur une voiture constitue 
une charge constante et coûte particulièrem ent cher.
Moteur, boîte de vitesses, essieux, arbre de transmission, 
direction, cylindre de frein principal et servo-frein, 
carburateur et d ispositif d ’ injection, système de refro id isse­
ment et installations électriques.

Nous prenons en charge les frais de réparations, 
y com pris toutes les pièces de rechange (pièces et main- 
d'œ uvre). Et nous payons immédiatement après la 
souscription de l ’assurance, sans aucun délai d'attente.

L’étendue de la couverture ainsi que les conditions 
sont formulées de façon claire, com préhensible et bien lisible. 
Vous ne trouverez ni finasseries, ni passages imprimés en 
petit, par contre beaucoup de souplesse.

Quelle économ ie réaliseriez-vous à n ’avoir plus à 
payer de gros frais de réparations! Cela dépend de la voiture 
que vous conduisez.

Vous trouverez tous les autres renseignements 
dans notre prospectus d 'inform ation. C 'est avec p la isir 
que nous vous l ’enverrions, sans engagement, bien entendu.

Helvetia-Accidents
Veuillez m'envoyer sans engagement votre documentation sur la nouvelle assurance 
«frais de réparations-auto»
Nom

No post./localité

H i,
Rue NV k-

A envoyer à: Helvetia-Accidents, Agence générale Pierre Gasser, 
Place de la Gare, 1951 Sion, Tél. 027 22 36 36
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Sierre
Pharmacie de service. -  Pharmacie Trevlsani 

Tél. 5514 33.
Hôpital d’arrondissement. -  Heures des visi­

tes : semaine et dimanche de 13 h. 30 à 
16 heures et de 18 h. 30 à 19 h. 30. En 
privé de 9 h. à 20 h. 30. En maternité de 
13 h. 30 à 20 h. 30. Prière d'observer stric­
tement ces heures.

Clinique Sainte-Claire. -  Heures des visites, 
semaine et dimanche, de 13 h. 30 à 16 h. 30.

Samaritains. -  Dépôt d 'objets sanitaires, té­
léphone 55 17 94 (heures des repas).

Service dentaire d'urgence pour le week-end 
et les Jours de tète. -  Appeler le numéro 11.

Ambulance. -  SAT, tél. 55 63 63.
Dépannage olficlel ACS. -  24 heures sur 24, 

tél. (027) 55 24 24.
Auto-secours pour pannes et accidents des 

garagistes valalsans. -  24 heures sur 24. 
Garages sierrois, téléphone jour et nuit 
(027) 55 55 50.

Grône. Samaritains. -  Objets sanitaires et 
matériel de secours, tél. 58 14 44.

Pompes funèbres. -  Amoos Jean, tél. 
55 10 16, Eggs et Fils, tél. 55 19 73.

Groupe AA. -  Chippis, tél. 55 76 81.
A l'Ecoute (La main tendue). -  Difficultés, 

problèmes, angoisse, solitude, etc., télé­
phone 41 42 22, 24 heures sur 24, en toute 
discrétion.

Dancing La Locanda. -  Ouvert jusqu'à 
2 heures. Tél. (027) 55 18 26.

Médecin. -  Appeler le numéro 11.
Pharmacie de service. -

Jeudi 2, Wuilloud, tél. 22 42 35 et 22 41 68. 
Vendredi 3, Magnin, tél. 22 15 79.
Jours ouvrables: 8 heures - 12 h. 15 ; 
13 h. 45 - 21 heures.
Dimanches et fêtes : 9 heures - 12 heures; 
15 heures - 21 heures.
En dehors de ces heures : pour ordonnan­
ces médicales urgentes seulement : 
21 21 91 (poste de police) ; surtaxe de 
5 francs.

Service dentaire d'urgence pour le week-end 
et les jours de fê te .-A pp e le r le numéro 11. 

Hôpital régional. -  Permanence médicale as­
surée pour tous les services. Heures des 
visites, tous les jours de 13 à 15 heures et 
de 19 à 20 heures. Tél. 21 11 71. 

Ambulance. -  Police municipale de Sion, té­
léphone 21 21 91.

Dépannage électricité et carburation. -  
24 heures sur 24, tél. (027) 22 57 16. 

Auto-secours pour pannes et accidents des 
garagistes valalsans. -  24 heures sur 24. 
Jusqu'au 4 septembre garage des Nations, 
tél. 22 98 98.

Service de dépannage du 0,8%o. -  Téléphone 
86 34 50 et 38 23 63.

Dancing Le Galon. -  .Ouvert jusqu'à 2 heures

La Sarraz. -  Le château est ouvert le sa­
medi et le dimanche de 9 h. à 11 h. 30 
et de 14 à 17 heures. Du 8 mai au 20 
septembre, le château est ouvert tous 
les jours de 9 h. à 11 h. 30 et de 14 à 
17 heures.

Dr CLAUDETTE ▼

Pompes funèbres. -  Barras S.A., tél. 22 12 17, 
Max Perruchoud, tél. 22 16 99, 55 03 02, 
55 18 48, Voeffray 22 28 30.

Garderie. -  Lundi, mardi, jeudi et vendredi, 
de 14 à 16 heures, au rez-de-chaussée de 
l'école protestante.

AA. -  Réunion le mardi, à 20 h. 30, avenue 
de la Gare 21, 3* étage.

Maternité de la pouponnière. -  Visites tous 
les jours de 10 à 12 heures, 13 à 16 heu­
res, 18 à 20 heures, tél. 22 15 66.

Baby-sltters. -  Tél. 22 38 20 et 22 96 63 du­
rant les heures des repas et 22 42 03 le 
matin.

Châteauneuf-Conthey. -  Piscine du Résident- 
Parc, couverte et chauffée - Bassin de 
17 m x 7 m.

Service d’aides familiales. -  M"* Oggier-Mey- 
tain, rue du Chanoine-Berchtold 20, 1950 
Sion, tél. 22 86 22 et M"’  Paul Moreillon, 
rue de la Cotzette 5, 1950 Sion, télé­
phone 22 45 80.

Service famille-jeunesse. -  Consultations sur 
rendez-vous, avenue de la Gare 21, salle 
N° 24 : le lundi et le vendredi après-midi et 
le mardi soir. Tél. 23 46 48 le lundi et le 
vendredi de 14 h. 30 à 15 h. 30.

Bibliothèque municipale. -  Ouverture le 
mardi de 9 /à 11 heures et de 15 à 19 heu­
res et le vendredi de 14 à 18 heures.

Consommateur - Information. -  Tél. 22 60 60, 
rue des Portes-Neuves 20.

Taxis de Sion. -  Service permanent et sta­
tion centrale gare, tél. 22 33 33.

Galerie Arrivai, rue de Lausanne 29.-H eures 
d'ouverture : du lundi au vendredi (y com­
pris) de 17 à 20 h. Le samedi matin, de 
10 h. à 11 h. 30.

Service d'entraide bénévole Slon-Hérens- 
Conthey. -  Séance vendredi 10 septembre, 
à 14 h. 30, au foyer Pour-Tous, avenue 
Pratifori, Sion.

Martigny

Saint-Maurice
Pharmacie de service. -  Pharmacie Gaillard, 

tél. 3 62 17.
Médecin de service. — En cas d'urgence en 

l'absence de votre médecin habituel, clin i­
que Saint-Amé, tél. 3 62 12.

Service dentaire d’urgence pour le week-end 
et les Jours de fé te .-Appeler le numéro 11.

Pompes funèbres. -  Albert Dirac.tél. 3 62 19. 
François Dirac, 3 65 14.

Samaritains. -  Dépôt de matériel sanitaire, 
M“  Ida Mottiez, Les Iles, tél. 3 73 51. En 
cas d'absence, tél. 3 66 85. Exercices ; 2* 
mardi de chaque mois, dès 20 heures.

Monthey
Pharmacie de service. -  Pharmacie Schwab, 

av. de la Gare 13, tél. 4 15 44.
Médecin. -  Service médical jeudi après midi, 

dimanche et jours fériés, tél. 4 11 92.
Samaritains. — Matériel de secours, télé­

phone 4 23 30.
Ambulance. -  Tél. 4 20 22.
Hôpital. -  Heures des visites, chambres com­

munes et mi-privées, mardi, jeudi, samedi 
et dimanche, de 13 h. 30 à 15 heures ; pri­
vées, tous les jours de 13 h. 30 à 19 heu­
res.

Service dentaire d'urgence pour le week-end 
et les Jours de fô te .-Appeler le numéro 11.

Pompes funèbres. -  Maurice Clerc, 4 20 22, 
J.-L. Marmillod, 4 22 04, Antoine Rithner, 
4 30 50.

Dancing Treize Etoiles. - Ouvert jusqu'à 2 h. 
Fermé le lundi.

Taxis de Monthey. -  Service permanent, sta­
tion place Centrale, tél. 4 14 84.

Pharmacie de service. -  Pharmacie Vouilloz, 
Av. de la Gare 22, tél. 2 66 16.

Médecin de service. -  Appeler le numéro 11.
Hôpital. -  Heures des visites, chambres com­

munes tous les jours de 13 h. 30 à 15 heu­
res et de 19 à 20 heures; privées de 
13 h. 30 à 20 heures.

Service dentaire d'urgence pour le week-end 
et les Jours de fôte. -  Appeler lenuméro11.

Ambulance officielle. -  Tél. 2 24 13 et 
2 15 52.

Dépannage. -  Carrosserie Germano, tél. 
2 25 40.

Pompes funèbres. -  Ed. Bochatay, 2 22 95. 
Gilbert Pagliotti, 2 25 02, Marc Chappot et 
Roger Gay-Crosier, 2 24 13 et 2 15 52.

AA. Martigny. -  Urgence, tél. 2 11 55 -5  44 61 
Vendredi à 20 h. 30, réunion rue de l'Egli­
se 2, Clé des champs.

Groupe AA « Octodure ». -  Bâtiment de la 
Grenette, Martigny. Réunion tous les ven­
dredis à 20 h. 30. SOS, tél. 5 46 84 et 
2 12 64.

Vemayaz. -  Gorges du TrienL ouvertes de 
8 à 19 h., tél. (026) 8 16 13.

Manoir. -  Exposition Edouard Vallet.
Service d’aides familiales. — Pour tous ren­

seignements, adressez-vous à la responsa­
ble du service : Mm‘ Gratzl, bâtiment Pré- 
Ville, tél. (026) 2 29 88, tous les jours de 
12 à 15 heures et dès 19 heures.

C.S.F.A. -  Jeudi 2 septembre : réunion men­
suelle. Sortie de septembre.

Pharmacie de service. -  Pharmacie Burlet, 
tél. 6 23 12.

Service dentaire d’urgence pour le week-end 
et les Jours de fête.-A p p e le rle  numéro 11.

Brigue
Pharmacie de service. -  Pharmacie Central, 

tél. 3 51 51.
Dépôt de pompes funèbres. -  André Lam- 

brigger, tél. 2 12 37.
Patrouilleurs TCS. -  Tél. (022) 140 ou (031) 

140.

PLANS D ’INVESTISSEMENTS
DE MM. HENTSCH ET CIE, GENÈVE

Affiliated fund D 8.11 8.75
Chemical fund D 8.17 8.93
Technology fund D 7.29 7.97
Europafonds DM 31.35 33.—
Unifonds DM 20.10 21.20
Unirenta DM 42.10 43.40
Unispecial 1 DM 59.35 62.40

Crossbow fund 4.72 4.61
CSF-Fund 24.64 24.05
Intem. Tech, fund 8.40 7.69

/S /O n/  Regardez....^  ,___
MAIS NE TOUCHEZ. U \  ^  

PAS/SlNON,JECRAIN5) . I 
G JU E V 0U 5N W E ZU N  J—  > 

JOUR DEGRAVES
k  E N N U I S / V p ^

Allez0UI,C'EST DE VOTRE FAUTE/ N 
SI VOUS ÉTIEZ PLUS AMICALE I 
AVEC MOI, JE NE REGARDERAIS 
) . MÊME PAS LES AUTRES. >

RENTRE

m
'  N E V 0U 5 E N  >  
FAITES PAS POUR 
. M 0 l,D 0 C T E U R /

MAI5...JE 
NE VEUX RAS.'

MAIS REGARDEZ QUI VOUS 
VOULEZ.,MON CHER AMI/ C op y rig h t  o p o r a  m u n d i

UN MENU
Sardines à l’huile
Côtes de porc (
Purée de céleri-rave
et pommes de terre
Fromage
Raisin

LE PLAT DU JOUR
Purée de célerl-rave et pommes de
terre

Préparation et cuisson ; 50 mi­
nutes. Cuisson en autocuiseur : 
10 minutes. Pour 4 personnes : un 
pied de céleri-rave, 3 ou 4 pommes 
de terre, 50 g de beurre ou marga­
rine, 50 g de gruyère râpé, sel, 
poivre.

Faites bouillir de l’eau salée. 
Epluchez céleri-rave et pommes de 
terre. Coupez-les en quartiers. 
Jetez-les dans l’eau bouillante. 
Couvrez et laissez cuire 30 minutes. 
Egouttez et passez au moulin à 
légumes. Incorporez-y peu à peu 
50 g de beurre ou de margarine et un 
peu d'eau de cuisson, en travaillant 
bien avec une cuiller en bois pour 
que la purée soit légère. Ajoutez-y le 
gruyère râpé. Salez et poivrez, si 
l’assaisonnement vous paraît insuf­
fisant.

Remarque : la purée de céleri- 
rave et de pommes de terre ac­
compagne très bien le gibier.

Mon avis : J ’y ajoute souvent pas 
mal de crème fraîche et un peu de 
lait bouillant, en la battant bien. Ceci 
permet de supprimer le gruyère que 
tout le monde n’aime pas.

BEAUTÉ PAR L’EAU 
J’ai 22 ans et une vie absolument 
normale de célibataire. Depuis 
quelques jours, deux à trois se­
maines peut-être, je constate des 
cernes sous les yeux assez impor­
tants alors que je dors 8 à 9 heures 
par nuit. Qu'en pensez-vous et que 
me conseillez-vous pour remédier 
efficacement et surtout rapidement à 
ce problème ?

La saison étant capricieuse, avec 
des coups de froid redoutables, ne 
vous êtes-vous pas laissé aller à 
dormir avec trop de chauffage ou 
une fenêtre fermée? Si ce n'est pas 
cela, commencez par une cure 
d ’eau et obligez-vous (c'est difficile, 
nous le savons) à en boire environ 
deux litres par jour. Commencez par 
un grand verre le matin en ouvrant 
un œil, il vous suffit pour cela de 
tenir une carafe ou une bouteille

Le ciel est moins haut qu'en août, 
et les rayons du soleil, les soirs, 
restent longtemps étendus sur les 
prairies avant de s'évanouir.

(Valéry Larbaud)

près de votre lit. Pensez à faire 
chaque soir avant de vous coucher, 
ou plus exactement de vous en­
dormir, des compresses d ’eau de 
bleuet ou de lotion calmante.

Est-ce que des décolorants comme 
l’eau oxygénée ou l’ammoniaque 
peuvent avoir, à la longue, une In­
fluence sur la peau ?

Il est incontestable que ces 
produits ont une influence caustique 
plus ou moins grande en fonction 
de leur concentration. Ils sont, de 
toute façon, à manier avec une 
grande délicatesse.

VOUS ME DEMANDEZ

Est-il vrai que....

le premier jour de la semaine est le 
lundi ? Le premier jour de la 
semaine est « le dimanche ».

Un testament dit « olographe » 
n’est valable que s ’il est écrit à la 
main sur du papier timbré ? S'il doit 
être entièrement écrit à la main, il 
n ’est en revanche nullement indis­
pensable qu’il soit fait sur papier 
timbré.

Les icebergs sont constitués de 
glace d ’eau de mer ? Ils sont consti­
tués d’eau douce. On envisage d'en 
remorquer du pôle pour en utiliser 
l’eau, qui est très pure, dans les ré­
gions qui en manquent.
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La lettre de gage: 
un placement 

sûr.

L ’amour c ’est...

... lu i dire que vous n ’avez pas 
très faim  lorsque vous savez 
q u ’i l  ne peut vous o ffrir le repas 
dont vous avez envie.

TM 1 rs  U.S. ro t OU — A il .ig h tt r, 
te 1973 by Los A n ge l.t Time»

LA TENDANCE stm im  MARCHES européens

PARIS : en baisse.
Seules les valeurs chimiques ont fluctué 
dans un marché irrégulier. 

FRANCFORT : affaiblie.
Seuls les titres de premier ordre ont 
résisté à cette tendance baîssière. 

M ILA N  : irrégulière.
Après une ouverture ferme, la bourse a 
opté pour une tendance plus hésitante 
où seules quelques valeurs de premier 
ordre ont clôturé en hausse.

BRUXELLES : en hausse.
Sous la conduite de certaines valeurs 
vedettes, la bourse s’est légèrement raf­
fermie au fil des compartiments.

LONDRES : irrégulière.
Que ce soit à la hausse comme à la 
baisse, aucune modification bien im ­
portante n’a pu se faire jour.

AMSTERDAM : irrégulière.
Un bon nombre de secteurs ont fait 
preuve de fermeté dans un marché plus 
animé.

BOURSE DE ZU R IC H
Total des titres cotés 157
dont traités 84
en hausse 26
en baisse 43
inchangés 15
cours payés 224

Tendance générale plus faible
bancaires plus faibles
financières plus faibles
assurances plus faibles
industrielles plus faibles
chimiques plus faibles
obligations suisses bien soutenues
obligations étrangères bien soutenues

CHANGE - BILLETS

France 49.25 51.25
Angleterre 4.30 4.55
USA 2.43 2.53
Belgique 6.05 6.30
Hollande 92.50 94.50
Italie 28.25 30.25
Allemagne 97.— 99.—
Autriche 13.65 13.95
Espagne 3.50 3.70
Grèce 6.25 7.50
Canada 2.46 2.56

Le marché de W all Street, qui était légè­
rement mieux disposé durant la séance 
d’hier, n’a pas trouvé d’échos auprès de 
nos bourses. Celles-ci ont évolué dans un 
climat maussade et l ’activité n’a pas été 
très importante. Toutefois, les reculs de 
cours sont restés dans des marges minimes. 
Les Swissair ont gagné quelques points. 
Les bancaires, par contre, n ’ont pas pu se 
maintenir à leur niveau précédent. Peu de 
changement dans le secteur des assurances. 
Dans le secteur des industrielles, les bais­
ses sont nombreuses, on remarque cepen­
dant la bonne tenue de la Sandoz porteur 
alors que la nominative perd du terrain ; 
pour les Sulzer, la nominative avance 
alors que le bon recule légèrement.

Bonne tenue du marché des obligations.

PRIX DE L’OR
Lingot 8225.— 8375.—
Plaquette (100 g) 825.— 860.—
Vreneli 76 — 86 —
Napoléon 90.— 100.—
Souverain (Elisabeth) 91.— 101.—
20 dollars or 435.— 465 —

Les cours des bourses suisses et étrangères des changes et des billets nous sont obligeam­
ment communiqués par la Société de Banque Suisse à Sion. Les cours de la bourse de New 
York nous sont communiqués par Bâche and Co. Inc., Genève.

Suisse 31.8.76 1.9.76
Brigue-Viège-Zermatt 81 D 85
Gonergratbahn 635 D 625 D
Swissair port. 614 618
Swissair nom. 534 537
UBS 3400 3380
SBS 465 458
Crédit Suisse 2700 2675
BPS 1875 1870
Elektrowatt 1600 1590
Holderbank port. 432 425
Interfood port. 2550 2500 D
Juvena port 120 121
Motor-Columbus 950 930 D
Œ rlikon-Bührle 1960 1950
Cie Réassurances port 4300 4300 D
Winterthur-Ass. port. 1770 1765
Zurich-Ass. port. 9200 9200
Brown, Boveri port. 1720 1720
Ciba-Geigy port. 1425 1420
Ciba-Geigy nom. 614 613
Fischer port. 690 680
Jelmoli 1155 1170
Héro 3080 3060
Landis &  Gyr 720 700
Losinger 800 D 800 D
Globus port. 2325 D 2300 D
Nestlé port. 3470 3450
Nestlé nom. 1855 1850
Sandoz port. 5290 5300
Sandoz nom. 2195 2150
Alusuisse port. 1400 1390
Alusuisse nom. 549 548
Sulzer nom. 2850 2870

Bourses européennes
31.8.76 1.9.76

A ir Liquide F 354.20 346.50
Au Printemps 52.10 52
Rhône-Poulenc 87.30 85.50
Saint-Gobain 120.50 118.50
Finsider Lit. 268 270
Montedison 435 433
O livetti priv. 1004 1025
Pirelli 1220 1215
Daimler-Benz DM 342.50 341.50
Karstadt 385 384
Commerzbank 189.50 187.50
Deutsche Bank 294 292
Dresdner Bank 220.30 219
Gevaert b. Fr. 1100 1100
Hoogovens flh. 51 51.50

B O U R S E  D E  Z U R IC H

USA et Canada
Alcan Alumin. 
Amax
Béatrice Foods 
Burroughs 
Caterpillar 
Dow Chemical 
Mobil Oil 
Allemagne 
AEG 
BASF 
Bayer 
Demag 
Hoechst 
Siemens 
VW  
Divers 
AKZO
Machines Bull 
Courtaulds 
De Beers port. 
ICI
Pechiney 
Philips’Glœil 
Royal Dutch 
Unilever

31.8.76 1.9.76
66 1/2 67 1/2

135 D 136
64 1/2 D 65 1/4

227 228 1/2
143 D 144 1/2
110 112
141 1/2 144

85 85
155 154
127 126 1/2
153 D 153 D
137 137
266 1/2 267
127 1/2 129

30 3/4 31 1/4
17 3/4 17 1/4
5 D 5 D
6 3/4 6 3/4

14 1/2 D 14 1/4 D
48 D 47 1/2 D
27 27

115 1/2 116 1/2
109 1/2 110 1/2

Fonds de placem ent (hors cote)
Demande O ffre

America Valor 447 457
Anfos 1 121 122
Anfos 2 109.50 110.50
Foncipars 1 2000 2020
Foncipars 2 1120 1140
Intervalor 62.25 63.25
Japan Portfolio 365 375
Swissvalor 210 215
Universal Fund 80 81
Universal Bond 91.50 92.50
AMCA 32 3/4 33 3/4
Bond-lnvest 69 1/4 70 1/4
Canac 85 1/2 86 1/2
Denac 64 1/2 65 1/2
Espac 195 197
Eurit 103 1/2 105 1/2
Fonsa 87 1/2 88 1/2
Germac 96 98 1/2
Globinvest 60 1/2 61 1/2
Helvetinvest 105.80 _
Pacific-Invest 74 1/2 75 1/2
Sa fit 92 1/2 94 1/2
Sima 169 171
Canada-Immobil 690 710

Bourse de New York
31.8.76 1.9.76

American Cyanam. 26 5/8 26 5/8
American Tel &  Tel 59 1/4 59 1/2
American Tobacco 40 3/4 41 1/4
Anaconda 28 7/8 28 3/4
Bethleem Steel 39 3/4 41 1/8
Canadian Pacific 18 1/8 18 1/8
Chriysler Corporation 20 1/2 21 1/4
Dupont de Nemours 128 1/2 131
Eastman Kodak 94 1/2 95 1/4
Exxon 52 3/4 52 7/8
Ford Motor 55 1/2 56 1/8
General Dynamics 49 50 3/4
General Electric 53 53 1/2
General Motors 67 7/8 68 5/8
G ulf O il Corporation 26 5/8 27 1/8
IBM 273 5/8 277 1/4
International Nickel 33 33
Int. Tel &  Tel 30 7/8 31 7/8
Kennecott Cooper 29 3/8 29 3/4
Lehmann Corporation 11 3/8 11 5/8
Lockheed Aircraft 10 9 7/8
Marcor Inc. — —

Nat. Dairy Prod. 45 7/8 45 3/8
Nat. Distillers 25 ' 25 1/4
Owens-Illinois 56 1/4 56 1/4
Penn Central — —

Radio Corp. of. Arm 28 28 7/8
Republic Steel 34 1/8 34 3/4
Royal Dutch 47 3/8 47 5/8
Tri-Contin Corporation 11 7/8 12
Union Carbide 64 65
US Steel 48 49 3/4
Westiong Electric 16 1/2 16 1/2

Tendance ferme. Volume : 18.640.000
Dow Jones :
Industr. 973.74 985.95
Serv. pub. 92.95 93.43
Ch. de fer 218 220.40

Canasec 483 495
Crédit Suisse Bonds 69 1/4 70 1/4
Crédit Suisse Intern. 62 3/4 64 1/4
Energie-Valor 75 3/4 77 1/4
Intervalor 62 1/4 63 1/4
Swissimmobil 61 1070 1080
Ussec 615 625
Automation-Fonds 70 71
Eurac 289 290
Intermobilfonds 74 75
Pharmafonds 145 146
Poly-Bond int. 68 1/2 69 1/2
Siat 63 1085 1090
Valca 71 1/2 73 1/2
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CINEMAS I
S | E R RE E f l i FULLY

Ce soir jeudi à  20 h. 30 -  18 ans
Gérard D epardieu va faire s u rsa u te r l'o rdre
des m édecins dans
SEPT MORTS SUR ORDONNANCE
avec Michel Piccoli, J a n e  Birkin

Ce soir à  20 h. 30 -  16 a n s
Un ■ policier » de  e t avec  Clint Eastw ood
LA SANCTION
Dès vendredi à  20 h. 30 -  16 an s  
LE GITAN
de  J o sé  G iovanni avec  Alain Delon

SIER R E g f f i f f l j j l M A R TIG N Y

J u sq u ’à sam edi à 20 h. 30 — 7 a n s  
Dimanche m atinée à  14 h. 30 
L'un des spec tac les  les p lus nob les 
LA FÉTE SAUVAGE 
Un film de  Frédéric Rossif

J u s q u 'à  d im anche, so irée  à  20 h. 30 -  1 6 a n s  
Un film d 'a v en tu re s  avec  un g ran d  A !
LES C AN O N S DE NAVARONE  
avec G regory  Peck e t A nthony Quinn

M O N TA N A  K f f w ÿ f l f e M M A R TIG N Y  B f f f j f f f P

Ce soir jeudi à 21 h eu res 
LE BAGARREUR (Fox)
Charles B ronson

J u s q u 'à  d im anche, so irée  à  20 h. 30 -  1 6 a n s
Un c h ef-d 'œ u v re  du  film policier
POLICE PYTHON 357
avec  Yves M ontand ef S im one S ignoret

CRANS
Le C ris ta l
Tél. 027 41 11 12

Ce soir à  17 e t 21 h eu res 
VERTIGES (F ox)
Prix spécial Festival Locarno 
Marcello M astroianni, F ranço ise  Fabian, Mar­
the Keller
En nocturne à  23 h eu res 
FLIC STORY (F ox)
de Ja c q u e s  Deray, avec Alain Delon e t J.-L. 
Trintignant

ST-MAURICE
Z oom
Tél. 025  3 76  86

Dès ce  so ir à  20 h. 30 -  16 ans 
Im m ense s u c c è s  à  M artigny...
P rolongation à  Saint-M aurice !
VOL A U -D E SSU S D’UN NID DE COUCOU  
de  Milos Form an avec  J a c k  N icholson

ANZÈRE Le Z od iaque  
Tél. 027 38 22 22

MONTHEY
M onthéo lo
Tél. 025 4 22 60

Du 1*’ au  15 sep tem bre  : RELÂCHE

F estival Jea n -P a u l B elm on d o
C e soir à  20 h. 30 -  16 ans 
Le cé lèb re  film d e  Philippe Labro 
L’HÉRITIER
Jean -P au l Belm ondo avec  C harles D enner

HAUTE-NENDAZ C inalpin

Dès vendredi 
F COMME FAIRBANKS
avec Patrik Dewaere, Miou-Miou e t Piccoli

MONTHEY
P ia z a
Tél. 025 4 22 90

SIO N
A rlequ in
Tél. 027 22 32 42

C e so ir jeudi à  20 h. 30 -  16 an s  
Annie G irardot, Miou-Miou, Ju lien  C lerc 
D ’AMOUR ET D'EAU FRAICHE
Une m erveilleuse com édie  !

Dès ce  soir e t ju sq u 'à  d im anche à  20 h. 30 
D im anche m atinée à  15 heu res  — 16 ans 
LA CHEVAUCHÉE SAUVAGE  
avec Jam es  Coburn e t C andice  B ergen

BEX

SION
C a p ito le
Tél. 027 22 20 45

Dès ce  soir e t ju sq u ’à  d im anche à  20 h. 30 
D im anche m atinée à 15 h eu re s  -  12 ans 
JONATHAN LIVINGSTON LE GOÉLAND

Ce soir jeudi à  20 h eu re s  -  16 ans 
Le c h ef-d 'œ u v re  de  Luchino Visconti 
VIOLENCE ET PASSION  
avec Burt L ancaster, Helmut B erger 
A 22 heu res  -  18 a n s  révolus 
LES FILLES AUX DOIGTS AGILES 
Strictem en t pour a d u lte s

SION
T

Lux
Tél. 027 22 15 45

Ju sq u 'à  d im anche à 20 h. 30 -  16 an s  
D im anche m atinée à  15 h eu res 
MON NOM EST PERSONNE  
avec T erence  Hill e t Henry Fonda

Ce soir jeudi : RELÂCHE 
De vendredi à  d im anche 
LA TOUR INFERNALE

*
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t v l  Suisse romande

■  E m iss io n s  e n  noir e t  b lan c

17.45 Point de mire
17.55 Téléjournal
18.00 Vacances-jeunesse 

C hronique m ontagne.
D ans une voie du C reux-du-V an 
(2' diffusion)

18.25 Courrier romand 
Fri bourg

18.50 Les aventures de l’ours Colargol
18.55 Anne, jour après jour (33)
19.15 Un jour, une heure
19.40 Téléjournal
20.00 Un jour, une heure
20.15 Une Amérique bien tranquille 

C hronique film ée à Hays, K ansas
21.40 Dossier danger immédiat 

2. Il ne m anque que vous
22.35 L’antenne est à vous

« La C om m unauté rom ande des éco­
les de parents » expose en toute li­
berté  sa conviction p rofonde

22.55 Téléjournal

■  E m iss io n s  en  noir e t  b lan c

10.15 M usigboggs
11.15 Un siècle de chirurgie
12.00 Variétés
13.30 Reportage à Bruxelles
14.15 U ne oasis au Petit-Bâle
15.00 Da capo

■  M on am i Harvey, film am éricain  
de H enry Koster (1950). Avec James 
S tew art, Joséphine Hull, Cecil Kel- 
laway, etc.

17.30 Télévision scolaire
Un Biennois nom m é Jorg Steiner

18.15 Paul et Virginie (9)
18.40 Fin de journée
18.50 T éléjoum al
19.00 M ém ento sportif
19.30 Point chaud
19.35 A vant 20 heures
20.00 Téléjournal 
20.20 C harley’s Tante

Film allem and de H ans Q uest (1955)
21.50 Téléjournal
22.00 No m ore Fun no m ore G am es 

Film de Jacqueline Veuve
22.30 Les program m es

tv ) Suisse italienne

■ E m iss io n s  en  noir e t  b lan c

18.30 Program m es di^. l'été pour la jeu­
nesse

19.30 Téléjournal
19.45 ■  Robinson Crusoé (9)
20.15 Bein.. Mo da b o n ? . M usique et p a ­

roles d ’Emilia et R om agna, avec 
O rietta Berti, Dino Sarti, W alter 
M archeselli (1)

20.45 Téléjournal

21.00 Reporter
22.00 L’autom obile. Un film d ’A. G iannet- 

ti, avec A nna M agnani et Vittorio 
Caprioli

22.30 Téléjournal

T ou tes  le s  é m is s io n s  en  n oir-b lan c

11.33 L’île au trésor. 2. Le coffre du cap i­
taine

12.00 TF1 actualités
12.35 Télévision régionale (Reprise)
12.50 Paul Temple. 5. T rain de nuit
13.45 L’imagination au galop. 7. Vole dans 

le vent
16.45 Pour chaque enfant. 16.46 P résen­

tation. 16.48 A nim ation. 17.13 L’en­
fant et la poésie. 17.29 C hariot. 17.36 
Les infos. 17.48 P ourquoi devons- 
nous d o rm ir?  18.13 Laurel et H ardy

18.20 Actualités régionales
18.43 Une minute pour les femm es
18.47 Le village englouti (14)
19.00 TF1 actualités
19.30 Faits divers. 4. Les paysans du clair 

de lune
20.30 Portrait. Sim one Veil
21.30 Jazz à Juan. M arion W illiam s
22.00 TF1 actualités

tv l  Antenne 2
14.00 Flash information 

Aujourd'hui madame
14.55 Mission impossible. 10. Les aveux
15.45 La mer et les hommes. 12 et fin. D e­

m ain la m er
16.15 Ma sorcière bien-aimée. 6. Les es­

prits
16.45 Vacances animées
17.15 Ce jour-là, j’en témoigne. Le 17 fé­

vrier 1944
17.43 Le palmarès des enfants
17.55 Des chiffres et des lettres
18.20 Actualités régionales
18.44 Bonjour, Paris (24)
19.00 Journal de l’A2
19.30 Torquemada. D ram atique de V ictor 

Hugo. Avec : Jean M artin, François 
C haum ette, M ichel V itold, etc.

21.20 Pi sur A2
22.20 Journal de l’A2

T o u tes  le s  é m is s io n s  en  co u le u r s

17.45
18.05
18.20
18.40

18.55
19.00
19.30

20.50

Les aventures de Tintin
La télévision régionale. T erro ir 22
Actualités régionales
Les impressionnistes du M usée du
jeu de paume
FR3 actualités
Les jeux
■  La cible humaine. U n film de 
H enry King. Avec : G regory Peck, 
H elen W estcott, M. M itchell, J. 
Parker, K. M alden, etc.
FR3 actualités

Notre sélection du jour
Une Amérique bien tranquille

L ’A m érique surpuissante, l ’A m érique des 
buildings gigantesques, du Coca-Cola, 
l ’A m érique de K ennedy et l ’A m érique  du  
Watergate, im pressionne l ’Européen, cet 
Européen qu i en arrive parfois à oublier  
que N ew  York n ’est pas la capitale des 
Etats-Unis, et que les conflits raciaux, la 
crim inalité envahissante, la drogue, sont 
des m a u x  localisés essentiellem ent dans  
certaines grandes cités. Pourtant, une très 
im portante partie de cet im m ense territoire 
est épargnée par la violence, par la p o l­
lution. D es m illiers de petites villes sont 
ainsi passées depuis le siècle dernier de 
l ’époque des colons, des cow -boys e t du  
chem in de fer à celle  de la prospérité silen ­
cieuse, guidée par les trois valeurs 
fondam enta les : l ’argent, la religion et le 
travail. E lles représentent peut-être la 
principale force d ’une  A m érique sûre 
d ’elle-m êm e, une A m érique au sein de 
laquelle le petit ouvrier agricole peut 
devenir grand propriétaire, le cireur de 
chaussures millionnaire, le p lan teur de 
cacahuètes président.

JACOB B E N E D IC K E N  F A IT  I 
L 'E X P É R IE N C E ... i m r

( T o h !  Une clôture
électrique, là-bas... ) \

/
molosse !

LE CHIEN  
COURT V IT E . ..  
*©  COSMOPRÉSS, 6ENÈVE

P O U R  S U R  ! 
J A M E I S 0 N  E S T  P R Ê T  
A  N ’ I M P O R T E  Q UO I  
P O U R  C O N S E R V E R  

C E T  OR !

H E U R E U S E M E N T  Q U ' A N D Y  
N ' É T A I T  P A S  P R È S  D E  L ’ E AU  
Q U A N D  I L  E S T  T O M ­
B É  I S I N O N  L E S  
P I R A N H A S  L ' A U  
R A I E N T  D É V O R É  
E N  Q U E L Q U E S  SE 
C 0 N D E S ,  E D M O N D

M O N T E Z  Â  B O R D .  
E T  E N  R O U T E  P O U R  

C R O I S I È R E  !I L Y A  U N E
t r o u s s e  m é d i c a ­
l e  A  B O R D . N O U S  
P O U R R O N S  S O I G N E R  
A N D Y  ! E T  L E  M E I L ­
L E U R  M O Y E N  D ' A I .  
D E R  P A M  E S T  DE 
N E  P A S  I N T E R V E ­
NI R  P O U R  L ' I N S ­

T A N T

p a t  o p er;

C ’est pour découvrir de près cette A m é ­
rique généralem ent négligée par les m edia  
q u ’une équipe de la Télévision romande, 
au cours d ’un voyage pendant lequel furent 
réalisées plusieurs ém issions, a no tam m ent 
séjourné un m ois à Hays, dans le Kansas. 
Pourquoi Hays ? Parce que précisém ent il 
ne s ’y  passe rien de spécial. Parce que cette  
petite ville de 16 000 habitants ressem ble à 
n ’im porte quelle petite  v ille : un tiers des 
citoyens am éricains viven t com m e les ci­
toyens de Hays.

fean-facques Lagrange, M arc Schindler, 
facques M ahrer et Charles C ham pod se  
sont ainsi intégrés a u x  activités quo tid ien­
nes de la police locale, des agriculteurs 
(ces agriculteurs qui, avec un m atériel per­
fectionné, nourrissent une bonne part de la 
planète), des petits com m erçants, du  
journal local, de la Télévision locale, des 
deux stations de radio locales. Ils ont fa it  
la connaissance d ’un shérif à l ’étoile, 
com m e dans les westerns. Ils on t passé  
devant quelques-unes des v ingt et une  
églises, il son t entrés dans quelques-uns  
des cent-trois clubs de la « com m u n a u té  », 
com m e on dit à Hays. C onsciencieux à 
l ’extrême, ils ont m êm e regardé la télé­
vision, pour y  découvrir des program m es où  
la religion fa it bon m énage avec des jeux  
dotés de prix fabu leux, où l ’inform ation  
im portante dem eure avan t tout la m étéo et 
le com m erce du b lé  à l ’étranger.

Publicitas 21 21 11

Radio romande I
Informations à toutes les heures, de
6.00 à 23.00, puis à 23.55

6.00 Le journal du matin
6.00, 7.00, 8.00 Editions principales
8.05 Revue de la presse romande 
8.20 Spécial vacances
8.25 Mémento des spectacles et 

des concerts 
8.55 Bulletin de navigation
9.00 Informations +  News service
9.05 La puce à l ’oreille

10.00 Conseils-santé
12.00 Le journal de midi
12.30 Edition principale
13.00 Faites diligence
14.05 La radio buissonnière 
16.15 Feuilleton :

Ta Claudia pour toujours (9)
17.05 En questions
18.00 Le journal du soir 
18.10 Faites diligence 
18.20 Edition régionale 
18.40 Informations sportives
18.50 Revue de la presse suisse alé­

manique
19.00 Edition nationale et interna­

tionale
20.05 Film à épisodes

Les deux orphelines (5)
20.30 Pour un soir d’été
22.05 Blues in the night

Radio romande II
7.00
9.00 
9.05

11.00
12.00
14.00
14.05
16.00
17.00
17.30
18.00
18.05 
18.55

19.30 
19.40 
20.00

23.00

Suisse-musique
Informations +  New s service
Le troisième quart du siècle
Suisse-musique
Midi-musique
Informations
Ici et ailleurs
Suisse-musique
Tutti tempi
Rhythm'n pop
Informations
Jazz-live
Per i lavoratori italiani
in Svizzera
Novitads
Jazz en réédition
Festivals internationaux de
musique 1976
Orchestre philharmonique de 
Berlin
Informations

Beromunster
Inform ations à 6.00, 7.00, 8.00, 9.00,
11.00, 12.30, 14.00, 16.00, 18.00,
20.00, 22.00, 23.00
6.05 Espresso. 9.05 N otes avec Fritz 
Herdi. 10.00 Nouvelles de l’é tran ­
ger. 11.05 Une vie avec la m usique : 
Robert Stolz. 12.00 M usique à midi. 
12.15 Félicitations. 12.40 Rendez- 
vous de midi. 14.05 Lecture. 14.30 
Salutations m usicales. 15.00 O r­
chestre de la Radio Suisse. 16.05 
Théâtre. 17.00 O nde légère. 18.20 
M usique légère. 18.45 Sport. 19.00 
Actualités. M usique. 20.05 Consul­
tation. 22.05 Peter Nero et Shirley 
M cLane live. 23.05-24.00 Entre le 
jour et le rêve.

Monte Ceneri
Inform ations à 6.30, 7.00, 7.30, 8.00, 
8.30, 10.30, 14.30, 16.30, 23.30.
6.00 M usique et inf. 9.00 R adio-m a­
tin. 12.00 Inform ations de midi avec 
à 12.10 Revue de presse. 12.30 Ac­
tualités. 13.05 D isques. 13.30 Elixir 
musical. 15.00 Paroles et m usique.
16.00 Pour le plaisir. 18.00 Vive la 
terre. 18.35 Actualités régionales.
19.00 Actualités. 20.00 Table ronde. 
20.40 Rythm es. 21.00 M om ent 
m agique. V. Bellini et sa « C asta 
Diva ». 21.35 Club 67. 22.05 Jazz. 
22.30 R adiojournal. 22.45 M usique 
légère. 23.10 Airs de danse. 23.35-
24.00 N octurne musical.

Encore maussade
Nord des Alpes, Valais, Grisons : A ugm entation de la nébulosité et quel­

ques précipitations à partir du nord-ouest dans la seconde partie de la journée. 
T em pérature en fin de nuit 8 à 13 degrés, l’après-m idi 15 à 20 degrés. En m on­
tagne vent m odéré d ’ouest à nord-ouest, zéro degré vers 3000 m.

Evolution pour vendredi et samedi :
Nord : variable et frais. P récip ita tions interm ittentes, parfo is abondan tes en 

m ontagne. Neige vers 2000 m.
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Détournement MICHEL
COUSIN

Copyright by 
C osm opress  
G enève de mineures

— A quoi pensez-vous donc ?
Je lui pris la main et lui proposai de boire 

un dernier verre ensemble, prétexte telle­
ment éculé que je ne l’aurais pas employé 
si je n’avais vraiment pas eu très soif. Elle 
n’eut même pas l’air étonné... Comme elle 
était différente de Geneviève I Je revis le 
mensonge que j’avais dû faire à cette der­
nière afin de me libérer pour le week-end. 
Tout ça n’était pas très brillant, mais comme 
la plupart des hommes, je n’avais jamais su

Les «offres choc»deVôgele ne sont pas des pièges -  
car, pour son prix vedette, Vôgele présente toujours plusieurs offres au choix.

En chevrons, 
très demandé 
actuellement!

En tweed noppe 
genre Homespun, 
que les juniors 
s ’arrachent!

^  En gabardine,
la préférée, parce que moderne 

tout en étant classique! i

Voici
3 nouveautés,

\WÊ Hj 3 pantalons pour messieurs,
cjui conviennent admirablement 
à la mode des «coordonnés» 
(pantalon et pull, pantalon 

et veste, pantalon et chemise, pantalon 
et veston). Tous les trois en différentes a 
teintes, chez CV. pour 49.50 jÿÊÈi

seulement! JÊSSm

AH 44/76

Sion,
rue de la Porte-Neuve 4

Brigue,
rue de la gare 14

Sierre,
Centre Commercial de Noës

Martigny,
Route de Fully (Denner) minlO marché

Abbaye du Cham ossalre, Vlllars

Tir annuel
Sam edi 4 sept., de 15 à 18 heures 
Dim anche 5 sept, de  8 à 18 heures 

au stand de Huémoz

Cibles libres
36-28548

Mariages
Fondée en 1963, DOM est une d es plus anciennes agences 

de Suisse.
Inscription de très longue durée pour un tarif des plus bas. 

Sérieux et discrétion garantis.
Renseignem ents par téléphone et consultation gratuite, 

sur rendez-vous.
D.O.M. Valais, tél. 0 2 7 /3 8  25 72  

Fribourg - Genève - Lausanne - Neuchâtel - Lugano

Le parti radical socialiste 
de Vollèges

organise  
dim anche 5 septem bre

un rallye
Inscriptions : café Central, o

i
Vollèges Tél. 026/8 81 31

A vendre

bâtiment en éléments 
d ’aluminium

laqué blanc, grandeur 4,7 x 10,4 m, 
équipé de 40 couchettes et 30 places 
assises, inclus chauffage au gaz et 
éclairage.
Idéal pour : logement chantiers de mon­
tagne, ski-club, alpinistes, etc.

Tous renseignements auprès de :
Vitus FUX AG, Viège 
Tél. 028/6 20 55

36-12340

Vernayaz
Salle de gymnastique
11 et 12 septembre

dès 10 heures

Fête paroissiale 197G
Ventes -  Cantines -  Jeux -  Animation

Confection, lainages, broderies... Céramique, vanne­
rie, tissage, verrerie... Puces... Articles de sport... 
Dégustation de vins... Confiserie, pâtisserie, glaces... 
Grillades, raclettes, tripes, frites...
Avec la participation
-  du chœ ur d’enfants et de la fanfare L’Echo du Trient de Ver­

nayaz
-  de groupes d es fanfares La Collongienne et L'Agaunoise
-  de La Comberintze
-  d es Vive la vie de Monthey

rompre convenablement un lien devenu une 
chaîne.

Quand elles se trouvent pour la première 
fois dans une chambre en compagnie d’un 
homme, les femmes se conduisent en géné­
ral de deux manières. Ou bien, elles rougis­
sent et prennent un air emprunté, ou bien 
elles se conduisent comme des Messalines.

Françoise fut d’un naturel extraordinaire. 
Nous aurions pu être aussi bien des mariés 
de dix ans que des vieux amis parlant au­
tour d’un verre.

La nuit passa comme un éclair et quand 
le jour se leva, elle ramena doucement le 
drap sur elle sans que je sache si mon re­
gard ou la fraîcheur du matin en était la 
cause. Elle était belle... Je la regardai avec 
reconnaissance, heureux de ne pas avoir en­
vie d’aller me coucher tout seul dans ma 
chambre de garçon.

— Il y a longtemps que... commençai-je.
Elle mit une main sur ma bouche et cela

se termina d’une façon aussi vieille que le 
monde. Après quoi nous nous endormîmes 
d’un seul coup. Si j ’avais dû trouver un qua­
lificatif pour Françoise, je crois que c’est ce­
lui de douce que j ’aurais choisi. De plus, 
elle avait une manière très pudique de se 
montrer impudique... Allez comprendre 1

Je m’éveillai aussi soudainement à huit 
heures, quand le soleil était déjà haut et que 
les oiseaux du parc faisaient un vacarme in­
croyable. A gestes mesurés, je quittai le lit et 
allai fermer les volets en évitant de les faire 
grincer. Françoise qui dormait en chien de 
fusil ne fit pas le moindre mouvement et je 
sortis de la chambre sur la pointe des pieds.

La lassitude générale que je ressentais était 
loin d ’être désagréable.

A suivre



SUPER-DISCOUNT

DENNER
rrssss® Quik-Caf é

 -------- ^  «doublement filtré» Extrait 100%  pur de café sélectionné

avec caféine
au lieu

Prix d'essai
m

Offre spéciale

VB ï s iÔ N  \W
I denner  l nichaque mercredi dans 

les flashes publicitaires
de _  19.10 heures

1Q RR h e u r e s -------

sans caféine
au lieu d£

Prix d'essai

3.40 3.80100 g

Chocolat au lait des 
* Alpes suisses et 

amandes
effilees

«1001» Set
contenant 12 fards à paupières, 
en teintes actuelles, mascara 
résistant à l'eau cours de maquillage 
partait

au lieu de

Prix spécial

9.50

Cacahuètes
KUNZ

grillées, salées 

3 X 6 0  g

au lieu de

Prix d'essai

une SUPER
PRESTATION DENNER!

Prix bas durables
Fit Orink
— seulement 0 ,5%  de matière grasse
— davantage de protéines lactiques

1 litre Tetra

Lait entier
UHT

stérilisé

1 litre Tetra 1.30
Lait-Drink
UHT
stérilisé

1 litre Tetra

Chocolat Rast
Chocolat au lait _  _
des alpes suisses ^

100

Chocolat Rast
Truffe
Chocolat au lait fourré aux truffes

100 g

Golf
laque à cheveux de Schwarzkopf 

3 sortes

4 2 0  g 4.25

N'oubliez pas:
que pour chaque cartouche de cigarettes suisses vous obtenez 

UN BON DE TABAC DENNER d'une valeur de 
85 centimes.
Ce bon vous sera remboursé si nous gagnons le procès, que nous 
avons intenté à l'industrie  suisse du tabac.

Nos actions
200000 bouteilles

lieu d e l3 ? 3 0 C  

2.60
■ au lieu deÜ 3-?30C7

O i r O p  Q 6  seulement

framboises 1 litre

+  dépôt —.50

une SUPER PRESTATION DENNER!

Chocoly
Oulevay seulement

250  g au lieu de 1.40
Zweifel Chips
Provençale

au

157 g seulement

lieu d e ^ ô <  1.80
Corail
pour tous les tissus modernes

4 0 0  g seulement

au lieu de ^ 2.10
Scratch 
tampon WC
3 parfums au lieu d e j j ^ d ^ ^ 1

Classe de to x ic ité  5 S, observer 
la m ise en garde sur l'em ballage.

la pièce

seulement

1.65
seulement

Gloria, laque 
à cheveux

ï4 .2 53 sortes
au lieu de

Activ Shampooing
de Gillette 
contre les pellicules

au lieu de

80 g

seulement

4.50
Rioja tinto

*  2.10
Vino superior d'Espaiïa 

au lieu dé

1 litre seulement

+  dépôt —.40

Genève Carouge Lausanne Corsier Sion
38, rue Prévost-Martin 15, avenue Prallle — 4, chemin d'Entre-Bols S/Vevev 7, rue des Cèdres
(Plainpalals) (Bellevaux) '  \  „

-1X 3 . avenue de Cour 42, avenue Relier

Martigny
51, route de Fully

Fribourg
55, Pérolles

Yverdon Bienne Moutier

— 43, rue de Lausanne 
(Les Pâquls)

— 81, rue de Lyon 
(Charmilles)

(Le Reposolr)
— 90, rue de Qenève 

(Sébeillon)

Monthey
20, avenue de la Gare

8, rue des Remparts — 44, rue de la Gare 2, rue du Moulin
— 17, rue de la poste

Neuchâtel Porrentruy Payerne — place de ia croix
— 43, rue des Sablons 16, rue Achllle-Merguln 12/14, rue de Lausanne [g®eo produits (rais) place de la Gare
— 31, clos de Serrlères

La Chaux-de-Fonds

T
V

-3
5

/2
9

7
6
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La colline de Saillon attira jadis les 
regards des guerriers et le châtelain, 
qui exerçait le droit de cuissage -  on 
situe encore, près du donjon, la 
« chambre des épouses » -  se rendait 
le lendemain dans les gorges de la 
Salentze, accompagné de gens 
d'arme pour se tremper dans l’eau 
régénératrice de la source chaude. Et 
les habitants du Bourg, à leur tour, en 
firent de même.

Plus tard, des savants s’intéressè­
rent à cette eau minérale, ferrugineu­
se qui sourd à la limite des communes 
de Saillon et Leytron. On reconnais­
sait ses vertus médicales. Et au début 
du siècle dernier elle connut des 
heures de célébrité avec l’arrivée de 
nombreux étrangers qui fréquentaient 
les jeux du Casino de Saxon. Ils 
venaient s'y baigner et profitaient de 
l’occasion pour visiter la gorge pro­
fonde de la Salentze dont l’accès ■ 
avait été facilité par la pose de 
galeries, de passerelles.

C’est là que l’ancien conseiller 
d’Etat Maurice Barman fit construire 
un aqueduc qui pendant un siècle 
conduisit les eaux de la rivière pour 
alimenter le village et plus tard servir 
à l’irrigation du vignoble.

C’est là aussi que Farinet, ignorant 
les monopoles de l'Etat en matière de 
frappe de la monnaie, fabriquait des 
pièces de 20 centimes qu’il distribuait 
dans le village en répandant la joie 
que l’on devine.

Peu à peu l'eau curative de Saillon 
tomba dans l’oubli.

Un vigneron, M. Gilbert Mabillard, 
aperçut il y a quelques années, des 
résurgences sur une propriété qu il 
exploite au-dessus du lieu dit Les 
Moulins. A cinq endroits différents. Il 
fit procéder à des analyses, à des 
sondages afin de déterminer la qualité 
et le débit de ces sources. Les résul­
tats furent on ne peut plus positifs et 
l'idée lui vint de conduire l'élément 
liquide jusque dans un bassin à amé­
nager sommairement dans une gran­
ge-écurie qu’il possède en plaine, un 
kilomètre plus bas.

Mais l'idée prit du corps, de l’am­
pleur. La primitive piscine se trans­
forma, au fur et à mesure que s’écou­
lait le temps, en établissement bal­
néaire au confort rarement égalé.

Il fallait une certaine dose de 
courage pour passer ainsi dans la 
voie des réalisations. Mais, comme la 
fortune sourit aux audacieux...

9
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BAtWS D£ SAILLON
< C A F t

,95, Ston.I. 23.08.1976
Sittan. danvolais

Contrôle 
des Denrées alimentaires

Rapport du Laboratoire cantonal
Lebensmittelkon t roile Bericht des Kantonslaboratorium sJ Eau minérale thermaleTél. (027) 3 03 49 

Réf.: P P H /fg

Désignation do l'échantillon 
Bataichnung der Proba

Fa7 I Monsieur Gilbert BABILLARD - 1913 S a i 1 1 0 n

EXTRAIT DU RAPPORT D'ANALYSE NO 2104 DU 12.12.1975
& Cations Aniona

Ammonium 
Sodium 
Potassium 
Olagnssium 
Calcium

0,0 mg/1 Fluorure8 
Chlorures 
Nitrates 
Hydrogènecarbonates 
Suif a tes

0,8 mg/1

Cléments non dissociés Résidus

Acide métasilicique 15 
Acide orthoborique 0,2 1 ' 096 * mg/1

890
Résidu sec 
Résidu de calcination

Gaz en solution Données physiques

6,4 mg/1Oxygène 
Taux de saturation 

en oxygène 
carbonique

Température è la source 23,4°C 
Conductivité l'120/uS/cm“
PH e'i80 %

4,2 mg/1

° t  ° j / 0 6 *

V 9- %m

" <o*e"

! i > *
Sa'"0" ', ttVo!v

\xo^ # oeN e>\ô  »

va°sp0,l<e\\eS Ôeftea^’S8'

-•  S * ' " ’ S » '
a»'*00

Photos M ichel Darbellay
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Produits de lessive Migros: 
linge propre ou argent remboursé

Nous ne pourrions vous donner de meilleure garantie.
Dans votre Migros, vous trouvez toujours 

un ou même plusieurs produits de lessive pour 
tous les impératifs de lavage, ce qui vous permet 
de choisir celui qui vous convient le mieux.

La composition de chaque produit de 
lessive est efficace à diverses températures et 
pour différents cycles de lavage. Votre linge sera 
ainsi toujours agréablement frais, d’une blan­
cheur impeccable et les couleurs retrouveront

MIGROS

Si vous avez un problème de lavage, vous 
pouvez simplement téléphoner à notre service- 
conseil gratuit: 061/32 11 70 ou nous écrire au 
Service-conseil Migros GIFA SA, Kleinhüninger- 
strasse 205, 4000 Bâle. Nos renseignements et 
conseils vous seront certainement utiles.

Savomatic
avec beaucoup de savon 
pur, garantit une propreté 
impeccable.

Polymatic
garantit des couleurs écla­
tantes pour tout le linge fin 
et de couleur.

Paquet géant Paquet géant
de 3,3 kg 10.80 de 2,5 kg 9.80

Total
pour tous les automates, 
garantit un linge propre et 
frais.
Paquet géant 
de 6 kg
Paquet normal 
de 810 g

Bella plus
garantit la propreté du linge 
de couleur et blanc, jusqu à 
60°.

Paquet normal 
de 810 g

Paquet géant 
16.80 de 3,3 kg

Paquet normal
810 g

8.80

2.80

Minyl
garantit que les tissus blancs 
modernes redeviennent 
blancs et que les couleurs 
retrouvent leur éclat, dans 
le lavabo ou en automate.
Paquet géant 
de 2,5 kg
Paquet normal 
de 630 g

8.80

2.60

Paquet normal
de 650 g 3 .-

Poly
garantit la propreté du linge 
de couleur et blanc, même 
dans l’eau froide.
Paquet normal
de 640 g 2.90

Yvette
garantit un lavage impec­
cable de la laine, la soie et 
les fibres synthétiques, dans 
le lavabo ou en automate.
Paquet normal 
de 650 g

Mio douce
garantit des tissus moelleux 
et frais.
Bidon de 5 kg 6.30  
Flacon de ménage
de 2 kg 3.50
Deux notes parfumées: 
«Fraîcheur» et «Fleurette».

Les produits de lessive Migros sont plus économiques et plus avantageux.
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Le championnat suisse de LNA n ’a 
pas marqué de temps d ’arrêt au cours 
de la quatrième journée. Young Boys, 
vainqueur très net de Bâle (4-1) au 
stade Saint-Jacques et Servette, lui 
aussi, vainqueur à l ’extérieur (Chênois) 
sur le même score que les Bernois, ne 
l ’ont pas permis.

Sur les bords du Rhin, les hommes de 
Linder ont donc une nouvelle fois m on­
tré les dents. Bien emmenés par un 
Karli Odermatt retrouvé, les Young 
Boys ont réussi un coup de poker fan­
tastique qui leur permet de s'installer en 
tête du classement aux côtés de Ser­
vette. Les Genevois ont également fait, 
eux aussi, bonne mesure au stade des 
Trois-Chênes, grâce à Pfister, Chivers 
deux fois et Kudi Muller.

Mais Young Boys et Servette n ’ont 
pas été les seuls à s ’attirer les sympa­
thies d ’un nombreux public (25 500 à 
Saint-Jacques et 14 000 à La Pontaise 
notamment). Winterthour, en venant à 
bout du pauvre Bellinzone (2-0) et 
Saint-Gall en arrachant le match nul 
au Hardturm (3' but pour René Muller, 
le frère de Kudi) ont répondu à 
l’attente, peut-être même plus en ce qui 
concerne Saint-Gall.

Pendant le même temps, Sion et Zu­
rich conservaient le contact avec les 
premiers en ramenant un point de leur 
difficile déplacement à La Maladière 
(Sion) et à La Pontaise (Zurich). Autre­
ment dit, une excellente journée pour 
les équipes en déplacement, à l ’excep­
tion de Bellinzone battu pour la qua­
trième fois consécutive !

L es résu lta ts d e  la so ir ée

Bâle - Young Boys 1-4 (1-0)
CS Chênois - Servette 1-4 (1-3)
Grasshoppers - Saint-Gall 1-1 (1-0)
Lausanne - Zurich 1-1 (0-0)
Neuchâtel Xamax - Sion 0-0
Winterthour - Bellinzone 2-0 (1-0)

CLASSEMENT

1. Servette 4 3 1 - 17- 3 7
2. Young Boys 4 3 1 - 11- 5 7
3. Zurich 4 2 2 - 11- 4 6
4. Bâle 4 3 - 1 12- 6 6
5. Saint-Gall 4 2 2 - 5 - 2  6
6. Sion 4 1 3 - 4 - 3  5
7. Lausanne 4 1 1 2 4 - 4 3 .
8. Winterthour 4 1 1 2 4-10 3
9. Grasshoppers 4 - 2 2 4 - 6  2

10. Neuchâtel X 4 - 2 2 2 - 9  2
11. CS Chênois 4 - 1 3 6-14 1
12. Bellinzone 4 -  -  4 1-15 -

Neuchâtel Xamax — Sion 0-0
Héroïque résistance sédunoise à La Maladière

Neuchâtel Xam ax : Kung ; M undwiler, C laude, O sterw alder, H asler ; 
D ecastel, Gress, G ugisberg ; Bonny, Rub, Elsig.

S ion : D on zé ; Trinchero ; Balet, Coutaz, D ayen ; Isoz, In A lbon, Luisier, 
Lopez ; Pillet, Vergères.

N otes : stade de ,La M aladière. T em ps idéal. -  Spectateurs : 4300. -  Arbitre : 
M. Daina, d ’E clopens. N euchâtel X am ax joue sans Z augg et Salvi (b lessés) et bien  
sûr sans Richard, qui sera opéré aujourd’hui à Saint-G all (ligam ents du genou). 
Sion s'aligne sans Djordjic, m ais avec Pillet. Corners : 9-1. M i-tem ps 5-0.

Changem ents: à la 2 V  m inute, W ick entre pour C laude et à la 28', Rub cède  
sa place à Kuffer. 70' : Perrier pour Pillet.

Avertissem ents : 49' Balet ; 87' Luisier.

De notre envoyé spécial Jacq u es Mariéthoz

Il n’y a pas péril en la demeure, mais 
Sion, tant qu’il ne pourra pas orienter son 
jeu différemment, par la force des choses, 
doit se contenter de sauver l’essentiel à 
l’extérieur. Il l’a fait et bien fait une fois 
encore sur le pelouse de La Maladière. Il a 
bénéficié en la circonstance de la relative 
faiblesse d’un Neuchâtel Xamax décimé 
par la blessure de plusieurs titulaires 
(Zaugg et Salvi avant le match, Rub et 
Claude après 28 minutes de jeu). Il a béné­
ficié ensuite d’un certain manque de clair­
voyance de son adversaire qui dominait, 
tirait au but dans toutes les positions sans 
parvenir à modifier un tableau d ’affichage 
qui demeurait muet et immobile. Mais l’é­
quipe de Szabo s'approprie la presque tota­
lité du mérite, car elle a su s'organiser en 
fonction de ses moyens en l’absence de son 
meneur de jeu Djordjic. L'organisation 
défensive, puisque c’était le but avoué en 
se rendant à La Maladière, ne peut pas être 
taxé dix sur dix, même si aucun but n’a été 
concédé, mais a été le fruit d’un travail de 
titans. Face à un adversaire parfois déchai- 
né, mû par un trio impressionnant au 
centre du terain (Gress, Guggisberg, et cet 
éblouissant Decastel), Sion a tremblé 
parfois, mais jamais il n’a mis un genou à 
terre. En s'appuyant sans cesse sur une 
prudence qui devient un leit-motiv obli­
gatoire, les Sédunois ne se sont pas canton­
nés exclusivement dans un système défen­
sif. Fort d ’un tandem central défensif inter­
changeable (Trinchero et In Albon), l’en- 
traineur Szabo a exploité habilement cette 
valeur de rêve. Cela s’est traduit par une 
prise de conscience en seconde mi-temps. 
Après avoir jaugé son adversaire pendant 
quarante-cinq minutes, l’équipe sédunoise

EN SAVOIR PLUS...
•  Bâle - Young Boys 1-4 (1-0)

Stade Saint-Jacques. -  25 500 spectateurs. -  Arbitre : Hungerbuehler (Saint- 
Gall). -  Buts : 20' Maissen 1-0 ; 49' Lorenz 1-1 ; 51' Conz 1-2 ; 56' Bruttin 1-3 ; 
84' Kuettel 1-4.

Bâle : Wenger ; Mundschin, Ramseier, Maradan, Geisser, Tanner (65' von 
Wartburg), Stohler, Demarmels, Muhmenthaler (46‘ Marti), Lauscher, Maissen.

Young Boys : Eichenberger ; Voegeli, Brechbuehl, Mast, Rebmann, Andersen, 
Odermatt, Bruttin, Conz, Burkhardt (46* Lorenz), Kuettel.

•  CS Chênois - Servette 1-4 (1-3)
Stade des Trois-Chênes. -  6500 spectateurs. -  Arbitre : Wyniger (Wetzikon). -  

Buts : 6' Pfister 0-1 ; 26' Liechti 1-1 ; 38' Chivers 1-2 ; 43' Chivers 1-3 ; 82' Muel- 
ler 1-4.

CS Chênois : Bersier ; Mariétan, Clivaz, Dumont, Sampedro (60' W ampfler), 
Mustapha, Castella, Riner, Manai, Liechti, Mabillgrd (75' Rufli).

Servette : Engel ; Guyot, Valentini, Bizzini, Schnyder, Barberis, Marchi, 
Andrey, Pfister, Chivers, Mueller.

•  Lausanne - Zurich 1-1 (0-0)
Stade de La Pontaise. -  14 000 spectateurs. -  Arbitre : Scherz (Aegerten). -  

Buts : 54' Kuenzli 1-0 ; 56' Cucinotta 1-1.
Lausanne : Burgener ; Vuilleumier, Levet, Devcic, Parietti, Guillaume, Mathez, 

Duvillard, Dizerens, Kuenzli, Traber.
Zurich : Grob ; Chapuisat, Heer, Fischbach (65' Scheiwiler), Zigerlig, Kuhn, 

Martinelli (65' Stierli), Botteron, Weller, Cucinotta, Risi.

•  Grasshoppers - Saint-Gall 1-1 (1-0)
Hardturm. -  4100 spectateurs. -  Arbitre : Barmettler (Lucerne). -  Buts : 30' 

Seller 1-0 ; 75' Mueller 1-1.
Grasshoppers : Stemmer ; Meyer, Nafzger, Niggl, Montandon, Bauer, Netzer, 

Ponte, Cornioley, Seiler, Elsener (75' Bosco).
Saint-Gall : Schueepp ; Sanfilippo, Feuz (46' Mueller), Brander, Bigler, Niggl, 

Stoeckl, Schneeberger, Mogg, Ries, Oettli.

•  Winterthour - Bellinzone 2-0 (1-0)
Schuetzenwiese. -  2300 spectateurs. -  Arbitre : Mathieu (Sierre). — Buts : 3' 

Thygesen 1-0 ; 72' Wehrli 2-0.
Winterthour : Deck ; Muench, Haeni, Bollmann, Arm, Wanner, Wehrli, Graf 

(46' Schweizer), Ackeret, Meyer, Thygesen.
Bellinzone : Schuetz ; Pestoni (75' Tedefchi), Giudici, Vial, Pellegrini, 

Schwemmle, Bettosini, Manzoni, Erba, Bang, Rossi.

a franchi un nouveau palier. Sa résistance 
héroïque se poursuivit, mais Sion, sentant 
son adversaire à sa portée, s’offrit des am ­
bitions offensives plus que sympathiques. 
Trinchero montra l’exemple en venant ren­
forcer le milieu de terrain qui s’accrochait 
au rythme d ’un Luisier infatigable. Mais 
le danger planait toujours comme une épée 
de Damoclès. C’est là que la valeur des 
Valaisans fit merveille. Physiquement 
prêts, évoluant avec un esprit d ’équipe 
total, la formation sédunoise plut en dé­
fense, mais n’en resta pas là. Voilà pour­
quoi elle revient de La Maladière avec une 
grande satisfaction.

ATTENTE INTERMINABLE

Sion n ’était pas venu à Neuchâtel pour 
présenter une démonstration et attendit 
donc son adversaire en tirant trois rideaux 
défensifs, le premier constitué par Lopez, 
Luisier, In Albon et le second par Trinche­
ro, Coutaz, Balet et Dayen, et enfin le 
dernier rempart nommé Donzé, qui, hier 
soir, au centre de la poudrière, ne s’est 
jamais fait piéger. Dans cette disposition 
d’esprit, avec une détermination totale, la 
défense de Szabo a étalé ses possibilités. 
Ni les astuces de Gress à l’origine des 
actions, ni la classe de Hasler et de 
Guggisberg ou les déboulés de Bonny et 
du remuant Elsig, ne trouvèrent le moyen 
de mettre échec et mat cette défense. Une 
défense qui résista par ailleurs aux deux 
avant-centres qui se succédèrent (Rub et 
Kuffer) ou encore ce Decastel qui expédia 
des tirs terribles. Neuchâtel Xamax domina 
la première mi-temps, cela se traduisit par 
le tir de Rub, sauvé par Balet sur la ligne 
(22') par la reprise de la tête de ce même 
Rub (23e) et par un retourné d’Elsig à la 28' 
minute. Pendant ces quarante-cinq premiè­
res minutes, Sion dut se contenter du dé­
bordement de Luisier (29') que Pillet ne 
parvint pas à exploiter. L’attente sédunoise 
s'opérait finalement sans dégât.

COMME AU PING-PONG

Après la reprise, Sion dévoila une partie 
de son vrai visage. Dès la 52' minute, une 
combinaison Balet - Isoz offrait à Pillet, 
Vergères et Lopez une balle en or. Dans ce 
match où rien n’était gagné ou perdu, les 
actions passaient d ’un camp à l’autre sur 
un rythme infernal. C’était presque du 
ping-pong. Toujours avec l’avantage aux 
points à Neuchâtel Xamax: tir de Guggis­
berg (60'), reprise d’Elsig (63'). Sion

SI: 1 »

L ’absen ce  de  D jordjic  au cen tre du terrain a ttr ibu e  d e  p lu s am ples respon sab ilités  
encore à F ernand Luisier. Hier, le  S a illon nain  s ’e s t une fo is  encore m o n tré  à  la  
hau teur de  sa  réputation .

reculait pour mieux sauter et obtenait, à la 
66' minute, par l’entremise de Luisier et 
Lopez, qui s’infiltraient entre Gress (sou­
vent en défense pour éviter un retour de 
flammes) et Mundwiler, sa meilleure occa­
sion de but.

RÉCONFORTANT

Puisque le sort ne lui est pas favorable 
en théorie (absence de Djordjic), le FC 
Sion se débrouille avec talent sur le terrain. 
Ce point ramené de La Maladière récom­
pense une nouvelle fois le labeur, la 
technique et une équipe qui ne ménage pas 
ses efforts. En présence du président 
Monachon, dont une partie du cœur se 
trouve toujours en Valais, Gilbert Facchi- 
netti adressait des louanges aux Sédunois à 
la fin du match.

Nous pensons qu’actuellement, elles sont 
absolument méritées, car les circonstances 
ne sont pas favorables au FC Sion.

f.M.

Sélection norvégienne J
Pour le match de coupe du monde 

Norvège - Suisse de mercredi prochain, 
'entraîneur national norvégien Schou 

Andreasen a d’ores et déjà prévu 
l’équipe suivante :

R. Jacobsen (Fram) ; Helge Karlsen 
(Brann Bergen) ; Jan Birkelund (Skeid 
Oslo) ; Tore Kordahl (Lillestroem) ; 
Svein Groendalen (Rosenborg Trond- 
heiin) ; Roger Albertsen (FC La H aye/ 
Ho) ; Svein Kvia (Viking Stavanger) ; | 
Jan Hansen (Rosenborg) ; Stein Thun- . 
berg (Start Christiansand) ; Odd Iver- | 
sen (Vaelerengen Oslo) et Tom Lund ■ 
(Illestroem).

Remplaçants : Jan Erik Olsen (Mjoe- | 
dalen) comme gardien ; Tron Pedersen 
(Start) ; Pal Jacobsen (Hamar Kamera- | 
tene) ; Steinar Aase (Brann) et Age ■ 
Hareide (Molde).

Danemark - France 1-1 (0-0)
Sélections belge 
et hollandaise

La France a obtenu un match nul heu­
reux (1-1, mi-temps 0-0) au terme de la 
rencontre amicale qu’elle disputait, à Co­
penhague, contre le Danemark. Après 
avoir fait jeu égal en première mi-temps, 
les Français ont été souvent dominés après 
la pause par une formation danoise très 
mobile en attaque et qui se créa trois ou 
quatre occasions de buts. Une seule devait 
toutefois être transformée, à la 53' minute, 
lorsque, sur un corner, Baratelli rata sa 
sortie. Après un sauvetage français sur la

•  ANGLETERRE. -  Coupe de la ligue, 
deuxième tour': Aston Villa - Manchester 
City 3-0 ; Blackburn Rovers - Stockport 
County 1-3 ; Bradford City - Bolton Wan- 
derers 1-2 ; Bury - Darlington 2-1 ; Cardiff 
City - Queens Park Rangers 1-3 ; Gillingh- 
ham - Newcastle United 1-2 ; Manchester 
United - Tranmere Rovers 5-0 ; Rotherham 
United - Millwall 0-2 ; Stoke City - Leeds 
United 2-1 ; Torquay - Burnley 1-0 ; West 
Ham United - Bamsley 3-0.

•  YOUGOSLAVIE. -  Championnat de 
première division (3' journée) : Etoile Rou­
ge Belgrade - Napredak 1-1 ; Sloboda 
Tuzla - Dynamo Zagreb, renvoyé ; Vojvo- 
dina Novisad - Celik Zenica 2-0 ; Hajduk 
Split - Zeleznicar Sarajevo, renvoyé ; Rije- 
ka - Radnicki Nis 1-1 ; FC Sarajevo - 
Buducnost Titograd 0-2 ; Borac Banjaluka 
- Olympia Ljubljana 5-0 ; Velez Mostar - 
OFK Belgrade 4-1 ; FC Zagreb - Partizan 
Belgrade 2-0. -  Classement : 1. Etoile Rou­
ge Belgrade 3/5 ; 2. Borac Banjaluka 3 /4  ; 
3. Vojvodina Novisad 3 /4  ; 4. Buduc­
nost 3/4.

ligne, Roentved reprit la balle pour la loger 
au bon endroit.

Ce n’est qu’à deux minutes de la fin 
qu’un coup franc très habilement tiré par 
Platini (balle à effet dans le coin supérieur 
gauche des buts danois) permit à la France 
d ’arracher l’égalisation.

Idraetspark de Copenhague. -  30 000 
spectateurs. -  Arbitre : Borg (Suède). -  
Buts : 53' Roentved 1-0 ; 88' Platini 1-1.

Danemark : B. Larsen ; J. Hansen, H. 
Jensen, Roentved, Ahlberg, Rasmussen, 
Olsen, H. Hansen, Bjerg, K. Hansen 
(Holmstroem), Kristensen.

France : Baretelli ; Janvion (Domenech), 
Adams, Trésor, Bossis, Larque, Platini, 
Bathénay, Rocheteau, Lacombe, Six.

•  AUTRICHE. -  Championnat de premiè­
re division (6' journée) : Vienna - Voeest 
Linz 1-2 ; ASK Linz - Grazer AK 1-1 ; SW 
Innsbruck - Admira W acker 1-0 ; Sturm 
Grazaaustria WAC 5-2 ; Rapid Vienne - 
Austria Salzburg 2-1. -  Classement : 1. SW 
Innsbruck 9 points ; 2. Vienne 8 ; 3. Aus­
tria Salzburg 7 ; 4. Voeest Linz 6 ; 5. Rapid 
Vienne 6 ; 6. Austria WAC 6.

•  HONGRIE. -  Championnat de première 
division (4' journée) : Ujpest Dosza - Sze- 
ged 5-0 ; Honved Budapest - Kaposvar 
3-0 ; Scepel - Vasas Budapest 0-2 ; Ferenc- 
varos - MTK Budapest 4-1 ; Bekescsaba - 
Videoton 2-5 ; Zalaegerzeg - Raba Eto 
Gyoer 0-1 ; Haladas - Tatabanya 4-3 ; 
Dorog - Dunauvaros 0-0 ; Salgotarjan - 
Duisgyoer 5-2. -  Classement : 1. Ujpest 8 
points ; 2. Vasas 8 ; 3. Ferencvaros 7 ; 
4. Haladas 7.

I 
I

Les Belges et les Hollandais, qui se | 
trouvent dans le même groupe du tour 
préliminaire de la coupe du monde, 
avec l’Islande et l’Irlande du Nord, en­
tameront la compétition contre l’Islan­
de. La Belgique jouera vendredi soir à 
Reykjavik et la Hollande affrontera les 
Islandais le mercredi 8 septémbre. Les 
deux entraîneurs nationaux, Guy Thys 
pour la Belgique et Jan Zwartkruis 
pour la Hollande (celui-ci entraîneur ad 
intérim) ont sélectionné les joueurs sui­
vants :
•  BELGIQUE. -  Gardiens : Christian I 
Piot (Standard), Jean-Marie Pfaff (Be- J 
veren). -  Arrières : Gilbert Van Binst |  
(Anderlecht), Erwin Vanden Daele (An- |  
derlecht), Michel Renquin (Standard), 
Maurice Martens (Molenbeek), Eric 
Geerts (Standard). -  Demis : Julien 
Cools (Club Brugeois), Paul Courant 
(Club Brugeois), Ludo Coeck Ander­
lecht), René Verheyen (Lokeren). -  
Avants : François Vander Elst (Ander­
lecht), Willy Wellens (Molenbeek), Jac­
ques Teugels (Molenbeek), Rudi 
Haleydt (Waregem) et Hervé Delesie 
(Waregem).

I *  HOLLANDE : Jan Van Beveren, 
René Van de Kerkhof, Willy Van de 

I Kerkhof, Willy Van der Kuylen, Adri 
. Van Kraay (tous PSV Eindhoven), Jan 
|  Ruiter, Rob Rensenbrink, Arie Haan

I (Anderlecht), Wim Jansen, Théo de 
Jong, Wim Rijsbergen (Feyenoord),

I Ruud Geels, Ruud Krol (Ajax Amster­
dam), Kees Kist (Alkmaar), Jan Peters ■ 

|  (Nimègue) et Wim Meutstege (Sparta I 
■ Rotterdam).
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Bernard Crottaz battu 
par Seppey à Daillon

Une grande surprise  a  été enregistrée, d i­
m anche, lors du cross de D aillon, organisé 
p ar le SC Z anfleuron  dans le cad re  de son 
20 ' anniversaire. B ernard C rottaz a  en effet 
dû  s’incliner devant M ichel Seppey d 'H éré- 
m ence, un  coureur p ra tiquem en t inconnu  
ju sq u ’ici. O n s’é tonnera  égalem ent de la 
victoire de Jean-C harles T om ay en catégo­
rie... populaire, le cou reu r de Saxon faisant 
partie, ni plus ni m oins, du g roupe B de 
l'équipe valaisanne des coureurs de fond ! 
Une curieuse idée de la catégorie populaire  
et une preuve de  plus que cette dernière 
n ’a plus du tou t sa raison d ’être ! P rinc i­
paux résu ltats :

Elite (10 km ) : 1. Seppey M ichel (Héré- 
m ence) 32’19” ; 2. C rottaz B ernard  (CA 
Sierre) 32’30” ; 3. V uadens Jérôm e (Sion 
Olym pic) 33’03” ; 4. Luyet Rém y (Savièse) 
33’39" ; 5. T erretaz Jean-Pierre (CA Bas- 
Valais) 34’53” ; 6. B agnoud Jean-V ictor

(Cherm ignon) 36’14” ; 7. M ichellod Patrice 
(CA Sierre) 36’51" ; 8. Courvoisier Pierre- 
A ndré (Bagnes) 37’40” ; 9. C re ttenand  A n­
dré (Isérables) 37’42” ; 10. P raz Cyrille 
(Orsières) 41’06”.

Juniors (7,5 km ) : 1. Jordan M arcel (CA 
Sierre) 25’02” ; 2. D élèze Philippe (SFG 
Saint-M aurice) 26’20” ; 3. C oquoz Pierre- 
A lain (SFG Saint-M aurice) 26’44” .

P opulaires (5 km ) : 1. T om ay Jean-C har­
les 17’29” ; 2. C am arasa R ené 18’31” ; 3. 
Sauthier Serge 18’32".

Ecoliers I (2,5 km ) : 1. Jacquérioz 
Thierry 8 ’25” ; 2. Roh Philippe 9 ’19” ; 3. 
Fum eaux Jean-François 9’37” .

Ecoliers II (2 km ) : 1. M arguelisch P as­
cal 7’44" ; 2. Fum eaux François 7 ’45” ; 3. 
Lugon Jean-C harles 8’30” .

Poussins (1 km ) : 1. Roh L aurent 
10’40” ; 2. F on tannaz  P hilippe 10’46” ; 3. 
Evéquoz Pierre-Y ves 10’47”.

3e Trophée des Martinaux
RECORD POUR FISCHER

L’épreuve du ski-club M ordes et de La- 
vey-Village en était à sa troisièm e édition 
ce dern ier w eek-end.

Cette course com ptan t pour le 
classem ent CIM E, catégorie C com prenait 
une longueur de 6 km  400 avec une  d é ­
nivellation de 1210 m ètres.

Plus de 140 coureurs partic ipèren t à 
cette course dom inée par D aniel F ischer de 
Brugg qui a étab li un nouveau record en 
couvrant le parcours dans le tem ps re­
m arquable de 47’12”.

Voici les principaux  résultats :
Elite : 1. Daniel F ischer, Brugg, 47’12” 
(nouveau record) ; 2. C olom bo T ram onti, 
Erstfeld, 48’31” ; 3. A lbrecht M oser, Berne, 
50’01" ; 4. R obert W ehren, G lion, 50’26” ; 
5. M ichel C heseaux, Z erm att, 50 '46” ; 6. 
Tony Spuhler, E rdingen, 50’59” ; 7. D aniel

Sigenthaler, Berne, 51’43” ; 8. Jacques 
Berlie, Sierre, 51’50” ; 9. Ulysse Perren, 
Sierre, 51’56” ; 10. M arcellin Salam in, 
G rim entz, 53’01” ; 11. J.-François B arbier, 
France, 53’54”.

V étérans 1 : 1. G ilbert G rangier, Trois- 
torrents, 58’10” ; 2. Lino Fedrigo, M artigny, 
60’08” ; 3. H ubert Pascal, F rance, 61’13”.

V étérans II : 1. Benoit B arusselli,
Saignelégier 56’23” ; 2. Charly D egoum ois, 
Lavey, 60’32” ; 3. Jean Fontaine, L ausanne, 
60’53” .

Juniors : 1. Freddy Favre, Isérables, 
55’58” ; 2. L auren t D arbellay, L iddés, 
56’39” ; 3. G ilbert Lange, T roistorrents, 
57’29” .

D am es : 1. M ichèle Miéville, M arécottes, 
82’22” ; 2. F rançoise Pillet, C hâ teau -d ’Oex, 
87’14” ; 3. M .-H . Deloffre, Sion, 90’09”.

Tempi passati...

Ferdi Kubler : une image qui remue de nom breux souvenirs dans la tête de ceux qui 
ont su ivi ses exploits.

Il y  a 25 ans, à Varèse, Ferdi K ubler remporta le titre de cham pion du m onde  
sur route des professionnels.

Un quart de siècle déjà ! En battant au sprint sept com pagnons d ’une longue 
échappée, (au terme des 295 km), Ferdi Kubler, qui avait alors 32 ans, fu t le 
deuxièm e coureur suisse  -  (après Hans Knecht en 1946 à Zurich) à devenir  
champion du m onde sur route professionnel. Il avait battu les Italiens Fiorenzo 
Magni e t A ntonio Bevilaqua.

Ce furent les années les p lus glorieuses du cyclism e helvétique, avec les succès 
de Hugo K oblet (Giro 1950 e t Tour de France 1951) et de Kubler (Tour de  France 
1950). On peu t ajouter les victoires de K ubler dans les classiques, la Flèche W al­
lonne et Liège-Bastogne-Liège, en 1951 et 1952. Et encore le cham pionnat du 
m onde des sprinters pros sur piste  avec Oscar P lattner en 1952. Ce fut presque trop 
pour notre petit pays. Mais, hélas, aux années grasses succédèrent les années 
maigres beaucoup p lu s nombreuses... W.S.

C hez Sim ca
La gamme 

des Simca 1000 - 1977
Construite à plus de 1800  000 

exem plaires depuis son lancement, 
la Simca 1000 a é té  largement dif­
fusée tant auprès de la clientèle  
française qu ’étrangère.

Si depuis son lancem ent à quel­
ques détails d ’ornem entation exté­
rieure et de dim ensions de phares 
près, la Simca 1000 a conservé la 
m ême ligne générale de caisse, elle  
a par contre bénéficié en perm a­
nence d ’une série d ’am éliorationst 
techniques im portantes portant en 
particulier sur le moteur, la tenue 
de route, la suspension, le  confort et 
l ’équipement.

En 1977, pour la première fois, la 
présentation extérieure est renou­
velée grâce à une im portante série 
de m odifications d ’aspect :

-  nouvelle face avant comportant' 
deux phares rectangulaires inté­
grés dans une calandre noire m at 
entourée d ’un enjoliveur en alu­
minium chrom é ;

-  nouveau capot p la t à trois ner­
vures de raidissem ent ;

-  nouveau pavillon  à deux nervures 
latérales ;

-  éclairage de la plaque de police AR  
au moyen de deux feux situés sur 
le pare-chocs.
En 1977, la gam m e des Simca 

1000 se com pose en Suisse de 
trois modèles, dont certains reçoi­
vent une appellation nouvelle
-  Sim ca 1006 LS, m oteur 1118 cm 3, 

55 din PS
-  Simca 1006 SR, m oteur 1188 cm 3, 

55 din PS
-  Simca 100 Rallye 2, m oteur 1294 

cm 3, 86 din PS.

Chacun de ces modèles, en com ­
plém ent des am éliorations apportées 
à l ’ensem ble de la gamme, bénéficie 
de perfectionnem ents particuliers.

Les m odèles Sim ca 1006 LS et SR
reçoivent de nouvelles garnitures 
tissu des sièges et des panneaux de 
portes.

Le m odèle Sim ca 1006 SR reçoit 
en plus deux phares additionnels 
longue portée à iode, de form e car­
rée -  une baguette de milieu de 
caisse form ant protection latérale -  
m oquette intégrale enveloppant les 
passages de roues.

Le m odèle Sim ca 1000 Rallye 2
est égalem ent muni de ces deux 
phares longue portée à iode de 
forme carrée et reçoit en p lus des 
phares principaux à am poule co­
de/rou te  à iode H  4 e t des sièges 
baquets A V  à sossier articulé ré­
glable et appui-tête intégré.

Trial: sam ed i T ourtem agne s u c c è d e  à Fully
Manche du championnat suisse à Gruben

Q uinze jou rs après Fully, la 
vallée de T ourtem agne connaîtra  à  son 
tour l’ivresse du  trial.

C e s t  p lus exactem ent à  G ru b en  au 
fond de la vallée, q u e  se dérou lera  cette 
p rochaine m anche du cham pionnat 
suisse de la catégorie « in ternationa le  ».

Le public  valaisan, après M onthey et 
Fully, grâce à  l’excellent travail d ’un 
com ité d ’organisation  dynam ique, aura 
la possibilité de suivre sam edi un n o u ­
veau spectacle de choix.

Q uelque 140 spécialistes du tria l se 
rencontreront une fois de  p lu s en  V a­
lais en cette fin de sem aine à  l’occasion 
de cette im portan te  épreuve qui grou­
pera les concurren ts des catégories 
in ternationale, nationale , senior et d é ­
butant.

G odi Linder de S teffisbourg, enfan t 
du pays par les origines de sa mère, 
absent à Fully sera présen t au rendez- 
vous de G ruben . Lui qui avait term iné 
au  4‘ rang du  cham pionnat du m onde 
aura la possibilité de prendre sa re­
vanche sur les au tres ténors don t les 
positions actuelles sont les su ivantes en 
catégorie « in ternationale  » :

1. M arcel W ittem er, D elém ont, 77 
points ; 2. G uédou  L inder, D elém ont 
71 ; 3. G odi L inder, S teffisbourg, 57 ; 4. 
Beat M ontanus, Dozwil, 47 ; 5. G uido 
B raendli, E rm ensw il, 36.

Revanche en nationaux ?

Chez lui à Fully, André-M ichel 
C arron avait obtenu une brillante 
deuxièm e place en catégorie 
« nationale » derrière  W alter Frei de 
Thalw il. Sam edi les sportifs haut-va- 
laisans com pten t beaucoup  sur le duo 
B aerenfaller de T erm en et W yssen de 
la Souste. Pourron t-ils p rend re  la re­
vanche chez eux ? P ierre-A lain de 
C hâteauneuf pourra it lui aussi créer 
une bonne surprise.

Chez les débu tan ts , Serge G ex de 
Fully et les 16 au tres représen tan ts va- 
laisans auron t fort à faire face au

Godi Linder, champion suisse 1975, connait très bien le Valais et la vallée 
de Tourtemagne...

nouveau venu D aniel H adom  du  Locle 
qui s ’était im posé à  Fully au grand 
étonnem ent de  tous ses adversaires.

C hez les seniors enfin  on ne voit pas 
com m ent la trad ition  ne serait pas res­
pectée pu isque R udolf W yss de S teffis­
bourg (10 fois cham pion suisse en in ­
ternationale) sera  lui aussi présen t à 
G ruben. Bien présent p u isq u ’en 
com pagnie de G eorg Z u m k eh r il est 
chargé de tracer le parcours.

Horaire de la journée

Le com ité d ’organisation  est p résidé 
par M. W erner Ritz et ses principaux 
collaborateurs sont : Arm in B aerenfal­
ler de T erm en et Roger G ex de  M ar­

tigny (chefs de course), R udolf W yss, 
H eim berg, G eorg Z um k eh r (chef du 
parcours) et Ernst B laser de Belp 
(com m issaire sportif).

Les o rganisateurs on t établi le p ro ­
gram m e suivant : p o u r sam edi 4
septem bre
10.00 Epreuve des « Inters »
10.30 Epreuve des seniors
10.30 E preuve des nationaux
11.00 Epreuve des débu tan ts

Parcours de Gruben

Inter. : 3 tours de 30 km  - 12 sections 
Sen.: 2 tours de 30 km  - 10 sections 
Nat. : 2 tours de 30 km  - 10 sections 
D éb. : 1 tour de 30 km  - 8 sections

Le championnat du monde des rou­
tiers professionnels a été créé en 1927, 
soit bien après les épreuves mondiales 
réservées aux pistards (premier cham ­

pionnat du monde de vitesse disputé 
en 1893 et premier championnat pour 
les stayers en 1895) et même après 
l’épreuve sur route des amateurs,

Dimanche à Monthey 
1re é ta p e  du «C ircuit du R hône»

Pour la cinquième année consécu­
tive, le Vélo-Club montheysan et le 
vélo-club Excelsior Martigny collabo­
reront à l’organisation du Circuit du 
Rhône, l’une des principales épreuves 
du pays pour la catégorie cadets. 
Trois étapes au programme, à savoir: 
dimanche 5 septembre, 1" étape à 
Monthey, puis une semaine plus tard 
le 12 septembre, 2e étape à Saillon 
(mémorial Jean-Luisier) et 3' étape à 
Chamoson (course contre la montre). 
Pour la première étape de Monthey, le 
parcours retenu est le suivant : Mon­
they (départ place de l’Hôtel-de-Ville 
à 8 h. 50) ; Muraz-Vouvry (sommet du 
village)- Porte-du-Scex-Illarsaz-Mu- 
raz, deux fois la boucle - Monthey 
(arrivée route de Choëx vers 10 heu­
res), distance 53 kilomètres.

Tous les meilleurs coureurs de la 
catégorie seront certainement au dé­
part, une centaine environ parmi les­
quels une vingtaine de Valaisans dont 
les meilleurs devraient être les Mon- 
theysans Pochon et Parvex, le Sierrois 
Beney et le Martignerain Dumoulin. 
La lutte sera certainement très serrée 
et intéressante pour figurer au palma­
rès de cette belle épreuve, qui avait vu

ces deux dernières années des vic­
toires valaisannes avec Robert 
Dill-Bundi en 1974 et Bernard Gavillet 
l’an passé.

Finale romande du test suisse 
du kilomètre 1976

La finale romande du test suisse du 
kilomètre 1976, patronnée par 
Semaine Sportive, sera organisée le sa­
medi 4 septembre à Yverdon par les 
amis cyclistes du nord. Le départ du 
premier coureur aura lieu à 15 heures 
sur la route de l’hippodrome, à l’ave­
nue des Sports, dans la cité du Nord 
vaudois.

Ce sont plus de 120 concurrents qui 
participeront à cette finale, qui per­
mettra de désigner les cinq représen­
tants romands pour la finale nationale 
qui se disputera le vendredi soir 
17 septembre au vélodrome de la Pon- 
taise, dans le cadre d ’une importante 
réunion mise sur pied par le Vélo- 
Club de Chailly.

L’épreuve comprend deux courses, 
une destinée aux licenciés, l’autre aux 
non-licenciés.

1950, et Rik Van Looy (Be) en 1960 et 
1961.

En 1931, le championnat fut disputé 
sur 170 km contre la montre. L’Italien 
Learco Guerra gagna avec 35 km 136 
de moyenne devant le Français Fer­
dinand Le Drogo.

Quand il gagna en 1933, le Français 
Georges Speicher créa une véritable 
surprise. Bien que vainqueur du Tour 
de France, il n’était que remplaçant. 
Prévenu la veille qu’il devait rempla­
cer Paul Chocque, malade, Speicher, 
incertain de sa condition physique 
mais désireux de faire quelque chose, 
attaqua de loin, lâcha tous ses rivaux 
et gagna détaché devant son com pa­
triote Antonin Magne.

Marcel Kint fut celui qui demeura 
le plus longtemps champion du 
monde. Le Belge, vainqueur en 1938 à 
Valkenburg, ne connut son successeur 
qu’en 1946. La guerre avait en effet 
interrompu le cours du championnat 
du monde. En 1946, Kint termina 
deuxième derrière Hans Knecht.

Le championnat du monde a déjà 
été disputé à cinq reprises en Italie : 
en 1932 à Rome (premier Binda), en 
1951 à Varese (ICubler), en 1955 à 
Frascati (Ockers), en 1962 à Salo (Sta- 
blinski) et en 1968 à Imola (Adorni).

organisée pour la première fois en 
1921. Le championnat des profession­
nels sera donc disputé pour la 43' fois 
dimanche à Ostuni.

Au palmarès, les Belges sont les 
plus nombreux. Ils ont en effet gagné 
à 19 reprises avec Ronsse, Kaers, 
Aerts, Meulenberg, Kint, Schotte, Van 
Steenbergen, Ockers, Van Looy, 
Beheyt, Merckx et Monsere. Ils sont 
suivis par les Italiens (9 victoires avec 
Binda, Guerra, Fausto Coppi, Baldini, 
Adorni, Basso et Gimondi), les Fran­
çais (5 victoires avec Speicher, Magne, 
Bobet, Darrigade et Stablinski), les 
Hollandais (4 succès avec Middel- 
kamp. Janssen, Ottenbros et 
Kuiper), les Suisses (2 succès avec 
Hans Knecht et Ferdi Kubler) et les 
Allemands (2 succès avec Mueller et 
Rudi Altig). Tom Simpson a donné à 
la Grande-Bretagne sa seule victoire 
dans le championnat du monde.

Trois coureurs ont réalisé le triplé : 
Alfredo Binda (It) en 1927, 1930 et 
1932, Rik Van Steenbergen (Be) en 
1956, 1957 et 1959 et Eddy Merckx 
(Be) en 1967, 1971 et 1974.

Ont été deux fois champions du 
monde : Georges Ronsse (Be) en 1928 
et 1929, Brik Schotte (Be) en 1948 et
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moteur S de 2 litres (7 4  k W /1 0 0  ch D IN ) © p a r e -  
brise laminé © appuis-tête  réglables © revê tem ent  
des sièges en tissu ©ceintures de sécurité à enrou­
lement automatique © v o la n t  de sécurité ©m ontre  
à quartz ©com pteur journalier © ph ares  et feux de 
croisement à halogène © v it re  arrière chauffante  
© b a g u e tte s  de protection la téra les  caoutchoutées  
© fre ins  à disque à l 'avan t,avec  servo-fre in©pneus  
à ceinture d ’acier 175 SR 1 4 ©pare-chocs garnis d'une 
bande de caoutchouc.

trois atouts décisifs: le nouveau moteur S 
de 2 litres et 74 k W  (100 ch DIN), une 
conception technique de pointe, un équi­
pement d'une richesse rem arquable.

Le prix de cette routière de grande  
classe? Pas plus de Fr. 15'495.—
(et Fr. 1 4 '8 6 0 .- pour la 2 portes), y com­
pris des frais d'entretien réputés minimes 
et la garantie O pel: 1 année sans limita­
tion de kilomètres.
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Opel Rekord.ia voiture la plus vendue en Europe dans sa catégorie.

our et nuit à votre service... 
_râce à la technique d’impression la plus moderne

Sensationnel !
Nous cédons au prix de gros 
les motos neuves suivantes :

1 moto Guzzi 850 T3 
3 Benelli 500 Quattro 

1 Benelli 750 SEI

avec garantie d ’usine 
jusqu’à épuisement du stock

GARAGE ETOILES

REVERBERI S.A.
Tél. 027/36 23 15 -  36 23 16 

Châteauneuf-Conthey

. . .  ' ’ 
Autocar Salirer 1 ,ln'

CT 2 D, 1949, 115 CV 
31 places
A vendre cause non-emploi.

Tél. 021/83 26 15
22-7014

Cause contre-affaire, à vendre

Citroën GS 1220 Pallas
neuve, vert clair métallisé, vitres tein­
tées, toit ouvrant, phares brouillard, etc. 
Reprise spéciale ou gros rabais.
Facilités de paiement.

Tél. 027/23 39 38 Sion 36-1063

A vendre

Mercedes 250/8
automatique, modèle 1971, blanche, 
132 000 km, climatisation MB, vitres 
teintées, 2 appui-têtes, radio Blaupunkt 
avec lecteur de cassettes plus haut- 
parleurs, atelle spéciale Easy-Drive, état 
impeccable et très soigné.

Tél. 027/22 33 69 dès 19 heures
36-28532

A vendre

Lancia 
Coupé 3.8 
Flaminia Cpé 
2000 Flavia
impeccables

Tél. 022/51 15 45
36-28525

A vendre

Fiat 127
3 portes 
25 000 km

Fr. 5 0 0 0 .-

Tél. 0 2 5 /4  25 61

36-28526

A vendre

Yamaha 250 
trial
en parfait état 
expertisée

Tél. 0 2 6 /6  20 72 
heures des repas 
ou soir

36-28533

A vendre

Opel Sprint 
1900
expertisée 

Prix avantageux

Tél. 0 2 6 /5  33 38

36-5602

Occasion rare
Urgent ! A vendre, 
cause départ

Renault 12 
Gordini
année 72, 4 portes, 
boite 5 vitesses, radio 
+  stéréo, 120 CV 
DIN, 4 pneus hiver +  
arceau de sécurité à 
disposition.
Prix intéressant 
à discuter.

Pour essai 
et renseignements : 
tél. 0 27 /22  65 44 
heures de bureau

■  36-302299

027/21 21 11

++ nouveau: f i l t r e  en haut nouv

Tabacs Maryland 
naturels.

Le goût du vrai
L in tas

Algie Garage des Mosses ; Martlgny J.-J. Casanova; Slon Garage de l'Ouest.

et le* distributeurs locaux à : Ardon Garage du Moulin, Bex Garage J.-J. Chérix, Cheslères Garage d'Orsay S.A., Chippls Garage de Chippis, Fully Garage 
Carron, Naters Garage du Simplon, Raron Autoval SA, Saas Grund Garage de Mattmark, Saint-Maurlce P. Simeon, Tasch Garage Saint-Christophe, Ulrlchen 
Garage Nufenen, Veyras-sur-Slerre Autoval SA, Villeneuve Garage du Simplon.

Au printemps, Opel Suisse a revalorisé 
I ensemble de ses modèles. Notre but: vous 
donner le meilleur pour votre argent, sous 
tous les rapports, à tous points de vue.

La Rekord 2000 S est un exemple 
prestigieux d’équipement riche et de 
confort. Un simple essai vous le prouvera: 
on voyage comme dans un pullman; 
confortable, détendu et en toute sécurité. 
Pour atteindre ce résultat, il nous a fallu



edgar bavard

Dancing au Pavillon 
Montreux 

Tél. 021 /6 2  56 46 
★ ★ ★ ★ ★ ★ ★ ★ ★ ★ ★ ★

Du rythme, de la danse 
un show à vous couper 

le souffle avec

VIC PITTS

THE CHEATERS
• 8 musiciens, 1 chanteuse

2 danseuses
J Dlsc-jockey : Alain
• Toujours les meilleurs
J orchestres
• Toujours les meilleurs shows
•  Toujours le club No 1
• v—  Samedi et dimanche

thé dansant dès 16 heures ,

HOCKEY SUR GLACE: LA COUPE DU CANADA

LA SUPRÉMATIE MONDIALE EN JEU
Les six équipes nationales de 

Tchécoslovaquie, d ’URSS, de 
Suède, de Finlande, des Etats-Unis 
et du Canada vont tenter, en se 
disputant à p a rtir de jeudi soir le 
trophée de la coupe du Canada, de 
régler la question de la suprématie 
en hockey sur glace.

Ou 2 au 17 septembre, dans p lu ­
sieurs villes canadiennes et à P h ila ­
delphie, professionnels et « ama­
teurs » s’a ffron te ront ainsi pour la 
première fois. V o ilà  qu i comblera 
les vœux du Canada, qu i s’était 
retiré des championnats du monde 
et du tournoi o lym pique dans les 
années soixante faute d ’y pouvo ir 
aligner ses m eilleurs joueurs, tous 
professionnels. La première con­
fronta tion  était prévue lors des 
championnats du monde 1977, 
mais les grandes vedettes am éri­
caines et canadiennes seront à ce 
m oment-là accaparées par leurs 
championnats respectifs. Aussi le 
Canada, qui ne déléguera au tou r­
noi m ondial qu ’une équipe formée 
de joueurs appartenant aux fo rm a­
tions élim inées de la coupe Stan­
ley, a -t- il obtenu la permission 
d ’organiser ce tournoi m ondial 
amical.

Des six pays en présence, les 
Etats-Unis semblent condamnés à 
la dernière place malgré la  jeu­
nesse et la com bativité de leurs 
joueurs. La Finlande et la Suède, 
qui comptent dans ses rangs p lu ­
sieurs professionnels évoluant en 
Am érique du Nord, pourra ient 
jouer les trouble-fête, mais ne sem­
blent pas en mesure de se qu a lifie r 
pour la finale. Q uant à l ’URSS, en 
dépit d ’une équipe grandement ra­
jeunie depuis les Jeux olym piques 
d ’ Innsbruck, elle parait sur le dé­
clin. Ses responsables ont en outre, 
déclaré ne pas attacher une 
grande im portance à la coupe du 
Canada mais préparer p lu tô t les 
championnats du monde du p rin ­
temps prochain.

La Tchécoslovaquie, cham pion­
ne du tnonde en titre, en dépit 
d’une récente défaite (4-7) contre 
le Canada, est, pour un certain 
nombre d ’observateurs, favorite, en

SION MARTIGNY
Avenue Maurice-Troillet 65 (anc. Valpneu S.A.)
(anc. Garage Couturier) 027/23 53 23 Route du Levant -  026/2 44 84

« La Chance de Dieu »
par Edgar Bavarel

La chance que lui offre Dieu, c ’est plus que 
jamais dans l'histoire de l'humanité la dernière 
chance de l'homme d ’aujourd'hui.
Le matérialisme qui s'est installé partout dans 
le monde actuel a conduit l'homme à l’an­
goisse et au désespoir.
L’auteur fonde ce diagnostic -  qui constitue la 
première partie du livre -  sur une analyse 
approfondie des principaux faits contempo­
rains. Sa conclusion est impitoyable et irréfu­
table : la faillite du bonheur dit la faillite du 
matérialisme.
Il faut donc en sortir. Et en sortir vite. Car si 
les sociétés ne meurent pas -  ou pas souvent 
-  les hommes qui les composent, eux, meu­
rent tous les jours, et « à leurs risques et 
périls ».
Mais comment en sortir ?
Loin de se dérober -  comme tous ceux qui 
semblent faire métier de semer la confusion -  
l'auteur répond avec précision à cette question 
capitale dans la seconde partie du livre.
Avec une hauteur de vues qui n'exclut jamais 
une rigueur exemplaire, sans concession mais 
sans dureté, sans pudibonderie mais sans 
complaisance, il éclaire les relais et les jalons 
de la voie de sauvetage de l'homme et de la 
cité. Et cette vole est tracée à la manière d'un 
véritable Itinéraire è l’uaage de ceux que 
préoccupe l’entreprise de leur propre bonheur. 
Deux caractéristiques donnent à cet ouvrage 
sa valeur.
La première tient dans la foi qui traverse le 
livre de part en part et le baigne d'une lumière 
intense.
La seconde découle de la maîtrise des choses 
de l'économie témoignée par l’auteur.
Le mélange de ces deux qualités -  auxquelles 
il faut ajouter l'art de la formule et du rac­
courci -  fait que cet ouvrage de réflexion se lit 
comme un roman.
Raison de plus pour en faire votre livre de 
chevet.

« La Chance 
de Dieu »
par Edgar Bavarel

Un volume d ’environ 200 pa­
ges, illustré, format 148 x 
210 mm, jaquette deux cou­
leurs, laminée, à paraître en 
septembre-octobre 1976, au 
prix exceptionnel de sous­
cription de Fr. 15.-

Un livre dédié à la jeu­
nesse qui passionnera 
toutes les générations. 

Un livre sérieux qui se 
lit comme un roman. 

Un cri d’espoir dans un 
monde de désespoir.

Ceux qui sont las 
des tiédeurs 
des amolissements 
des compromissions 
des abandons 
des démissions

Ceux qui entendent lutter 
pour la clarté 
pour la santé 
pour la maîtrise 
pour l'ordre 
pour l'équité 
pour l'efficacité

Ceux qui veulent 
dans la croisade 
matérialisme.

s’engager 
contre le

Ceux qui aspirent à la paix et 
au bonheur de l'homme et de 
la société

souscriront â

« La Chance 
de Dieu »

Bulletin de souscription
à retourner à Edgar Bavarel, route du Stand 18 

1844 Villeneuve
ou au Nouvelliste et FAV, rue de l’ Industrie

Le soussigné vous prie de lui faire parvenir dès parution

, exemplaire(s) de « La Chance de Dieu » 
exemplaire(s) numéroté(s) au prix de Fr. 40 .-

Nom et prénom :

Adresse : ----------

Date : ----------------

Signature :

raison de la solid ité de ses joueurs 
et de leur dynamisme.

Mais c’est en dé fin itive  le Ca­
nada qu i apparait comme le favori 
logique de ce tournoi. Etant un peu 
déçu de ne pas avoir vu l ’un des 
siens gagner une m édaille d ’or cet 
été à M ontréal, attend une victoire

dans ce qui reste le sport national.
Une poule unique, dans laquelle 

chaque équipe rencontrera succes­
sivement les cinq autres, servira à 
désigner les deux nations qui s’a f­
fronteront en fina le , les 13 et 15 
septembre (belle éventuelle prévue 
pour le 17 septembre à M ontréal).

L ’intensité s’annonce fo lle  durant la coupe du Canada. Plus encore que ce
ne fut le cas lors de la coupe Stanley de ce printemps, remportée par les 
Canadiens de Montréal que nous voyons ic i en pleine euphorie après la 
remise de la coupe.

NOUVEAU
ARCIONI S.A.

PNEUS ET POTS D’ÉCHAPPEMENT

Machines à laver
Linge -  Vaisselle

Quelques appareils en retour d ’ex- 
oosition, à céder avec très gros ra­
bais. Garantie d'usine, livraison et 
pose gratuites.
Grandes facilités sans acompte à la 
livraison.
Réparation toutes marques.

MAGIC VALAIS 
Tél. 026/7 33 25

83-7506

Le refus de l’URSS
La coupe Davis est une nouvelle 

jfois victime de la politique. Pour 
protester contre le régime chilien, 
l ’URSS a refusé de rencontrer, en 
demi-finale interzone, le Chili, qui se 
voit donc qualifié sans jouer pour la 
finale, où il sera opposé au vainqueur 
du match Italie -  Australie, qui aura 
lieu ce mois à Rome.

Dans un communiqué publié à 
Moscou, la Fédération soviétique de 
tennis a expliqué en termes très vifs 
les raisons politiques qui l ’ont poussée 
à déclarer forfait, privant ainsi ses 
joueurs (Alexandre Metreveli et 
Teirumaz Kakoulia) de la possibilité 
d’accéder pour la première fois à la 
finale de l ’épreuve.

Cette décision est surprenante. 
D ’une part, après les récentes déclara­
tions des dirigeants soviétiques à 
Montréal, selon lesquelles tous les 
participants aux Jeux olympiques de 
Moscou, en 1980, seraient acceptés,

d ’où qu’ils viennent, on pouvait 
penser que l ’URSS éviterait de créer 
un précédent. D ’autre part, ces jours 
derniers, la Fédération soviétique 
avait confirmé qu'elle était prête à 
rencontrer le Chili (avant le 26 
septembre) sur terrain neutre, soit en 
RFA (Stuttgart), soit en Espagne 
(Barcelone), cette solution étant ac­
ceptée par l ’adversaire sud-américain.

Mercredi, la Fédération chilienne 
n’avait pas été informée officiellement 
de cette décision de l ’URSS.

Newcombe forfait pour 
Forest Hills

S ouffrant d ’une douleur au bras, 
l ’Austra lien John Newcombe a déclaré 
fo rfa it pour les championnats open de 
Forest H ills . Newcombe, qu i avait 
remporté le tournoi en 1967 et en 
1973, n’avait pas été classé cette année 
parm i les seize têtes de série.

Amis tireurs des sociétés de : Chalais- 
Chippis - Miège - Muraz - Sierre - Veyras - 
Grône, le tir  du Giron Sierrois 1976 est à 
votre porte et sachant votre fidélité, la so­
ciété de t ir  « Le Stand » de Sierre et le 
comité du Giron Sierrois vous invitent à se 
rendre en masse au stand de Sierre le : sa­
medi 4 septembre de 14 à 18 heures ; d i­
manche 5 septembre de 8 heures à 11 h. 30 
et de 13 h. 30 à 15 heures.

D istribution des prix dès 17 heures au 
stand de Sierre.

Une magnifique distinction viendra 
couronner les tireurs des 82 points. Une 
cantine permettra à vos fins gosiers de l ’ar­
roser avec vos amis et de se détendre dans 
une atmosphère amicale.

Chers amis tireurs votre participation en 
nombre nous est nécessaire, car cela nous 
prouve votre confiance envers le giron 
sierrois et encourage ceux qui l ’organise.

Donc tous à Sierre et que le meilleur 
gagne.

Comité d ’organisation 
Le président : R. Savioz

DURAN-ROJAS 
LE 15 OCTOBRE

Le championnat du monde 
des poids légers (version W BA) 
entre le Panaméen Roberto 
Duran, tenant du titre, et le 
Costaricain Alvaro Rojas, a été 
reporté au 15 octobre à Las 

: Vegas. Il était prévu pour le 17 
septembre. Le report est dû aux 

» problèmes de 'retransmission 
rencontrés par la télévision 
américaine.

Victoire sédunoise à Vevey
Le dernier week-end à Vevey s’est dé­

roulé une rencontre de billard dans le 
cadre du championnat suisse promotion­
nel, en libre IV.

Alain Rech de Sion a obtenu un très bon 
résultat en s'imposant dans cette rencontre 
dont voici les résultats :

1. A. Rech, Sion, 5 m, 8 points, moyenne 
5,60 ; 2. D. Metthez, Bienne, 8, ,5,34 ; 3. S. 
Junod, Vevey, 6, 5,29 ; 4. Guelbert,
Lausanne, 6, 3,97. Meilleure moyenne par­
ticulière : G. Junod, 9,23. Moyenne du 
tournoi : 4,43.

. . . . . . . . . . . . . . . . . ..... V '" . . ......
r; rr  - -y \ / •  A. ? \ 11 j
5 s 1 - ' A   . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
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AVFBasketball: avant le tournoi de ce week-emi

Sérieux renffoi e BBC Sïoi
mm*

1
îllll

Le contingent du BBC Sion qui 
disputera le championnat de ligue A 
cette saison est désormais connu. Les 
derniers voiles ont été levés en 
cours de semaine.

L’entraîneur John Berger est revenu 
des Etats-Unis avec un joueur appelé 
à remplacer Jim Henry (qui évoluera à 
Aire-Jonction) ; son nom : Joe Nusk- 
kiewicz, venant de Jersey City Collège, 
une université proche de Princeton où 
John Berger a fait ses classes.

Les deux Américains se connaissent 
bien, ce qui facilitera l’intégration de

Nusckiewicz en Valais. Malheureuse­
ment, le nouveau joueur sédunois n’a 
guère été chanceux pour son premier 
contact avec notre pays. Il a dû im­
médiatement s’aliter, victime d’une 
forte angine.

Mais Nusckiewicz (200 cm) sera 
tout de même présent au sein de l’é­
quipe sédunoise ce week-end. II pas­
sera à cette occasion son premier exa­
men face à de redoutables pivots 
comme Howard, Traub et Vende- 
mini... En effet, malgré une taille rela­
tivement modeste pour jouer au

. ..

• v

Un sérieux renfort pour les Sédunois : l ’Américain Joe N usckiewicz, qui fera ses 
débuts à Sion ce week-end.

En bref
TENNIS 

Le Grand Prix su isse
Avant les tournois de Bad Ragaz 

(3-5 septem bre) et d ’A scona (8-12 sep­
tembre), les classem ents interm édiaires 
du G rand Prix suisse sont les suivants :

M essieurs : 1. Max H uerlim ann (Zu­
rich) 8 tournois /  250 points ; 2. Petr 
Kanderal (Zurich) 8 /210 ; 3. Jan Kukal 
(Tch) 4 /190 ; 4. Z arko  Buric (You) et 
H einz G uenthard t (Zurich) 3 /110 ; 
6. Fredy B latter (Zurich) 6 /85  ; 7. Gery 
Thoraughgood (Aus) 8 /80  ; 8. Daniel 
Courson (EU), M athias W erren (G enè­
ve) et Michel Burgener (Lausanne) 
5/70.

Dames : 1. M arianne K indler (Bâle) 
7/160 ; 2. Z edna S tm adova (Zurich) 
6/130 ; 3. Susi E ichenberger (W ueren- 
los) 3 /110 ; 4. Petra Delhees (Zofingue) 
3/100 ; 5. R adka Jansa (Saint-Gall) 
4/90 ; 6. Lucia Bassi (It) et A ntonella 
Rosa (It) 3 /80  ; 8. A nnina von P lanta 
(Bâle) 6 /75  ; 9. Mary M cLean (EU) et 
Antonella Canapi (It) 3/60.

Les S u issesses à M ilan
Pour la 2* coupe Bonfiglio, qui aura 

lieu du 5 au 12 septem bre à Milan, 
l’Association suisse a retenu Monica 
Simmen (Lenzburg), A nnem arie Ruegg 
(Arbon), A nnina von P lanta (Bâle) et 
Christiane Jolissaint (Bienne).

L’horaire de S u isse - R h odésie
Le m atch de coupe Davis Suisse - 

Rhodésie se disputera du 24 au 26 sep­
tembre au centre de tennis Scheuren à 
Bienne (courts couverts). L 'horaire sera 
le suivant :

Vendredi 24 septem bre. — 13 heures : 
premier simple, puis deuxièm e simple. 
-  Samedi 25 septem bre : 14 heures : 
double. -  D im anche 26 septem bre : 
13 heures : troisième sim ple puis q u a - 1 
trième simple.

Match défi Borg - N astase
Un m atch défi entre le Suédois Bjorn 

Borg, cham pion du m onde de la W CT, 
et le Roum ain Ilie Nastase, vainqueur 
du G rand Prix de la Fédération in ter­
nationale, aura lieu le 7 octobre à Bâle 
(halle des sports de Saint-Jacques). Le 
prix des meilleures places a été fixé à 
100 francs.

VOLLEYBALL 

Les adversaires des S u isses
Le tirage au sort de l’ordre des ren­

contres du premier tour des coupes 
d Europe a eu lieu à Prague. Les deux 
clubs suisses engagés ne se trouvent pas 
devant une tâche insurm ontable. Chez 
les messieurs, le VBC Bienne affrontera 
le CA Luxem bourg alors que chez les 
dames, Uni-Bâle aura com m e adver­
saire H erm es O stende, cham pion de 
Belgique. Les m atches du prem ier tour 
doivent avoir lieu avant ' le 14 
novembre.

M OTOCYCLISM E 
R etour de B M W

La firme bavaroise BM W  a décidé de 
revenir à la com pétition m otocycliste en 
1977 avec sa nouvelle 1000 cm 5, q u ’elle 
engagera dans le cham pionnat du m on­
de sur longue distance, d ispu té  p our la 
prem ière fois la saison prochaine.

L’un des pilotes de la firm e sera l’Al­
lem and H elm ut D aehne (28 ans).

centre, Nusckiewicz tiendra le rôle de 
pivot à Sion : il compense sa taille par 
un excellent sens du placement et par 
une bonne détente.
U ldry : un d istributeur ta len tu eu x

Pour compléter cette bonne nou­
velle, le BBC Sion annonce la venue 
d’un joueur bien connu en Valais : 
Pierre-Yves Uldry, un habitué des 
sélections nationales et l’un des meil­
leurs distributeurs suisses !

L’intelligence et l’expérience du 
médecin genevois seront des atouts 
précieux pour la jeune équipe sédu­
noise. L’an passé à Vevey, ses accélé­
rations et ses passes lui avaient valu 
d’être un des piliers du club vaudois. 
Retrouvant le Valais et ses anciens 
coéquipiers Berger et Schroeter, Uldry 
peut beaucoup apporter à son nou­
veau club.

Indisponible samedi, Uldry fera ses 
débuts dimanche seulement, contre 
Fribourg-Olympic et Nyon. Sion devra 
également se passer des services de 
Gérard Schroeter, actuellement en 
Belgique.

Voici l’équipe prévue pour disputer 
le tournoi de cette fin de semaine :
N° 4 Pierre-Yves Uldry

5 Bernard Cavin
6 René Seiler
7 Philippe Métrai
8 Elmar Seiler

11 Jean-Paul Mabillard
13 Dominique Mabillard
14 John Berger
15 Joe Nuskiewicz

Ce contingent sera complété par 
plusieurs juniors qui s’entraînent avec 
la première équipe : Andenmatten, 
Calpini, Bercalz et Riand notamment.

meg

A T H L E T ISM E

Nouvel échec de Mike Boit
Le Kenyan Mike Boit a  une nouvelle fois 

échoué dans une tentative contre le record 
du m onde du Cubain A lberto Juan torena, 
au cours de la réunion in ternationale  de 
Cologne. Em m ené par l’A llem and de 
l’O uest R alf Forenbach ju sq u ’aux 400 m 
(couverts en 49”27), Boit a pris la tête peu 
après, m ais dès le m ilieu du dern ier virage, 
il fut en difficulté. Dans la ligne droite, il 
se fit passer p a r  le Belge Ivo Van D am m e, 
vainqueur en l ’44”01, puis par l’A m éricain 
R ick W ohlhu ter et par l’A llem and W illi 
W uelbeck. Le record du m onde de Juan- 
torena est de l ’43”50. S ur 110 m haies, 
l’A m éricain D avenport (13”48) a ba ttu  le 
Français G uy D ru t (13”64).

CARLOS REUTEMANN 
CHEZ FERRARI

L’Argentin Carlos Reutemann 
disputera les prochains grands prix du 
championnat du monde sur Ferrari, a 
annoncé hier dans un communiqué la 
firme de Modène, qui précise que la 
formation de son équipe pour 1977 ne 
sera définie qu’après le Grand Prix du 
Japon.

Dans ce communiqué, Ferrari ex ­
plique : « Le pilote Carlos Reutemann 
a assuré sa collaboration à Ferrari 
pour les prochains grands prix, à 
commencer par celui d’Italie à Monza, 
dans l’attente du retour de Niki 
Lauda ».

Fête de la jeunesse 
du HC Montana-Crans
Samedi dernier, le comité du HC Montana-Crans avait convié toutes les 

personnalités du Haut-Plateau à participer à la « grande fête annuelle de la 
jeunesse du HC ». Malheureusement, aucun président (un seul s’est excusé) n’a 
jugé utile de consacrer une partie de la soirée à la jeunesse. Cela est vraiment 
désolant quand on connaît l’effort important entrepris par ce club sportif auprès 
des jeunes de la station. Pourtant, l’espoir était grand, puisque plus de 80 
invitations avaient été lancées. De plus, en cette période dite « pré-électorale », 
les espoirs de saluer quelques personnalités politiques étaient fondés, mais que 
veut-on, le monde est ainsi fait...

Le programme présenté au public était alléchant et a comblé d’aise les 
nombreux parents venus assister à cette manifestation. Les différents matches de 
hockey des juniors, minimes, poussins et novices étaient très sympathiques. Très 
applaudis ont été les joueurs de la deuxièm e garniture du HCM, mais incontes­
tablement nos «anciennes gloires» opposées à l’équipe fanion, ont récolté de vifs 
applaudissements.

Cette manifestation était rehaussée par la présence de l’école de musique de 
la fanfare de L’Echo des Bois de Montana-Crans qui, à chacune de ses interven­
tions, a donné une belle note à cette grande fête sportive. MJK

Communiqué officiel N° 10
0  RESULTATS des m atches des 28 et 

29 août.
Les résultats des m atches des 28 

et 29 aoû t parus à no tre  com m uni­
qué officiel du  lundi 30 août sont 
exacts.

©  AVERTISSEM EN TS
Z uchuat M arcel-Joseph, Savièse ; 

M ueller Silvion, V isp ; Z anelta  Mar- 
kus, A garn ; T schopp Pascal, Chip- 
pis ; Schw ery Raym ond, S ain t-L éo­
nard  ; Favre S téphane, G ranges ; 
E tter C harles, G ranges ; Favre Jean- 
C laude, G rône ; M étrailler René, 
G rône ; V ernay Roger, O rsières ; 
D onnet Victor, U S.Port-V alais ; D e 
Giglio Mario, M onthey 2 ; Bregy P e­
ter, T u rtm ann  ; C rettaz John, M on­
tana-C rans ; Berclaz Michel, 
M ontana-C rans ; Vegaz Jazinto, 
Visp 2 ; N endaz  Jean-B ernard, Héré- 
m ence ; Coupy Jean-M ichel, Sierre
2 ; Rueger René, Chalais 2 ; Miche- 
loud H ubert, G rône 2 ; Beney Phi­
lippe, Ayent 2 ; Bovier Joël, Vex ; 
T rincherini G abriel, E rde ; H éritier 
P ierre-A ntoine, Savièse 3 ; Locher 
Leander, Leuk-Susten ; de Preux 
Bernard, N oble-C ontrée 2 ; Praz 
Jean-M ichel, V eysonnaz ; Roh 
Charly, L eytron 3 ; M artinet Claudy, 
Leytron 3 ; Papiiloud Pierre-A lain, 
Ardon 2 ; M agurano A ntonio, Vion- 
naz 2 ; Jeiziner M arkus, R aron 2 ; 
W icky Aloys, Steg-Seniors ; G ru b er 
Léo, V isp-Seniors ; Evéquoz Jac­
ques, M ontana-C rans-Seniors.

@  SU SPEN SIO N S
1 dim anche : R ouiller Michel,
Saxon ; Roduit Roger, Fully 2.
3 d im anches : D ’Alesio Angelo,
Chalais 2 ; Cerutti H enri, V étérans- 
Sion.
4 dim anches : T auss B ernard, Vou- 
vry 2.
6 dim anches : G rand  René, M arti- 
gny-Seniors.

Ces décisions sont susceptibles de 
recours dans les huit jours auprès 
de la Com m ission de recours de 
l’AVF p ar son présiden t M. V ictor 
de W erra, P etit-C hasseur 19, 1950 
Sion et selon le règlem ent en vi­
gueur.

0  RETR A IT D ’ÊQ U IPES 
5 ' ligue, groupe 1 : Steg 2 
Juniors B, groupe 4 : Vex.

©  CA LEN D RIER
La com m ission de jeu  inform e les 

clubs q u ’il est strictem ent in terd it de 
déplacer du  sam edi au d im anche, 
vice-versa ou en sem aine les 
m atches fixés. Les clubs fau tifs se­
ront sévèrem ent pénalisés.

©  ARBITRAG E
Le m em bre convocateur, M. Jean- 

D aniel P ralong sera  absent du 1“  au
5 septem bre, son rem plaçan t est M. 
R om an Salzgeber à  Visp, tél. 
028 /6  27 88 le soir de 19 h. 30 à 
20 h. 30.

©  JO UEURS SU SPEN D U S pour les 4 
et 5 septem bre

M eichtry Victor, A garn 2 ; M a­
thieu Eric, A garn 2 ; Lerjen Willy, 
Aproz 2 ; M aret Sim on, Bagnes ;

D ’Alesio Angelo, C halais 2 ; Vergè- 
res B ernard, C ham oson 2 ; Anzevui 
B ernard, Evolène ; R oduit Roger, 
Fully 2 ; V aliquer M ichel, G ranges 
2 ; de Preux E m m anuel, G ranges 2 ; 
Philippoz A ntoine, Leytron-Seniors ; 
G rand  René, M artigny-Seniors ; 
H em andez Diego, M onthey 3 ; 
Jaggi O sw ald, N oble-C ontrée 2 ; 
Jaggi Jean-Paul, US.Port-Valais- 
Seniors ; Schm idt Jean-Paul, Saint- 
L éonard 3 ; Panchard  Jérôm e, Saint- 
M aurice ; Jacquier Raym ond, Sal- 
van ; R ouiller Michel, Saxon ; Ce­
ru tti H enri, Sion-Seniors ; Fauss 
Bernard, V ouvry 2 ; R oduit Jean- 
Michel, Ardon Juniors C ; C otter Ri­
chard, A yent juniors B ; C onstantin  
Jean-E douard , Leytron jun iors C ; 
Bonvin Léon, Leytron juniors A ; 
Zum ofen Jean-B ernard, Salgesch ju ­
niors C ; Naselli Fabio, Salgesch ju ­
niors C ; Perrier Boris, Saxon ju ­
niors B ; H eim ann Kurt, V isp ju ­
niors A ; H einzm ann R oland, Visp 
juniors A.

©  PER M A N EN CE des 4 et 5 sep­
tem bre.

La perm anence des 4 et 5 sep tem ­
bre sera assurée par M. René Favre, 
Sion, tél. 027/22 16 42 - 22 6115. 
H eures de présence : Sam edi, de 19 
à 20 heures ; d im anche m atin jus­
q u ’à 10 heures.

AVF, le com ité central

Juniors interrégionaux A 1 
Groupe 1

C om m u n iq u é o ff ic ie l N° 3

0  RÉSULTATS DES M A TCH ES des 
28 et 29 août.
Lausanne - Berne 6-1
M artigny - Sion 1-2
N euchâtel X am ax - N yon 2-0
C hênois - N aters 3-3
D elém ont - E toile Carouge 5-3 
Fribourg - Servette 2-2

©  AVERTISSEM EN TS
D anthe Claude-A lain, L ausanne ; 
W ittw er Jürg, B em  ; Jori W erter, 
M artigny ; Bitz C laudi, Sion ; Brun- 
ner B em hard , N aters ; M onnerat 
André, D elém ont ; Jecker Roland, 
D elém ont ; D upuis C harles, Ser­
vette.

AVF, com ité central

Juniors interrégionaux C 1 
Groupe 1

C om m u n iq u é o ff ic ie l N° 3

©  RÉSULTATS DES M A TCH ES des 
28 et 29 a o û t
E toile-Carouge - S tade-Laus. 4-1 
Sion - In terstar 5-1
Servette - C oncordia-Lausanne 6-0 
Meyrin - Vevey 2-1
Renens - M onthey 3-1
Chênois - M artigny 1-2

©  A V ERTISSEM EN TS
Pianetti Renato, E toile-Carouge ; 
C acciapaglia Pascal, In terstar.

AVF, com ité central

2e ligue: un grand match à Chalais
La troisième journée du champion­

nat de deuxièm e ligue ne comprendra 
que cinq rencontres puisque Fully est 
condamné au repos forcé. En effet, 
ceux qui désireront voir Naters à 
l’œuvre devront se rendre sur le 
terrain de la Sportplatz Stafen où les 
joueurs de l’entraîneur Minnig affron­
teront Rarogne (LNB) pour le compte 
de la coupe suisse.

Le match Fully - Naters est donc 
renvoyé à plus tard mais certainement 
pas aux calendes grecques si l’on veut 
que la compétition se poursuive nor­
malement et avec tout l’intérêt que 
l’on est en droit d’attendre. Dimanche 
prochain, les regards se porteront en 
premier lieu sur Chalais, où se dé­
place le néo-promu Leytron.

La formation de l’entraîneur Pel- 
laud a effectué une entrée fracassante 
dans sa nouvelle catégorie de jeu. Qui 
pourra l’arrêter ? Chalais, dirigé par 
Andreatta, a frappé lui aussi un grand 
coup dimanche dernier en allant bat­
tre Saint-Maurice sur sa pelouse par le 
surprenant score de 4-0. Même si 
pour l’équipe de Dirac il s’agit là d’un 
accident, on peut supposer que Ley­
tron trouvera à qui parler au stade des 
Bozon.

Ayent au stade Saint-Jacques et Sa­
vièse sur la pelouse de Saint-Germain 
reçoivent respectivement l’ES Nendaz 
et Salquenen. Il sera fort difficile aux 
équipes visiteuses de s’approprier le 
moindre point au terme de ces deux 
rencontres. A moins d’une très grosse 
surprise... En se rendant à Viège, 
Saint-Maurice relève un pari : prouver 
que sa défaite de dimanche dernier 
n’était qu’un faux pas. L’objectif, sans 
être impossible, s’annonce comme 
extrêmement difficile. Et puis, il reste 
ce derby bas-valaisan entre Vouvry et

l’USCM. Aussi bien l’équipe de Fro- 
chaux que celle de Martin ont connu 
un départ laborieux cette saison en 
championnat.

A première vue. Vouvry part assez 
nettement favori. L’USCM a-t-il les 
moyens de contester ce qualificatif 
adressé à son adversaire ?

Programme du week-end 
C ou pe su isse

M oudon - S tade L ausanne 
M ontreux - Carouge 
Fribourg - Coley-Bossy 
Vevey - Fétigny 
N aters - Rarogne 
B inningen - G ranges 
Boudry - La C haux-de-Fonds 
O ld Boys Bâle - N ordstern 
Audax - Bienne 
Bettlach - Laufon 
B oncourt - D ürrenast 
Sursee - Lerchenfeld Thoune 
Fortuna Saint-G all - Young Fellows 
Adliswil - Buchs 
Frauenfeld - Polizei Z urich  
G ossau - Schaffhouse 
A lstatten - W ettingen 
Kriens - Chiasso 
Zoug - E m m enbrücke 
Lugano - M orbio

C h am pionn at su isse  
PR EM IÈR E LIGUE 

G roupe I
M onthey - M artigny 
(m atch avancé d u  7 novem bre 1976)

D EU X IÈM E LIG U E
Ayent - ES N endaz 
Chalais - Leytron 
Savièse - Salquenen 
Viège - Saint-M aurice 
Vouvry - USCM 

Le m atch Fully - N aters est renvoyé 
puisque les visiteurs jouen t en coupe 
suisse face à Rarogne.
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AU CŒUR DE LA FRANCE ET AU CROISEMENT DES ROUTES DE JERUSALEM ET DE COMPOSTELLE

LA
BASILIQUE 

DE LA 
MADELEINE

À
VÉZELAY

La basilique vue du côté sud, entourée d ’habitations qui ont toutes conservé le cachet médiéval.

Ni m usée de vieilles pierres, ni exposi­
tion d ’art sacré, la basilique de la M ade­
leine de Vézelay est une église où se réu ­
nissent les fidèles pour célébrer le culte, et 
la perfection de sa beauté provient de l’ac ­
cord entre  sa vocation d 'église et son a r­
chitecture.

Nous l’avons découverte au hasard  de 
nos périgrinations de quelques jours en 
Bourgogne et dans le N ivernais. A 200 km 
au  sud-ouest d ^  Paris, nous avons em ­
prunté une route départem enta le  des Aval- 
Ion pour jo indre Nevers. A 15 km de cette 
dernière ville, au  d étou r d ’un chem in, se 
profile à l’horizon une colline chapeau tée  
par un m ajestueux édifice que le p rofane 
estim e être un château . Mais à quelque 
2 km l'œ il est saisi p a r sa g rande beau té  : 
ce ne peut être q u ’une cathédrale , un haut 
lieu du culte.

Mille ans d’histoire
Vous prenez alors une  route qui m onte à 

flanc de coteau, contourne len tem ent cette 
colline poiir atte indre le bourg de Vézelay 
que dom ine la basilique fondée au IX ‘ siè­
cle, à l’intention de m oines bénédictins, par 
le com te G érard  de Roussillon et placée 
sous la seule au to rité  du pape. Cette indé­
pendance et la p rospérité  du m onastère  au 
milieu du X I' siècle, a lors que les pèlerins 
affluaient pour vénérer les reliques de 
sainte M arie-M adeleine, créèren t aux abbés 
de Vézelay les plus graves difficultés tant 

+ avec leurs voisins qu’avec leurs propres

Ce m onastère ne trouva une paix d u ra ­
ble q u ’en perdan t sa renom m ée et, au X III' 
siècle, le bruit se répand it que les vraies re ­
liques de sa in te  M arie-M adeleine avaient 
été découvertes en Provence ; ce fut le 
déclin de l’abbaye, qui s ’accen tua  siècle

après siècle. Sécularisée au X V II' siècle 
avant d ’être rattachée à l’évêché d ’A utun, 
elle connut la p rofanation  et le pillage lors 
des guerres de religion. La Révolution fran ­
çaise lui porta les derniers coups : elle fut 
vendue en 1796 com m e bien national et ra­
sée ; seule l’église abbatia le  échappa à la 
vente ou à la destruction  et fut convertie 
en paroisse.

R endez-vous des saints, des rois, des hé­
ros et de la m ultitude des hum bles, elle a 
vu saint B ernard prêcher la cro isade ; saint

Thom as, prom is au m artyre, prier sous les 
voûtes de sa bas iliq u e ; Philippe A uguste et 
R ichard C œ ur de Lion y réunir leurs a r ­
mées en partance  pour Jérusalem  ; frère 
Pacifique et ses com pagnons, envoyés par 
saint François, en re trouvan t dans sa 
lum ière un reflet de celle d ’Assise, y établir 
un petit couvent (le prem ier du dom ainp 
royal) ; saint Louis, trois ans avant de 
m ourir croisé, y venir pour la dern ière  fois 
honorer sain te M arie-M adeleine.

En 1946, à l’occasion du hu itièm e cen te ­
naire de la croisade p rêchée par saint B er­
nard, d e s  croix de bois nu, m arquées au 
nom des pays et villes d ’E urope, portées à 
dos d ’hom m es ju sq u ’à la colline, jalonnen t 
les bas côtés de la basilique, prônan t une 
nouvelle croisade, celle de la paix, faisant 
appel au m êm e signe de ralliem ent, la

croix du  Christ, sym bole de m ort et de ré­
surrection.

Une croix latine 
avec un bras de 120 m

La visite de cette basilique nous a en ­
thousiasm é par sa m agnifique arch itec tu re  
rom ane très évoluée qui s'un it h arm on ieu ­
sem ent à un goth ique encore à ses débuts.

Il ne reste presque rien de l’église du 
m onastère fondé au  IX' siècle, si ce n ’est

une partie  de la crypte. L’église p résente 
une véritable fusion des styles. Au X II' 
siècle, la nef prim itive fut rem placée p ar la 
nef rom ane actuelle, à  laquelle on ajouta 
un nartheX p- vestibule propre aux églises 
bourguignones -  puis ce fut l’érection du 
chœ ur et du transep t goth ique percé de 
fenêtres.

La décoration  sculptée est tout entière 
d ’époque rom ane, à l’exception  des sta tues 
du fronton extérieur. La basilique est en 
form e de croix latine dont le bras p rinci­
pal, dirigé d ’ouest en est, est constitué par 
la succession ’ narthex-Tief-chœ ur-abside, 
d ’une longueur dé 1^6 m '(K lotre-bam e de 
Paris, 130 m).

Le langage des chapiteaux
Les sculp tures qui o rnent les chap iteaux  

du portail de la nef, du narthex  com m e de 
la nef ou des bas-côtés, sont ex trao rd inai­
rem ent vivants. Les sculpteurs, im agiers, de 

Vézelay ont exécuté des décorations anec- 
dotiques ou décoratives s'é levant au sym ­
bole. Se souvenan t que le Christ a  dit ; « Je 
suis la Porte », le m aître-d 'œ uvre a orné les 
portails de la nef (moyen de passage d 'u n  
lieu encore profane, le narthex, dans un 
lieu tou t à fait saint la nef et le chœ ur), 
d ’une représentation  des m ystères de la vie 
du Christ, ca r c 'est par la vertu de ces m ys­
tères que  l’hom m e passe des ténèbres du 
péché à la lum ière de la vie de Dieu.

Seuls les artistes des prem iers siècles du 
deuxièm e m illénaire de notre ère ont été à 
m êm e de m ettre leurs talents à disposition

des constructeurs des cathédrales pour 
orner ces édifices consacrés à la gloire de 
Dieu et de son règne avec au tan t de qua li­
tés.

L’homme 
dans la cathédrale

La basilique de la M adeleine de Vézelay 
est un de ces tém oins de l’époque où les 
bâtisseurs avaient le sens du grandiose a u ­
tan t que  de la beau té  des lieux saints.

Les chrétiens cherchent dans les traités 
spécialisés les. enseignem ents de  l’Ecriture 
Sain te.,D ès le fyloyeij Agé,, ils les puisaient 
dans les vitraux et les sculp tures des ca th é­
drales. C’est ainsi que ces sculp tures, qui 
nous surprennen t peu t-être un peu de nos 
jours, éclairaient et nourrissaient la piété 
du peuple chrétien, en m ettant à sa portée, 
sous une form e imagée, les scènes b ib li­
ques, la vie du Christ et celle des saints. La 
cathédrale devenait ainsi la bible du p au ­
vre et des âm es sim ples.

A la basilique de Vézelay nous avons dé­

couvert que pour les im agiers de l’époque 
de sa construction , tout était sym bole et 
m atière d ’enseignem ent spirituel ou m oral. 
Ces sym boles, m atérialisés, gravés pour 
l'étern ité dans les pierres, nous app rennen t 
les vertus à p ra tiq u er et les vices à éviter. 
Enseignem ent visuel qui pénètre dans l'e s­
prit pour descendre ju sq u ’au  cœ u r dont il 
favorise la générosité.

Les im agiers avaient l’âm e sain te et le 
cœ ur pur. Les représentations réalistes ne 
les effrayaient pas. Leur but était toujours 
de faire fuir le vice lo rsqu’ils en m ontra ient 
la h ideur et de prom ouvoir la vertu aimée 
de Dieu et des saints.

N otre visite à la basilique Sain te-M ade­
leine de Vézelay nous a perm is d ’adm irer 
un bijou de l’écrin  des églises de  Bourgo­
gne, dont l’abbaye de C luny a influencé de 
m anière heureuse l’édification d ’une m ulti­
tude d ’églises m onastiques ou paroissiales, 
grandes ou petites, nobles et plus hum bles, 
tapies dans la cam pagne, peu connues 
m ais aussi rem arquables.

Le portail central du narthex.

Un reportage Cg - Photos NF

La crypte : l ’élém ent le plus ancien de l ’église ; elle date du IXe siècle. C'est là que reposent dans une chasse les reliques 
de sainte M arie-M adeleine. Pauvre, obscure et recueillie, la crypte est un soubassem ent magnifiquement sym bolique pour 
la basilique supérieure resplendissante de clarté.
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Fully : faucheuse subaquatique

FULLY. -  La canal sert actuellement 
de collecteur d'égout pour la com­
mune de Fully. I l  recueille des déchets 
de toutes sortes, si bien que les algues 
y prolifèrent d ’une manière inqu ié­
tante, envahissante, empêchant la 
faune aquatique de se développer nor­
malement.

On doit dès lors procéder périodi­

quement à des curages, soit biologi- 
quement, soit mécaniquement.

Ces jours-ci, une faucheuse suba­
quatique circu le le long des berges et 
les végétaux surnageants sont récupé­
rés en aval, avant q u ’ils ne po lluen t 
le Rhône ou ne s ’am oncellent au 
barrage d'Evionnaz.

Ce traitem ent s ’effectue à l ’a llu re  de 
un kilom ètre par jour.

(Photo NF)

Elimination des huiles usées
Ménagères et automobilistes 

attention !
MARTIGNY. -  Un litre d'huile rend im­
propre à la consommation un million de 
litres d'eau.

Pour les protéger, il faut donc récupérer 
et collecter ces huiles usées, ne jamais les 
vider dans l’évier, les WC ou tout autre 
endroit. Même en très petite quantité.

Le bon fonctionnement de la station d'é­
puration en dépend.

Les services techniques de la commune 
nous prient de signaler qu'un poste de 
ramassage est ouvert en permanence dès le 
1" juillet dernier, au dépôt de la voirie, rue 
Marc-Morand. D'autres seront créés par la 
suite, selon les besoins.

L'action de récupération est gratuite.

C onditionnem ent

Récupérer les huiles dans un récipient 
adéquat et les apporter au poste de ramas­
sage. En cas d’empêchement, de petites 
quantités d'huile peuvent être évacuées 
avec les ordures ménagères au moyen de 
bouteilles fermées.

Garages professionnels et privés

Conformément au règlement sur l ’assai­
nissement urbain, les séparateurs de grais­
ses, d'huiles et d'essence sont obligatoires.

Ils doivent être vidangés tous les trois mois 
au minimum. Les résidus seront déposés à 
l ’usine d ’incinération de Monthey.

Les frais de transport et de vidange in­
combent au propriétaire ou au locataire de 
l ’installation.

Secteur de l ’a lim entation  
et hospitalier

Hôtels, restaurants, pensions, cuisines 
collectives, boucheries, traiteurs, hôpital, 
doivent être pourvus d ’un séparateur de 
graisses conforme aux directives du règle­
ment d ’assainissement urbain.

L'installation doit être vidangée réguliè­
rement et les résidus seront déposés au 
poste de ramassage.

'  Solvants

Les résidus de produits solvants de toute 
nature doivent être déposés dans un réser­
voir prévu à cet effet, au poste collecteur 
de la rue Marc-Morand.

. Voir d’autres informations . 
martigneraines 

en page 24
I_________   I

La «Famiglia bellunese» 
en fête ce week-end

MARTIGNY. -  I l comitato è lieto di 
annunciare a mezzo queste colonne il pro­
gramma délia manifestazione che la nostra 
« Fameya » terra, sabato 11 setembre p.v., 
nella sala comunale di Martigny, situata 
dietro la polizia cantonale.

16.00 Assemblea generale des soci, rela- 
zione finanziaria e morale, nomina 
del nuovo comitato, consegna e 
benedizione des gonfalone.

19.00,cCenaiiOon.menu.alla bellunesei(com- 
preso la polenta brusto|aa e yiri 
bon).

21.00 Ballo con la partecipazione délia fa- 
mosa orchestra « Tiziana ».

Alla cena et al ballo, che sera pubblico, 
invitiamo tutti i bellunesi e simpatizzanti, 
oltre agli amici svizzeri, ai quali assicu- 
riamo fin d’ora un ambiente accogliente, 
tipico de noi bellunesi.

I prezzi délia cena ed entrata saranno 
contenuti molto bassi, per dar modo di 
poter partecipare in massa alla manifesta­
zione che si preannuncia massiccia, anche 
per la partecipazione di autorità et amici 
provenienti da Belluno e varie città d’Italia 
e délia Svizzera.

Communichiamo inoltre che la sottoscri- 
zione « pro Friuli » verra chiusa in taie 
occasione e deciso a chi devolvere le som­
me raccolte. Se vi sono ancora degli inten- 
zionàti a ' sottoscfivéié, lo possono fare 
servendosi des nostro.C.C.P. n. 19- 3749 di 
Sion.

Domenica 5 settembre c.m., aile ore 18 
(e non corne annunciato nel nostro gior- 
nale Bellunesi nel Mondo d i agosto), verra 
celebrata nella chiesa principale di M arti­
gny una santa messa in memoria delle 
vittime di Mattmark. Sono invitati tu tti a 
partecipare. II Comitato

Du bord du lac à Saint-M aurice

Démonstration de sauvetage aérien à Monthey
M ONTHEY. -  Le quartier du Centre com­
mercial de Monthey a vécu hier un exer­
cice de sauvetage exceptionnel. Le service 
du feu a en effet simulé un incendie dans 
un bâtiment-tour. Devant l'impuissance 
des moyens à disposition, on a finale­
ment décidé de faire appel à la « Garde 
aérienne suisse de sauvetage » afin d éva­
cuer les habitants du bloc par la voie 
aérienne.

En moins de six minutes, une demi- 
douzaine de personnes purent être éva­
cuées de cette façon,toutd’abord au moyen 
d ’une nacelle pouvant contenir trois à qua­
tre personnes puis au moyen d ’une nacelle 
tractée cette fois par poulie et pouvant 
emmener une personne.

11 s’agissait bien sûr d.’une démonstration 
marquant de façon toute spéciale l ’ouver­
ture de l ’exposition consacrée à la GASS 
dans les locaux du Centre commercial de 
Monthey, exposition qui se déroulera jus­
qu’au samedi 11 septembre prochain et 
sera encore agrémentée d ’un grand con­
cours portant spécialement sur des ques­
tions concernant l ’activité de cette compa­
gnie aérienne d ’utilité  reconnue publique.

Régulation des naissances et
Information avant tout — Pas
M O NTHEY. -  Nous avons annoncé dernièrement dans nos colonnes la consti­
tution du «C IR E N A C », c’est-à-dire du Centre d’information de régulation des 
naissances et d'aide aux couples, récemment mis sur pied par l’administration 
communale de Monthey et qui entrera en service le 15 septembre prochain. 
Hier soir, le conseiller communal Medico, responsable des œuvres sociales de 
la commune, a présenté à la presse ce nouveau centre.

Deux spécialistes
Après avoir fait l’historique de la cons­

titution du centre, notamment l ’approba­
tion en conseil du rapport d'un groupe d'é­
tudes présenté le 5 mai dernier et la cons­
titution d'une commission, M. Medico, 
président de celle-ci, formée de Mme le Dr 
Gérard gynécologue, M"1' Favre. assistante 
sociale et M. Bauer tuteur général (travail­
leurs sociaux), M. Bernard Stubenvoll 
(corps enseignant), Mme Schaller (école 
des parents) et le curé Mabillard (repré­
sentant du clergé), a présenté les deux 
responsables du nouveau centre. 11 s’agit 
de Mme Rigaux, ancienne infirm ière spé­
cialisée dans le domaine du planning fam i­
lial et ayant travaillé au centre de Lau­
sanne, qui s’occupera plus particuliè­
rement du planning familial ; et de 
M. Glardon, pasteur, aumônier sur les 
chantiers d’autoroute, aujourd'hui spé­
cialisé (portant le titre de conseiller en con­

sultation conjugale), qui a également effec­
tué un stage de deux ans à l ’association 
« Pro Familia » à Lausanne.

L’activité du CIRENAC
Le CIRENAC se veut avant tout chose 

un centre d ’information tendant à aider la 
population à avoir « les enfants souhaités» 
et à vivre une vie de couple harmonnieuse. 
Le CIRENAC se veut aussi un centre d ’ac­
cueil de toutes les personnes désirant ob­
tenir des renseignements dans les domai­
nes précis cités ci-dessus.

Afin de ne pas donner à la nouvelle ins­
titution, qui marque un pas important dans 
la vie sociale montheysanne, un caractère 
d’œuvre de bienfaisance, des prix m in i­
mas ont été fixés de la manière suivante : 
planning familial (inscription unique) 
5 francs, consultations conjugales 10 francs

Automobilistes attention !
CHATEAUX-D’CEX. -  Depuis hier, la route 
cantonale 702 C reliant Rossinière à Châ­
teau d'Œ x fait l ’objet d'une lim itation de 
tonnage et d une déviation. On entreprend, 
en effet, la reconstruction des ponts de la 
Frasse et de la Chaudonne. A cet effet, le 
Département des travaux publics et le Ser­
vice des routes du canton de Vaud ont pu­
blié dernièrement un avis que nous répé­
tons aujourd'hui à l'intention de tous les 
automobilistes concernées.

La circulation sera déviée comme suit : 
sens Bulle - Château-d’Œ x : par la route 
Revers, de la lim ite fribourgeoise (pont de

la Tine) à l ’entrée sud-est de la Chau­
donne.

Sens Château-d'œx - Bulle : par la route 
du Revers de l ’entrée sud-est de la Chau­
donne, le carrefour du Poyet, le centre de 
Rossinière et la RC 702 C la Tine.

D ’autre part, signalons que jusqu’à nou­
vel avis, cette déviation a été limitée à un 
poids maximum de 12 tonnes. Les véhicu­
les d’un poids supérieur en provenance de 
Bulle pourront accéder à Rossinière - 
Centre uniquement. Les usagers, automobi­
listes et camionneurs, sont priés de faire 
preuve de prudence et de se conformer à la 
signalisation placée à cet effet.

aide au couple
de prescriptions

par séance. Bien entendu, ces prix  sont des 
échelles de base et peuvent être revus de 
cas en cas. Une absolue discrétion est 
assurée à toutes les personnes qui utilisent 
les services du CIRENAC, même aux jeu­
nes gens et jeunes filles mineurs. On es­
père de cette façon créer un véritable c li­
mat de confiance et résoudre ainsi dans le 
calme de la discussion sereine des problè­
mes personnels, inhérents à nombre de 
jeunes comme de couples d'adultes.

Eviter la polémique

Le CIRENAC s'est constitué de façon à 
ne pas entrer dans le cadre de l ’une des 
deux sociétés existantes déjà en Valais, soit 
l'Association valaisanne pour le mariage et 
l ’Association valaisanne d ’éducation 
sexuelle et de planning. De l ’avis de M. 
Medico et de sa commission, ces deux 
sociétés ont, à leur départ, suscité une 
polémique, ce que le CIRENAC veut à tout 
prix éviter tout en mettant sur pied une 
organisation typiquement montheysanne et 
ouverte, non seulement à la population de 
Monthey, mais à toute la région du Cha- 
blais. Dans le» jours qui suivront, le CIRE­
NAC diffusera un « papillon » que les per­
sonnes intéressées trouveront dans les 
pharmacies, les écoles, les usines, auprès 
des médecins, des hôpitaux, etc., « papil­
lon » qui définira les activités de ce nou­
veau service social montheysan.

Le CIRENAC ne fonctionnera que sur 
rendez-vous et peut être atteint au télé­
phone (025) 4 66 11.

Cette expérience tentée par l'administra­
tion communale de Monthey a sans con­
teste des buts humanitaires de valeur. Par- 
viendra-t-elle à atteindre ces buts ? En gar­
dant, comme nous l’ont assuré les respon­
sables, une parfaite et totale neutralité 
dans divers domaines, notamment l ’avorte- 
ment, se contentant de diffuser une in fo r­
mation dépourvue de toute prescription.

Cela nous paraît, au départ déjà, très d if f i­
cile.

Set

Au cours du vernissage qui suivit en 
présence du conseiller national Bochatay, 
du procureur Amédée Délèze, du juge ins­
tructeur Georges Pattaroni, du vice-prési­
dent de la commune Michel Giovanola, on 
a entendu avec plaisir un exposé du prési­
dent de la GASS, M. Bühler, aimablement 
présenté par le directeur du Centre com­
mercial, M. Daniel Sommer.

U n  problèm e très im portant

Une telle exposition offre beaucoup plus 
au visiteur qu’une simple « animation de 
vente ». En effet, chacun pourra se fam i­
liariser avec les multiples activités de la 
Garde aérienne suisse de sauvetage dont 
on a trop tendance à croire qu’elle s’oc­
cupe uniquement de sauvetage en monta­
gne.

Le conseiller communal Hans VVitschi, 
responsable du service du feu, déclara 
notamment :

« L ’urgence de l ’acquisition d ’un 
camion-échelle est incontestable. L ’échelle 
dont disposent actuellement les sapeurs-

pompiers de Monthey n’atteint que 22 mè­
tres, ce qui représente une hauteur abso­
lument insuffisante par rapport aux bâti- 
ments-tours construits dans la région. 
D’autre part elle n’est équipée que d’une 
commande manuelle, d ’où lenteur d 'in ter­
vention aggravant les risques encourus par 
les sinistrés. La nécessité d ’un tel engin 
s'impose d’autant plus que l ’on n’a pas 
toujours prescrit des moyens d ’évacuation 
propres aux immeubles-tours lorsque des 
autorisations de construire ont été déli­
vrées. Il s’ensuit que, sans une échelle ap­
propriée, les habitants des étages supé­
rieurs sont exposés aux dangers de l ’ex­
tension du feu, de la formation de gaz 
toxiques, en cas de sinistre ■ ■ ■ +

Là démonstration qui avait précédé cette 
allocution officielle avait en effet prouvé' 
que les sapeurs de Monthey étaient, dans 
le cas bien précis vécu hier après-midi en 
face du Centre commercial, dans l’ impos­
sibilité de lutter contre un sinistre se dé­
clenchant dans les étages supérieurs.

Au-delà donc d’une très intéressante et 
très suggestive exposition consacrée à la 
GASS, très certainement un problème de 
fond qui fera l ’attention toute particulière 
des services concernés.

Une phase de l ’opération de secours : un hélicoptère hisse dans la  nacelle une 
personne en danger. I l  existe deux sortes de « paniers ». Le prem ier peut trans­
porter plusieurs personnes, le second une seule. Les personnes qu i ont assisté à 
l ’opération ont pu vo ir avec quelle dextérité agissent les sauveteurs. (Photo NF)

Publicitas ▼ 21 21 11
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Affaires
immobilières

m m .

■ .

ÉÉlll- «

A vendre à Slon 
très bien exposée

villa 5 pièces

avec terrain de 800 m2 environ

S s g i  I «îcl Krnmer h 11

noricti1 do uurvmlUinc.o 
((itntintln tnimobiliom 

Mi.iisun fondée* on 18B1

de I G.ir.* ? S.dn Tel 027.22 85 77

36-1116

Survol 
des Alpes en

je t Supercaravelle
le vendredi 3 septembre 76

Tarif : Fr. 40.- par personne

Renseignements et inscriptions :

LATHION VOYAGES
Sion Tél 22 48 22

Avenue de la Gare 6

A louer à Sion
Quartier Ouest

appartement 4 pièces
Fr. 497.- +  charges

appartement 31/2 pièces
Fr. 357.- +  charges 
Studio Fr. 272 -  +  charges 
Libres tout de suite ou à convenir 
Rens. et visite sans engagement 
Tél 027/22 66 23 (heures de bureau)

36-702

A louer à Sion
proximité immédiate de la gare, poste, 
MMM, piscine

studios
très confortables
meublés ou non dès Fr. 300.- 
Grand parc de 2000 m2 au sud, maga­
sin de quartier
Libres tout de suite ou à convenir

Rens. et visite sans engagement 
Tél. 027/22 66 23 (heures de bureau)

36-702

A louer à Sion
Dans petit immeuble tranquille et 
ensoleillé situé à l'avenue du Pe­
tit-Chasseur

appartement 3 pièces
(75 m2), orienté sud avec balcon 
Loyer intéressant

Rens. et visite sans engagement 
Tél. 027/22 66 23

A louer à Sion
proximité immédiate de la gare, 
poste, MMM, piscine 
Logements neufs très conforta­
bles

41/2 pièces
dès Fr. 520.- + Fr. 60.-

Grand parc de 2000 m2 au sud, 
magasin de quartier, école en­
fantine
Arrangements avec mois gra- 
tult(s)
Libres tout de suite ou à 
à convenir
Rens. et visite sans engagement
Tél. 027/22 66 23
(heures de bureau) 36-702

Saxon
A Saxon, il reste à louer dans un petit 
immeuble de 12 appartements très con­
fortables, situé au milieu des prés

appartement neuf 
de 41/2 pièces 
appartement 3 pièces
avec machine à laver la vaisselle, con­
gélateur, cheminée de salon, parcelle 
de jardin à disposition 
Loyer et conditions à discuter 
Libre tout de suite 
Rens. et visite sans engagement 
Tél. 027/22 66 23 (heures de bureau)

36-702

Aproz
A 5 km de Sion, il reste à louer 
dans petit immeuble de 9 appar­
tements très confortables

appartements neufs 
de 3 pièces

Loyers modérés de conjoncture 
et subventionnés. Arrangements 
avec mois gratult(s)

Rens. et visite sans engagement 
Tél. 027/22 66 23 (heures de bu­
reau) 36—702

Cherche à louer à l'année

appart. non meublé
en montagne.

Offres avec prix sous chiffre J 308878 
à Publicitas, 3001 Berne.

Affaire du tonnerre à Salnt-Maurlce I
A vendre pour raison majeure

appartement 6 pièces
tout confort, moquette, place de parc, 
2 WC plus salle de bains.

Valeur réelle: Fr. 180 000.- Cédé seu­
lement Fr. 155 000.- Nécessaire pour 
traiter : Fr. 10 000 à 20 000.-

Pour visiter : tél. 025/3 76 12

A vendre

un pressoir
horizontal,
*eml-automatlque
de 20 hectolitres

Georges Buthet 
1963 Vétroz 
Tél. 0 2 7 /3 6  15 29 
heures de midi 
ou à partir de 18 h.

36-28544

A vendre

chatons
siamois
Fr. 1 2 0 -

Tél. 0 2 7 /2 2  61 97
■  36-302304

A vendre
1 automate 

à cigarettes 
1 football de table

Tél. .025 /4  40 70

36-28523

Dès maintenant 
livrable 
du stock de 
Noville pour le 
Valais et la région 
d’Aigle.

Jean-Pierre FONTANNAZ
Fabrique de produits en ciment 
1845 Noville (VD) -  Tél. 021/60 11 36

s Produits « UNI » S.A.
co

t  1700 Fribourg/Givislez -  Tél. 037/26 24 85

FORD GRANADA V6.
SA SUPERIORITE ASES RAISONS

Granada Ghia: Raffinement et distinction. 
Confort supérieur inégalé dans cette classe. Ici, 
avec boîte automatique Ford C-3, à trois 
rapports.

SECURITE COMPRISE.

Le pavé 
« UNI »
avec ses multiples 
possibilités et faci­
lités de pose 
avec son double 
emboîtement.

Le signe du bon sens.

6 CYLINDRES.
SUSPENSION
A QUATRE ROUES
INDEPENDANTES,
SECURITE
COMPRISE.

Technique supérieure. Cela signifie -  chez 
Ford -  une combinaison unique d'avantages 
techniques que l'on ne trouve qu'exceptionnelle­
ment dans une classe de prix similaire.

La Ford Granada bénéfic ie  de l’équipe­
m en t com p le t de sécurité. Si, chez Ford 
<cela va sans dire>, ce n'est pas toujours le cas 
pour bien d’autres voitures de même classe: 
phares à iode, pare-brise en verre laminé, 
appuie-tête réglables, ceintures de sécurité 
automatiques, dégivreur électrique de glace 
arrière, pneus radiaux à ceinture métallique. Et 
sur toutes les 6 cylindres: essuie/lave phares 
et rétroviseur réglable de l'intérieur.

La Ford Granada V6 est équipée d'un 
m oteu r 6 cylindres, qui tourne rond et 
silencieusement. Celui qui conduit des voitures 
de cette classe, sait apprécier le silence agréable 
qui règne dans la Granada V6 car la puissance 
de son 6 cylindres n'énerve ni son conducteur, 
ni ses passagers.

La Ford Granada possède une suspen­
sion à quatres roues indépendantes, ce qui la 
distingue tout particulièrement des nombreux 
autres modèles de cette classe qui -  équipés 
d'un essieu rigide -  ne bénéficient pas de cette 
technique (confortable). Car dans la Granada on 
oublie toutes les inégalités de la route.

Grâce à tous ses avantages techniques 
la Ford Granada ne cra in t pas la comparaison 
avec des m odèles bien plus chers. Le plaisir 
de conduire une prestigieuse 6 cylindres ne vous 
coûtera que Fr. 17 300 .-: c’est le prix de la 
limousine 4  portes Granada L 2,3 I. C'est aussi la 
raison pour laquelle trois-quarts des conducteurs 
Granada choisissent une 6 cylindres: 2,3 I ou 
2,6 I. Limousine ou Stationwagon.

Et, avec la même technique supérieure et la 
même sécurité, la Granada 2,0 I, 4  cylindres -  
moteur à arbre à cames en tête -  ne coûte que 
Frs. 14990.-

Fabrication allemande: qualité et finition 
impeccables. Chaque voiture est expédiée 
directement de l'usine au concessionnaire -  et 
livrée au client -  sans entreposage intermédiaire 
Toutes les Ford bénéficient de la garantie 
complète de 1 an -  kilométrage illimité.



DEPUIS

dans l’esprit des artisans 
d’autrefois, les brasseurs de 

Cardinal perpétuent 
la délicieuse recette: la même 

eau pure, le même malt, le même 
houblon... et le même amour 

du métier. »

Prêts
sans caution

Procrédit
Comme particuliervous recevez 
de suite un prêt personnel 

pas de formalités 
discrétion absolue

Aucune demande de renseignements à n
I employeur, régie, etc. Ov Y

Je désire Fr...............
Nom Prénom

Rue 

N P/Ueu

A retourner aujourd’hui à:

Banque Procrédit
1701 Fribourg, Rue de la Banque 1 
Tél. 037-811131
920'000 prêts versés à ce jour

DHECffi
AOSTE/ltalie
-  Rue Gramsci 32, tél. 0039-165/2289

(au centre d’Aoste, près du palais du 
Gouvernement)

-  Reg. Sogno Saint-Christophe 
tél. 0039-165/41491

vous offre la qualité du meuble 
Garantie et service après vente 
assuré. Douane et livraison à domicile 

à notre charge

Limoges
Sélection vous offre pour 

Fr. 980.- seulement,
en très belle porcelaine de Limoges 
un service de table 
43 pièces
un service à café assorti 
pour 12 personnes 
12 verres à vin rouge 
12 verres à vin blanc 
12 verres apéritif 
12 verres à liqueur et 
12 coupes à champagne
Différents modèles. Les 130 pièces pour 
Fr. 980 -  seulement
Demandez échantillons à Limoges Sélec­
tion, case postale 192, 2610 St-lmier

Investissez 
en valeurs
sures!

•  Préparation à l’entrée à l’université
•  Promotion professionnelle et sociale
•  Formation continue 

enrichissante

Un corps enseignant hautem ent 
qualifié  et des programmes de prépara­
tion  adaptés à vos besoins spécifiques 
vous perm ettent d ’atte indre rap ide­
ment le but que vous vous êtes fixé.
A l’Ecole Lémania, vous prendrez 
conscience de vos moyens. Votre désir 
de réussir dans la vie professionnelle 
sera stim ulé, en accord avec vos .
aspirations et vos aptitudes. A ce 
jour, plusieurs m illiers d ’é tudiants ^  
ont choisi l’Ecole Lémania; ils a

s’en fé lic iten t.
Ecrivez ou té léphonez 
021/201501

école
lémania

lausanne

34* Fête des musiques du district 
de Loèche à Niedergampel

Vendredi 3 septembre 1976
dès 20 h. 30

à la halle des fêtes

Grande fête  
de la bière

Ambiance et danse par l’orchestre Sonny Team 
Entrée libre

Samedi 4 septembre 1976
dès 20 h. 15

Premier concert de gala 
de la Walliser Brass-Band

Direction : Jean-Charles Dorsaz 
Présentation : Théo Rotzer

suivi d ’un BAL avec l'orchestre Sonny Team

Dimanche 5 septembre 1976
13 heures

Défilé des sociétés
Souhaits de bienvenue, ensemble - marche 

présentation des concerts 
18 h. 15 : clôture à la Sempre Avantl, Gampel 

Invitation cordiale !
Société de musique Elite 

Niedergampel

SION
Herboristerie 
de la Matze

Prévenir vaut 
mieux que guérir

Buvez 
nos tisanes

MARTIGNY
Herboristerie 

B. Crettex

Droguerie A. Thévenon 
Tél. 027/22 38 89

Droguerie, rue du Rhénel 
Tél. 026/2 12 56

Loterie : Doublons d’or.

dans la plu-

[» ,' '"“" '  suisse! Les eh«»es , „  ,  Bernede la M o b iliè re  Suis M o b iliè re  Suisse

collaborateurs du sen .ce

Mobilière Suisse
Société d’assurances

...l’assurance d’être bien assuré
M obilière Suisse, Çase postale, 3001 Berne
_______________________  SMV 2-76

.150 ANS MOBILIÈRE SUISSE.
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Eurobella-- 
-e exclusivité

Annonces
diverses

o r d m a t e s

une --ienureuse_séleçtion.iJàBg- ^ ^  

e j P u l l  aura
J’ élégançedjsçrète--------  ^ ^ ^ 7 ^ é T c e \ nture à cô T râ fïïn

les: . a ^ e c  fine  cein tu re.
Pull attrayant, séduisant sur un pan a ^  en ca-

z æ z s * - '
aws***£.5,‘SSS.«£ a s? i“2 38P

K k s ® "  à

yssBjaadœ i^S^wï» «» brun °“ tou8e'8 5 ïdSnrsrm i.cic. pou»
Taille, 38-46. d.„ tk in a lW  et de fa n la ^ Q u

* --- J

1 C m

O U *
Sous^pull au charme discret a ve c la rg  ^  _

S i- 5 ̂  :o; ie:v" ,  -te à

r°uge'1 '''"'" ^HV

dessin in w , ...—
Tailles 3 8 - 4 6 .  a . „ riem a lW  el de fa n ta is in Q » » '1
BlousechernisiS Ï spécialement étudiés ^ Q j ,
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A S IO N  AU
CENTRE COMMERCIAL

mdTROPOL^
Genève, Balexert, Lausanne, Vevey, Sion, Bern, Luzern, Winterthur, Zürich

VENTE 
AUX ENCHÈRES

d'antiquités et divers 
Cause succession de M. R.B.

Mardi, mercredi, jeudi

7, 8, 9 
SEPTEMBRE 

dès 9 h. et 14 h.

Visite lundi 6 de 14 h. à 17 h.

Rue Beau-Séjour 29
3e g.

Il sera vendu tout le contenu de 
l'appartement de 5 pièces soit : 
mobilier ancien, armoire Ls XIII 
2 p., 3 grandes bibliothèques, 
Empire, Ls-Ph., Ls XIII torse, cré­
dence, vitrine chaise à porteur, 
bahut, secrétaire Empire, fau­
teuils, chaises, commodes, tables, 

classeurs

IMPORTANTES 
COLLECTIONS

d'armes blanches anciennes, 
épées, sabres, poignards, cou­
teaux, pistolets, cannes, pipes, 
bronzes, chinois, cuivres, étains, 
balances, coffres, coffrets métal 
et bois, réveils, montres, médail­
les, monnaies, sacoches, assiettes 
murales, tableaux, glaces et 

quantités divers objets.

Grande

BOITE A MUSIQUE
à disques, verres, vaisselles, arti­
cles de bureau, classeurs, pa­
piers, vêtements, complets, che­

mises, etc.

TOUT DOIT ÊTRE VENDU
Enlèvement immédiat 

Vente à tout prix et minima 
Sans garantie, comptant 

échute 2%

Chargés de vente :
Alt. et Ar. Hfimmerll 

Terreaux 25, Mouequlnes 14 
Tél. 22 59 95 -  23 64 81 

Lausanne

Organisation de ventes 
aux enchères

Machines à trancher 
pour le ménage 
et l’industrie

Homme d'affaires dans la cinquantaine, 
sensible et affectueux, cherche

en vue de mariage
dame intelligente présentant Dien ; âge 
25 à 45 ans ; discrétion assurée.

Offre sous chiffre 89—40537, Annonces 
Suisses SA «ASSA», 1951 Sion.

«AMICAL CLUB»
Solitaires 2e âge (hommes et femmes 
28 à 55 ans), participez à la joie de vi­
vre et rejoignez-nous au club. Ren­
contre un soir par semaine à Sion et 
Lausanne.
Demandez la formule d ’inscription 
«Amical Club», case 3016, 1951 Sion.

Qui offrirait 
un téléviseur
neuf ou en bon état 
à un handicapé 
isolé?

Réponse à communi­
quer au service so­
cial en faveur des 
handicapés AVHPM 
Saint-Guérin 3, Sion 
Tél. 027/23 29 13

36-28516

A vendre

un ton fort
avec réveil et butane 
pour épouvantail 
à oiseaux.

S'adresser à 
Raymond Mottier 
Tél. 026/2 18 65

■  36—400859

Mod. A 3000 
Ce que notre clientèle apprécie : 
ir  cadre-support en caoutchouc com­

pact
+  manipulation et nettoyage faciles 
i f  le tout métallique, inoxydable, cou­

teau 300 mm 
ir  moteur 1 /2  CV, 220 V, avec engre­

nage à vis sans fin

Walter Hofmann
4900 Langenthal
Tél. 063/2 19 37
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Démesure...
-  Pour un rien, pour une bricole  

ou une toute petite bêtise, certains 
individus en fon t une montagne...

-  I l  faut penser, dans ce cas, 
qu’ils ne sont aucunement préoc­
cupés par des problèmes im por­
tants, Ménandre. Car s ’ils l ’étaient, 
ils n ’auraient pas de temps à perdre 
avec des broutilles. E t n ’agace­
raient personne avec des bagatelles 
ne valant trois fois rien. I l  est vra i 
que d ’une puce ils fon t un bœuf et 
d ’un ca illou un rocher, car ils  
n ’ont pas le sens des dimensions, 
des proportions, de la mesure quoi ! 
N i de l ’échelle des valeurs, n i du 
degré d ’importance des choses 
quelles qu ’elles soient. Les nuances 
leur échappent dans tous les do­
maines. Que de disputes pourraient 
être évitées entre les êtres humains 
s’ils  consentaient à ne s ’achopper à 
rien d ’autre qu i puisse ju s tifie r un 
éclat de voix ou un débat tournant 
au vinaigre.

La matière est suffisante pour de 
tels désaccords, polémiques, con­
testations et autres chamailleries au 
niveau où des intérêts généraux 
sont en cause mettant en p é ril la 
vie des uns et des autres, leur bien- 
être et leur sécurité. Alors, pour­
quoi créer des drames inutiles en 
soulevant des tempêtes q u ’on peut 
fort bien éviter avec un peu de sa­
gesse et de raison ? On se le de­
mande, surtout quand on sait 
qu’une étincelle, s i petite soit-elle, 
peut faire sauter un tonneau de 
poudre et anéantir, dans la même 
explosion, tout un ensemble non 
concerné par d ’absurdes provoca­
tions aux origines minuscules et 
aux conséquences démesurées.

Isandre.

REPRISE DE LA VIE ARTISTIQUE À SION
Deux expositions vont s’ouvrir

La rentrée des écoles, qu i a lieu au­
jou rd 'hu i jeud i 2 septembre à Sion, 
marque aussi le retour de l ’activ ité  
artistique dans la  capitale, désertée 
par ses habitants pendant l ’été.

A  la galerie du Vieux-Sion, rue de 
Conthey, M. Emery a pu organiser, 
grâce à une po litique d ’échange avec 
Bâle, une exposition de peintures et 
d ’aquarelles de Joseph Duvanel. Le

vernissage aura lieu vendredi 3 sep­
tembre dès 18 heures.

A la G range-à-l’Evêque, samedi 4 
septembre dès 18 heures, aura lieu le 
vernissage d ’une exposition réunissant 
le sculpteur Cyrille  Evêquoz et le 
peintre Robert Vassaux.

Ces deux expositions dureront res­
pectivement jusqu ’au 24 septembre 
(Vieux-Sion) et 27 septembre (Grange- 
à - l ’Evêque).

question en relation avec les œuvres so­
ciales existantes.

On peut les atteindre au bâtiment Les 
Fioretti, à côté de la Résidence, avenue 
Saint-François 3, avec la communauté 
Saint-Théodule, tél. 027/ 23 44 27.

A la mémoire de Joseph Lathion
Qui était le père Lathion ?
Un homme ta illé  dans le granit, pour- 

rait-on dire, tant sa personnalité était 
grande et rayonnante.

Un homme au visage à la fois bon et vo­
lontaire, aux yeux d ’une profonde douceur 
et pétillants de malice.

En un clin d ’œil, i l  vous avait situé, fa it 
le tour de votre personnalité Mais, de ce 
don de pénétration dans l ’in tim ité de 
l'homme, i l  n ’abusait pas.

Non ! bien au contraire.
C'était, si vous voulez, une façon à lu i 

de mettre son interlocuteur à l ’aise.
Son exquise bonté le poussait à péné­

trer, le plus avant possible, dans l ’âme et le 
cœur des gens pour y découvrir une fa ille  
éventuelle. Faille que, aussitôt découverte, 
avec son extrême intelligence et sa sensibi­
lité à fleur de peau, i l  avait tôt fa it de 
colmater.

Cet homme avait du cœur :
Je pourrais vous parler durant des heures 

et des heures de la multitude de choses que 
cet homme, d ’une activité prodigieuse, tou­
jours à l'avant-garde du progrès -  dans le 
bon sens du terme — a réalisées sa vie du­
rant.

Mais, je  ne le ferai pas pour la simple 
raison que Joseph Lathion était un grand 
modeste.

Un authentique...
Son intelligence « rare », croyez-moi, son 

cœur « toujours à la bonne place », son 
rayonnement dû aux nombreux contacts 
que lu i prodiguait sa profession, ont fa it du 
père Lathion un homme connu et estimé 
bien au-delà de notre région.

Combien de Valaisans, les commerçants 
en particulier, connaissaient cette silhouet­
te énergique, cet homme « pince-sans-rire» 
aux réparties faciles et fleurant bon la sa­
veur du terroir.

Qui ne connaissait pas ce représentant 
hors pair qui, inlassablement, s ’en a lla it 
par monts et par vaux à travers les vallons 
du haut-pays.

A ses enfants et petits-enfants, à ses pa­
rents, à cette foule d ’amis que comptait le 
papa Joseph, au docteur Georges Lathion, 
radiologue à la clinique générale de Sion, 
je souhaite tout le courage nécessaire pour 
supporter cette cruelle épreuve et je leur 
adresse mes sentiments les plus sincères.

Georges Praz

Val d’Aoste

Exceptionnel accroissement 
du mouvement touristique

AOSTE. -  L’interprétation des chif­
fres obtenus au cours d’une saison 
touristique demande du temps. C ’est 
pourquoi, aujourd’hui seulement on 
est en mesure, au bord de la Doire, de 
présenter le bilan de la saison hiver­
nale 1975-76.

L ’analyse des données statistiques y rela­
tives  ̂ permet de formuler un jugement 
extrêmement positif sur la marche du tou­
risme en vallée d’Aoste. On a vérifié un ac­
croissement global de 16,61 % dans les arri­
vées, tandis que l ’augmentation des présen­
ces atteint 53,2 %.

La cause principale de ce résultat, nous

g O s Q r Q n q m q e

Bar Le Bouquetin, Sierre
Rue de Bottire — Mme Rouvinez 

Tous les soirs dès 18 heures

«Le maïs au feu»
Vendredi 3 septembre 

11 à 12 heures -  18 à 19 heures

L'apéritif sera offert 
par la maison Ricard

■

a dit un représentant de l ’assessorat au 
tourisme, est l ’accroissement constaté dans 
le secteur para-hôtelier (chambres, appar­
tement et chalets), notamment en ce qui 
concerne les touristes italiens. Ici, la pré­
sence des étrangers représente un taux p lu­
tôt faible (1,79% du total). L ’apport des 
touristes étrangers, au contraire, s’est ré­
vélé particulièrement significatif dans les 
hôtels ( +  29,53% par rapport à l ’exercice 
précédent). Cette constatation est im por­
tante pour les établissements hôteliers.

Un second facteur d ’intérêt de la compo­
sante étrangère est en outre constitué par 
la durée du séjour moyen qui a passé de 
5,38 à 5,47 jours ; elle est beaucoup plus 
longue que celle des touristes italiens (3,01 
jours).

On peut expliquer ces résultats non seu­
lement par la situation monétaire favorable 
aux touristes venus de l ’extérieur, mais en­
core et surtout par leur plus grande pro­
pension de jou ir d ’une part importante de 
vacances pendant l ’hiver. L ’accroissement 
de la composante étrangère s’affirme donc 
comme un objectif remarquable pour at­
teindre, pendant la saison d ’hiver, un pou­
voir d’utilisation plus efficace et plus éco­
nomique des établissements hôteliers val- 
dotains.

Enfin, on nous a fait remarquer à Aoste 
que les données statistiques relatives aux 
touristes aussi bien italiens qu’étrangers 
demeurent une preuve valable de l ’effica­
cité de l ’action publicitaire entreprise par­
tout par l'assessorat régional du tourisme.

Pour mieux servir les personnes 
du troisièm e âge

Une nouvelle fraternité de chanoinesses de Saint-Augustin, composée de quatre 
sœurs, va s’ installer à Sion. 11 s’agit de quatre sœurs suisses, qui ont travaillé dans une 
communauté de chanoinesses en Hollande et en Belgique, dont le but était l ’éducation de 
la jeunesse.

Ces sœurs ont abandonné l ’enseigne­
ment en partie aux laïques catholiques 
capables de continuer la mission, pour 
prendre en charge les œuvres et les besoins 
pressants de notre temps, visite des fa­
milles pour préparer le chemin aux prêtres, 
surtout dans les m ilieux déchristianisés, 
aide-senior avec tous les services à rendre 
aux vieillards, y compris la pédicure et 
coiffure.

Elles ont déjà travaillé en Valais en été, 
en aidant aux colonies de vacances et c’est 
ainsi que je les ai rencontrées à la Rési­
dence. Elles ont commencé leur travail le 
1" septembre. Une des religieuses, celle qui 
est spécialisée pour les visites des familles 
commence déjà les visites et attend les 
appels des familles qui désirent entrer en 
contact avec elle, soit pour des difficultés 
familiales, visites aux personnes isolées, 
entretiens amicaux et religieux.

C’est un nouvel apostolat d’église, plutôt 
pastoral que social. Elles trouveront un 
champ d’activité fructueux parmi les 130 
pensionnaires de la Résidence et seront à 
la disposition des personnes qui voudront 
les voir dans cette maison ou se rendront à 
domicile si elles sont appelées.

Si jamais elles découvraient des détres­
ses ou des problèmes pour lesquels elles 
n’auraient pas les compétences voulues, 
elles mettront volontiers les personnes en

DEMAIN SOIR AU THÉÂTRE DE VALÈRE 
Une première du Festival Tibor Varga

* L’Histoire du Soldat »
Demain soir vendredi 3 septembre, le 

« Théâtre 13 » et l ’Ensemble du Festival 
T ibor Varga, sous la direction de M. 
Gilbert Varga, créeront une première 
dans le cadre du festival grâce à une 
réalisation de Jean-René D ubullu it : 
L ’Histoire du soldat, de C.-F. Ramuz, 
musique d ’Igor Strawinski.

L ’Histoire du soldat a été créée au 
Théâtre de Lausanne le 20 septembre 
1918 sous la direction musicale d ’Er­
nest Ansermet. Le rôle dansé de la 
princesse était tenu par Ludmilla Pi- 
toëff, celui du diable par Georges Pi- 
toëff. Des étudiants lausannois tenaient 
les autres rôles. L ’un deux devint Jean- 
Villard-G illes. René Auberjonois avait 
brossé les décors.

Igor Strawinski, fuyant la révolution 
naissante en Russie, avait passé l ’été 
1914 en Suisse. Dans son cartable, il 
avait entassé ses notes de Noces, Re­
nard et un canevas de L ’Histoire du sol­
dat. C’est de sa rencontre, en Suisse, 
avec Ansermet et des collaborateurs des 
Cahiers vaudois -  dont Ramuz avait

écrit le manifeste -  que devait naitre 
cette Histoire du soldat, créée avec le 
m inimum d’acteurs et de musiciens.

Une œuvre conçue avant la Première 
Guerre mondiale a-t-elle des chances 
de passer la rampe aujourd'hui ? Cer­
tainement, car elle est universelle et in ­
dépendante du temps. Elle est moins 
une histoire, en dépit de son titre, qu’un 
ensemble de musique et de littérature, 
de comédiens et de danseurs, de décors 
et de lumière. C’est, du moins, ce qu’en 
disent les critiques, qui considèrent 
même cette pièce comme une sorte 
d’appel à la création d’œuvres sembla­
bles, dont le théâtre actuel aurait grand 
besoin.

Avec les comédiens de « Théâtre 13 » 
et la musique de l ’Ensemble du Festival 
Varga, les deux éléments majeurs de la 
réussite sont d’ores et déjà acquis et le 
public répondra sans doute en nombre 
à l ’invite de cette première, demain soir 
à 20 h. 30 au Théâtre de Valère.

gr-

Le chef du Département de l ’instruction publique, M. A nto ine Zufferey, a 
répondu récemment à une question écrite urgente de M. Jean-Pierre Glassey, 
député suppléant de Baar-Nendaz, qu i po rta it sur « la  garantie de l ’em plo i pour 
les enseignants primaires porteurs d ’un diplôm e non valaisan ».

(Les sous-titres sont de la rédaction)

cinq ans qui sépare l ’admission des candi­
dats à l ’école normale et leur entrée dans 
l ’enseignement pouvant comporter les 
éléments d’imprévisibilité dont il est fa it 
mention ci-dessus.

Pas question de 
renier ses engagements !

En ce sens, la grande pénurie de 
maîtres qui a sévi pendant les années de 
haute conjoncture a obligé le Département 
de l ’instruction publique à accorder, selon 
les dispositions de l ’article 74 de la loi, l ’é­
quivalence à des brevets étrangers au can­
ton et même au pays. C’est ainsi que des 
enseignantes valaisannes ayant obtenu leur 
diplôme à l ’extérieur, des maitres et des 
maîtresses d’autres pays, belges pour la 
plupart, ont été autorisés à exercer leur ac­
tivité en Valais et ont même obtenu des 
garanties d’emploi définitives. I l n’est pas 
question pour l ’Etat de renier les engage­
ments contractés â l ’égard de ces person­
nes.

Puis, comme vous le savez, la situation 
économique s’est brusquement modifiée. 
Des familles entières d’ouvriers étrangers 
ont quitté le canton entraînant le départ 
d’un nombre considérable d ’élèves. Le taux 
de natalité s’est subitement abaissé. Les 
débouchés vers d’autres professions sont 
devenus rares pour les enseignants au 
point que la stabilité de ceux-ci dans leur 
activité première s’est grandement amé­
liorée. Tous ces facteurs ont influencé fo r­
tement le marché du travail sans provo­
quer cependant, dans notre canton et pour 
le moment du moins, la pléthore de per­
sonnel qui affecte gravement d'autres ré­
gions du pays.

Pas d ’équivalence autom atique

Ainsi nous pouvons affirm er, à l ’heure 
qu’il est, que tous les maîtres de 
l ’enseignement primaire ont trouvé un 
poste de travail et qu’il a même été 
possible de maintenir en fonction, tem-

« (...) I l  y a lieu d ’abord de rappeler le 
principe de base suivant : bien qu’i l ait le 
devoir de tout mettre en œuvre pour pro­
curer aux enseignants des possibilités 
d’emploi, et nous pouvons vous donner 
l ’assurance qu’i l  s’y emploie totalement, 
l ’Etat n’est pas tenu, légalement, à cette 
obligation. En choisissant la carrière péda­
gogique, le fu tu r maitre sait ou doit savoir 
que les aléas de l ’économie, les fluc­
tuations de la conjoncture, les variations de 
la démographie et les impondérables de 
l ’avenir ne lu i garantissent pas à coup sûr 
des chances absolues de travail. I l en va de 
même ici comme dans d ’autres professions, 
qu’elles soient manuelles ou intellectuelles, 
qu’elles se rattachent au secteur privé ou 
qu’elles dépendent de l ’Etat.

Ceci dit, il importe de savoir que l ’Etat 
ne peut, pour des raisons bien compréhen­
sibles, ajuster parfaitement l ’o ffre à la de­
mande dans le domaine de l ’emploi des en­
seignants de l ’école primaire, le délai de

La paroisse 
de Saint-Guérin 

à Saint-Jean 
d’Aulps

Nous rappelons aux paroissiens 
de Saint-Guérin, Sion le pèlerinage 
à Saint-Jean d’Aulps, fixé au di­
manche 12 septembre.

Des bulletins d’inscription sont à 
la disposition des fidèles aux 
entrées de l’église de Saint-Guérin 
et de la chapelle de Châteauneuf. 
Ils sont à adresser à Charles 
Rebord, rue des Creusets 53, 1950 
Sion, au plus tard pour le diman­
che 5 septembre.

Cette journée passée en com­
mun, sous la protection de saint 
Guérin, permet d’établir et de res­
serrer les liens d’amitié entre les 
paroissiens.

Le départ de Sion est fixé à 
7 h. 30 (rassemblement 7 heures 
Petit-Chasseur). Messe à Saint-Jean 
d’Aulps à l’arrivée ; de retour à 
Sion à 17 heures environ. Tarif 
pour non-motorisés : environ 10 fr. 
par personne.

Tous renseignements détaillés et 
utiles seront communiqués aux pa­
roissiens inscrits, par circulaire, la 
deuxième semaine de septembre.

Ce pèlerinage est à la portée de 
tous, en famille, petits et grands.

N ’y manquons pas !

les enseignants 
non valaisan

porairement, les enseignants non diplô­
més en Valais, engagés à titre provisoire. 
De très rares exceptions ne méritent pas 
qu’on s’y arrête dans cette lettre.

Quant à l ’avenir, il n’est pas possible de 
se prononcer avec certitude, les prévisions 
les mieux étudiées pouvant être modifiées 
par des événements imprévus. Tout porte à 
croire cependant que le Valais ne connaîtra 
pas de pléthore d’enseignants, à l ’école 
primaire, en automne 1977. La situation, 
en 1978 dépendra essentiellement de l ’évo­
lution de l ’économie.

En cas de surabondance de maitres, si 
cette situation devait se produire, il y 
aurait lieu de donner „ la priorité aux 
personnes diplômées de nos écoles 
normales et de pratiquer une politique res­
trictive dans la reconnaissance des titres 
non délivrés en Valais. Par ailleurs depuis 
deux années déjà le nombre des admis­
sions dans les écoles normales a été réduit, 
compte tenu des perspectives qui se pré­
sentent.

Nous ne pensons pas qu’il soit opportun 
de prévoir, dans le cadre de la 
coordination scolaire romande, l ’équiva­
lence automatique des diplômes pour les 
maitres des écoles primaires et enfantines : 
notre loi ne nous le permet pas, les autres 
cantons n’y sont pas disposés et le nôtre, 
dans les circonstances actuelles, n’aurait 
rien à y gagner. »

Bibliothèque m unicipale
SION. -  Elle est ouverte au public le 
mardi de 9 h. à 11 heures et de 15 h. 
à 19 heures ; le vendredi de 14 h. à 
18 heures.

Tir populaire 
au petit calibre 

Dernières séances
SION. -  Les deux dernières séan­
ces du tir populaire au petit ca­
libre, une très intéressante compé­
tition, auront lieu au stand de 
Champsec les samedis 4 septembre 
de 13 h. 30 à 17 h. 30 et 11 sep­
tembre de 8 heures à 11 h. 30.

Grand Conseil
Session prorogée 

de mai 1976, 2e partie
Le Grand Conseil est convoqué pour 

le lundi 4 octobre 1976 en session pro­
rogée de mai 1976, 2’ partie. Il se réu­
nira à Sion, au local ordinaire des séan­
ces, à 9 heures.

Ordre du jour de la première séance :
1. Projet de décret concernant l ’aide 

destinée à encourager la construc­
tion, l ’accession à la propriété et la 
rénovation de logements, N° 1 ;

2. Règlement d'application de la loi fis­
cale du 10 mars 1976, N ” 2, lecture 
du rapport de la commission.

Le concours des arb itres à Sion
Au nom de ses collègues arbitres, orga­

nisateurs, Edmond Bubloz a pu donner le 
départ, samedi à Sion, à 33 triplettes et à 
54 doublettes, dimanche.

Les triplettes Colombari, Mascolo, Nico- 
let (mitigée) et Petrucci V, Petrucci L, 
Levrand (Martigny) se sont qualifiées pour 
les demi-finales aux dépens de Vaudan L, 
Chabbey, Magistrini (Martigny) et Bonvin, 
Crittin, Michellod (Les Alpes, Leytron). En 
finale, Colombari a battu Petrucci par 15- 
13.

La complémentaire est revenue à P. 
Vogel, L. Ruffin i, A. Devico, vainqueurs 
par 13-10 de Mérola, Maillard, G. Vaudan.

En doublette, Crittin, Colombari et les 
deux doublettes de « Ma Boule » Savièse, 
G. Dubuis et M. Dubuis, tombèrent en 
quarts.

Vainqueurs de Soffredini, Manelli, Y. 
Pradegan, Orsi affrontèrent en finale L. 
Petrucci, Tomasino, qui avaient battu Y. 
Chambovey, M. Chabbey.

Pradegan l ’emporta sur la doublette 
martigneraine par 15-7.

La complémentaire -  qui réunissait 47 
doublettes -  a vu, en finale, Vaudan, Tar- 
taglione battre par 13-7 G. Fournier, Cl. 
Henchoz.

g-r-

La pétanque s’installe à Nax
Depuis quelque temps, un groupe de 

Naxards mordus du « cochonnet » partici­
pait aux entraînements à Sion et aux con­
cours dans tout le canton. Un club s’était 
formé à Nax, qui fut admis dans la Fédéra­
tion cantonale. Restait le terrain. Celui-ci 
fut aménagé avec soin sur le plateau du 
« rocher de Nax » par les membres du club 
qui n’ont ménagé ni leur temps, ni leur 
peine pour creuser, égaliser, baliser et 
entourer des pistes d ’où le coup d ’œil em­
brasse toute la plaine du Rhône.

Consécration : le club « Vieux-Chalet » a 
pu organiser le 22 août un concours de 
propagande sur ses propres terres. Trente- 
cinq doublettes de tout le Valais y partic i­

pèrent. Vainqueurs en quarts de Duval 
(Genève), Ebener (Quatre-Saisons), Crittin 
(mitigée) et Mascolo (Martigny), les dou­
blettes Boson (Leytron), Mérola (M arti­
gny), Michellod (Leytron) et Saudan (ca­
dets) passèrent en demi-finales. Michellod- 
Bonvin batturent Saudan-Cretton et 
Mérola - L. Chabbey battent Boson-O. 
Meizoz. En finale, Mérola a battu M ichel­
lod par 15-6.

La complémentaire est revenue à Eric 
Launaz-Maddalena (patinoire Sion), vain­
queurs de Bettler-Emmanueli (Onex-Genè- 
ve) par 13-4.

Félicitations et bons vœux au nouveau 
club de Nax. g.r.



Avis de tir
Des tirs auront lieu comme il suit :

a) avec armes d ’in f et gren à main
1. Lundi 6.9.76 1000-1800

Mardi 7.9.76 1000-1800
Mardi évtl 7.9.76 1800-2400
Mercredi 8.9.76 0700-2400
Jeudi 9.9.76 0700-2400
Vendredi 10.9.76 0700-2400
Samedi 11.9.76 0700-1200
Lundi 13.9.76 0800-1700

Région des buts : Erra NE Liddes : Petit Erra, point 2145.6, La Vardette,
Pointe du Parc, La Chaudière, Croix de Biselx, point 3032, point 2766, Oujets

PRIX PLACETTE

de M ille, point 2157.9, Petit Erra 
2. Lundi 6.9.76 1000-1800

Mardi 7.9.76 1000-1800
Mardi évtl. 7.9.76 1800-2400
Mercredi 8.9.76 0700-2400
Jeudi 9.9.76 0700-2400
Vendredi 10.9.76 0700-2400
Samedi 11.9.76 0700-1200
Lundi 13.9.76 0800-1700
Mardi 14.9.76 0800-1700
Mercredi 15.9.76 0800-1700

Région des buts : Combe de Drône SW Bourg-Saint-Pierre : Monts Tel- 
liers, Col des Chevaux, Pointe des Lacerandes, La Pierre, Godegotte, Pointe de 
Godegotte, Dents du Grand Lé, Monts Telliers.

3. Mercredi 8.9.76 0700—2400
Jeudi 9.9.76 0700-2400
Vendredi 10.9.76 1000-1200

Région des buts : Van d’en Haut W  Vernayaz : Col du Jorat point 2210, 
Lac de Salanfe (exclu), Petits Perrons, Van d ’en Haut (exclu), Dent du Salantin, 
Col du Jorat point 2210.

b) aux armes d ’in f avec lance-mines
1. Mardi 7.9.76 0700-2000

Mercredi 8.9.76 0700-2000
Jeudi 9.9.76 0700-2000
Vendredi 10.9.76 0700-2000
Samedi 11.9.76 0700-2000

Emplacement des lm : dans la région des buts.
Région des buts : Salanfe W Vernayaz : Tour Salière, col de Susanfe, point 

2049, Dent de la Chaux, Arête des Lacs, Haute Cime, Cime de l'Est, Combe des 
Orgières, Gagnerie point 2557, point 2096, point 1877, Petits Perrons, Le Luisin, 
Col d ’Emaney, Tour Salière, Lac de Salanfe (exclu).

2. Jeudi 16.9.76 0500-2200
Emplacement des lm  : dans la région des buts.
Région des buts : Combe de Drône SW Bourg-Saint-Pierre : Monts Tel­

liers, Col des Chevaux, Pointe des Lacerandes, La Pierre, Godegotte, Pointe de 
Godegotte, Dents du Grand Lé, Monts Telliers.

Pour de plus amples informations et pour les mesures de sécurité à 
prendre, le public est prié de consulter les avis de tir  affichés dans les com­
munes intéressées.

Le cdt de la place d ’armes de 
Saint-Maurice, Tél. 025/3 61 71

Pour
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Avis important à  nos abonnés
Les ordres de changement d'adresse doivent nous parvenir par écrit. Ils 
doivent être en notre possession 5 jours ouvrables à l’avance.

Les expéditions par avion doivent être spécialement demandées. Sans 
indication, les envois sont effectués par courrier normal.

Les frais de port supplémentaires pour l'étranger sont facturés à nos 
abonnés dès leur retour en Suisse.
Pour les changements internes les tarifs sont les suivants :

changement d'adresse définitif 
changement d'adresse avec date de retour

Fr. 1.50 
Fr. 2.—

Le montant de ces frais peut être envoyé en timbres-poste ou versé sur 
notre compte de chèques postaux 19-274.

Afin d’éviter tout retard dans la distribution, nous vous prions d ’utiliser le 
coupon de changement d'adresse ci-dessous. Il comprend l’ancienne et 
la nouvelle adresse ainsi que la durée du changement. Ces informations 
nous sont absolument nécessaires. Veuillez écrire en lettres majuscules.

CHANGEMENT D’ADRESSE

Adresse habituelle

Nom/prénom -------------------------------------------------------------------------------------------

Rue et N o ------------------------------------------------------------------------------------------------

No postal et lo ca lité ----------------

Pays --------------------------------------

Lieu ou provenance étrangère

Veuillez expédier le «Nouvelliste» à l'adresse suivante:
□  changement définitif
□  changement temporaire (les dates de départ et de retour sont 

-^^ob lig a to ire s )
(mettre une x dans la case désirée)

Nom. prénom ou raison sociale, filiation

d|0 |3 ; i s ; , i I . . i i ; : : ,
Profession ____

*10 |4 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 I I  1 1 i 1 1 1 I I  M  1 1
Nom de la rue — N° rue —

0C|0 |5 1 1 1 1 1 1 1 1 I I  1 1 1 1 1 1 1 1 C<|0|7 1 1 1

N° postal Ncm de la localité

a|0|9 .. 1 1 i... i i i i i l i i i i i l  i m  i i i l  i i
Pays ou province étrangère -

Pour adresse 
à l’étranger « | 1 | 2 |  | | | | i I I I I I I I  I I I

Changement valable

du au

Jour Mois Année Jour Mois Année

Date -

Collant
avec slip incorporé, 
gousset coton, 
nombreux coloris mode 
Gr. 8 ’/ z - 1 0 1/2

- a i l

Chaque prix: une performance!

M WUXÎ7Fmm
Fribourg, Genève, Lausanne, Monthey, Morges, Nyon, Rolle, Sierre, Sion, Vevey, Yverdon

B B X  S X  B B X  B X B X
A Monthey et Sierre Essence-Manor-Super -.94

Soumission 
Le consortage de l’étable communau­
taire Les Fontaines aux Agettes met en
soumission le poste de

vacher
pour la saison d ’hiver 1976-1977 (envi­
ron 20 septembre au 20 juin).

Logement à disposition.

Faire offre avec prétentions de salaire 
en prenant connaissance du cahier des 
charges auprès du comité du consor­
tage, tél. 027/22 60 16 ou 22 12 87.

Les offres sont à adresser jusqu’au 
10 septembre 1976 au consortage Les 
Fontaines, 1961 Les Agettes.

36-28545

Nous cherchons pour atelier de 
constructions métalliques à Mar- 
tigny

un serrurier (évent soudeur) 
un apprenti serrurier

Entrée tout de suite ou àconvenir 

Tél. 026/2 28 61
■  36-400860

Cherchons, pour tout de suite ou 
date à convenir

une sommelière 
un apprenti cuisinier 
une aide de maison

Restaurant Le Méridien 
Châteauneuf-Conthey
Tél. 027/36 22 50

36-1300

^ Ç 0 o u è /̂
Du jeudi 2euJ5\

ffrusécûHûmisef

/a  OetHe eduH /om âritm sus,
pur&tnaturee.

Q.
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Rien ne remplace 
la crème!
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Panier-actions
Usego

de
v  septembre

Fêtes de Loèche 76
Loèche-Ville Grande am biance de fête 

au château

1 0 -1 8  septembre

TELE-ZENITH
l’annuaire téléphonique 
du Valais

vient de sortir de presse 
en trois volumes :

Haut-Valais (028)
Valais central (027)
Bas-Valais (026/025)

Vous pouvez les obtenir aux différents guichets 
de Publicitas, à Brigue, Sion, Martigny, Monthey

au  prix de 8 francs le volume

A vendre
pour Fr. 1200 -  seul, 
rendus sur place
1 lit, 2 places com­
plet, 1 armoire trois 
portes, 1 commode 
moderne, 1 meuble 
combiné, 1 table mo­
derne et 2 chaises,
2 duvets et oreillers,
1 lustre, 1 canapé,
2 fauteuils, vaisselle 
et divers à donner.

Tél. 021 /34  33 63 
dès 20 heures :
34 33 62
L. Salomon, Renens 

140.156.251

A vendre bas prix

points Sitva
Mondo - Avanti

Case 433 
1401 Yverdon 1

140.157.169

A vendre

tuiles
plates
anciennes, 12 000 
ardoises naturelles
anciennes, format 
No 2.

Roland Debaz, 1511 
R o s s e n g e s  s /M o u -  
don
Tél. 021 /95 24 83

magazine féminin |  suisse
, v

Le document 
le plus bouleversant de toute 

Thistoire de « Bouquet » :
« Sursis pour un orchestre »

Après l’été, des conseils 
efficaces pour retrouver la ligne

Inédit et exclusif :
Alain Decaux raconte...

Et un nouveau 
GRAND CONCOURS 

qui vous offre cinq téléviseurs

En vente partout

de tournesol
sr o v ^ ^ S o lio

(1 litre 3.50) 
2 l i t re s  au lieu de 7. —

De notre 
publicité télévisée

ft>

Rôti de viande
Roco ̂ ans une sauce rôt'à iaménagère boîte de 310 g 

(avec point Sylva) Crème Nivea
boite familiale, 
125 g

S ï-k b ra te n

seulement

Colgate FluorS
Jacobs café 

_  «Vienna»
Dentifrice, 
tube de 75 ml

seulement
moulu, emballé sous 
vide, 250 g Vf 1 Vif super-nettoyant

+ 1 Vif toilette ammoniacal

95
seulement

Collants pour 
dames Golden Girl

avec empiècement et 
semelle confort 

1 paire
isÆSrf

Le

Rioja tinto
vin rouge espagnol W  W wJ m ]

le litre seulement
+ dép ô t

BU/LY/36/76

Usego
dans tous les m agasins 
pourvus de ce signe!

Votre détaillant 
Usego, vous 
sert bien!



NT Sierre, Noble Contrée, val dAnniviers
\
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Sapinhaut 1976: une affiche de qualité, 
trois jours de festival en plein air

Une nonagénaire fê tée  à Veyras

Ça y est ! après deux années d’interruption, le festival de Sapinhaut aura de 
nouveau lieu cette année.

L’édition 1975 de cette manifestation avait dû, au grand regret des 
organisateurs être renvoyée.

M mt Rose Zufferey, en com pagnie de M. Pierre de Chastonay, président de la 
ville de Sierre et conseiller national.

M ardi soir, vers 18 heures, M. Pierre de 
Chastonay, président de la ville de Sierre et 
conseiller national, M. Biolley, secrétaire 
com m unal, accom pagnés de M. Rappaz, 
jardinier de la cité du soleil, se sont rendus 
à Veyras, chez M. A lexandre Vocat.

M'"' Rose Zufferey fêtait en effet là son 
90e anniversaire.

Née en 1886 à Saint-Luc, elle épousa 
M. Augustin Zufferey, décédé il y a m ain ­
tenant trente ans à la suite d ’une longue 
maladie.

De cette union, deux filles devaient 
naître.

M alheureusem ent, M"11' Rose Z ufferey, il 
y a douze ans, devait avoir le chagrin  de 
perdre l’une d ’entre  elles.

M"'1 Zufferey vécut longtem ps à M uraz 
avant que sa fille, M"“ A lexandre Vocat, la 
recueille à son dom icile de Veyras. Et 
depuis trois ans, elle y coule des jours h eu ­
reux, partagée entre  l’affection de son 
petit-fils et de ses deux arrières petits- 
enfants.

A yant souhaité  ob ten ir son fauteuil -  le 
traditionnel cadeau -  pour la fête de fa­
mille de dim anche dernier, elle reçut lors 
de la visite des autorités fleurs et félicita­
tions.

A notre tour, nous adressons à M "‘ Rose 
Zufferey nos m eilleurs vœ ux pour le tem ps 
à venir.

- a g -

Des nouvelles de l’ordre de la Channe
A AppenzellLe vénérable ordre de la C hanne qui a 

son siège à Sierre a un program m e chargé 
pour le m ois de septem bre pu isque deu x  
rencontres sont à l 'a ffiche  :

A Sion
Les dignitaires de l ’ordre son t priés d ’as­

sister à l ’assem blée générale ordinaire qui 
se tiendra à Sion le mercredi 8 septem bre à 
la salle du 1" étage du bu ffe t de la Gare.

A  l ’ordre du jour figurent no tam m en t les 
nom inations statutaires et le programme 
1977.

Le chapitre de la Landsgem einde se tien­
dra à A ppenzell, le sam edi 18 septembre. 
Cette rencontre est p lacée sous le hau t p a ­
tronage du D ' juriste R aym ond  Kroger, con ­
seiller a u x  Etats, du D ' juriste A rno ld  Kol- 
ler, conseiller na tiona l et du D ' Johann  
Baptist Fritsche, landam m an.

Les Gais chanteurs de l ’ordre de la 
C hanne et la S tegreifm usik d ’A p p en ze ll 
participeront aux  souhaits de bienvenue.

Cette m anifesta tion  bénéficiera de la co l­
laboration de l ’OPAV.

M aintenant tout est en place dans les 
hauts de Saxon. O n règle les derniers dé­
tails, on vérifie et revérifie que  tou t fonc­
tionne bien, ce afin  d ’éviter une 
désagréable surprise de dern ière  heure.

Les structu res d ’accueil, les stands de 
d istribution de nourriture, les postes de 
prem iers secours et l’alarm e feu ont une 
ultim e fois fait l ’objet des soins des jeunes 
qui ont pris ces divers secteurs en charge.

C ’est ainsi que dem ain, lorsque le coup 
d ’envoi de la fête sera donné, près de 6 
mois d ’efforts trouveront leur consécration. 
Et quelle consécration  ! Le program m e 
présenté à S ap inhau t 1976 a  de quoi 
en thousiasm er chaque partic ipan t !

Une affiche de qualité

Plusieurs grands nom s de la m usique fi­
gurent cette année à l’affiche du festival.

Vendredi : Alan Stivel, le chan tre  du 
pays breton a forcé les portes des grands 
« sanctuaires » parisiens. A Sap inhau t, il 
présentera son nouveau show -fête de folk- 
pop breton et de harpe celtique.

Basoche : ce groupe folk de Suisse ro ­
m ande vient de réaliser un 33 tours qui est 
un véritable petit chef-d ’œ uvre. Avec A ris­
tide Padygros, Bazoche est certainem ent 
l'une des plus sûres valeurs en folk de 
notre pays rom and.

Alberto Portugheis : ce p ianiste d ’o ­
rigine argentine n ’est pas un  inconnu 
dans notre canton  p u isqu ’il a déjà eu 
l’occasion de s’y produire. D ’essence clas­
sique, il in terprétera  des œ uvres de 
G inastéra,. un com positeur con tem porain  
argentin.

René-Pierre Bille : le célèbre cinéaste de 
nos m ontagnes com m entera en direct son 
film su r la faune de nos régions alpestres.

Handle with Care (GE), et Nimbe (VD) 
joueront égalem ent ce soir là.

Samedi : dès 12 heures, un forum  sera 
consacré aux « Beautés de la n a tu re  » avec 
la participation de Franz Weber et de 
René-Pierre Bille.

Martigny, Trient, Outre-Rhône

Tam-Tam, champion suisse de chasse
+■ MARTIGNY. -  Samedi et dimanche derniers, a eu lieu, sur l’alpage de 

Mandelon (Hérémence), le concours national de chasse pour pointers et setters, 
organisé par le Pointer-Setter Club suisse avec une participation de 31 chiens.

Les curieux ont pu assister là à un 
travail m agnifique des équipes form ées par 
l'anim al et le conducteur. Ceci tenant 
com pte de l’altitude (2000 m ètres), ca r il 
fallait déployer pas m al de talent et d ’as­
tuce pour déloger un gibier très sauvage. 
En effet, le coq de bruyère trouve son 
habitat su r des pentes ab rup tes, parm i les 
rhododendrons et les rochers.

C’est un travail pour chiens bien en tra î­
nés, résistants, courageux, connaissan t bien 
leur m étier de chasseurs.

Le concours im posait aux chiens et co n ­
ducteurs, un parcours de vingt m inutes, 
repris une deuxièm e fois s'ils n ’avaient pas 
levé le gibier au p rem ier tour. S ’ils le 
m éritaient.

Sur 31 chiens, 5 seulem ent fu ren t c las­
sés. Ce qui dém ontre bien la difficulté de 
cette com pétition.

C 'est avec plaisir que nous avons vu s'y, 
d istinguer un chien et son conducteur 
valaisans : « T am -Tam  », de Valésia et 
Zouzou M ugnier, de M artigny.

L 'équipe a été classée prem ière avec la 
m ention « excellent » et CAC (certificat 
d 'ap titude  de cham pion).

Le chien n ’est pas un inconnu. Issu de 
l’élevage de M. Ami Desfayes, à Saillon, il 
n ’en n 'est pas à son coup d ’essai, car il se 
classe régulièrem ent dans tous les concours

Para los 
Espanoles de Bex

M ARTIGNY. -  Com o lo prom etido  es 
deuda venim os hoy para in teresar a nues- 
tros com patrio tas espanoles de Bex.

Los cuales tienen intenciones de no per- 
m anecer aislados ni desconocidos en tre  si 
mismos, ap robando  esta hum anitaria  inai- 
ciativa a la cabeza del Sr. A ntonio... X... el 
cual se propone d ar un prim er paso para 
abrir un « C en tra  espanol a Bex », gestio- 
nes no difficiles a d ar a las cuales intenta- 
remos poniendo un esfuerzo de contacto 
para solicitar a las prim eras autoridades 
locales sus sobredichos deseos, en con- 
fianza esperan  que su solicitud sera 
atendida.

La localidad de Bex centrico punto  turis- 
tico de cuatro  cam inos y avencinantes 
o tras localidades, form ando un grupo al 
cual residen mas de doscientos espanoles 
fam ilias y pequenuelos com prendido.

Por ello toda vez au torizado  el « Centra 
espanol » tendrian  un punto  de réunion 
para sabados y dom ingos cam biar impre- 
siones, cosa que hoy en dia no pueden 
satisfacer.

E sperando que las gestiones se discuten 
m ientras tanto  con la esperanza de poder 
inform ar favorablem ente a m uestros lecto- 
res por hoy nos despedim os.

Damiân Bauzâ

de travail. Avec le résultat de dim anche 
dernier, T am -Tam  est prom u cham pion 
national de travail avec deux CAC et un

CACIT (certificat d ’aptitude de  cham pion 
in ternational de travail).

Nous nous plaisons, ici, à féliciter Z o u ­
zou M ugnier et son protégé ; Ami Desfayes 
pour l’excellence de son élevage (certa ine­
m ent le m eilleur d ’Europe) et à rem ercier 
le Service can tonal de la chasse, le consor­
tage de M andelop  qui, chaque année, se 
m ettent à la disposition des o rganisateurs.

Un geste qui peut 
avoir beaucoup 

de conséquences
La sagesse populaire, qu’on oublie 

trop souvent, affirmait autrefois que 
« la façon de donner vaut mieux que ce 
qu'on donne ». Cela revient à dire 
qu'on peut faire beaucoup de choses 
utiles et bienfaisantes sans y apporter 
trop d'ostentation.

C’est d'ailleurs ce que s’efforce d’ac­
complir -  depuis 39 ans qu’elle existe -  
la Loterie romande qui a mis au point 
une formule incomparable puisqu'elle 
lui a permis de verser jusqu'ici plus de 
110 millions de francs aux œuvres d'en­
traide : faire le bien en créant du bon­
heur de deux côtés et associer le public 
à ses efforts charitables.

Celui qui prend un billet, espère que 
la chance le favorisera -  et c'est fré­
quemment le cas. Mais il sait aussi qu'il 
fait une bonne action.

Le prochain tirage, le 4 septembre à 
Sierre, aura lieu dans le beau pays va- 
laisan. Il s’apprête à faire une fois de 
plus de nombreux heureux chez tous 
ceux pour qui l'important est de partici­
per.

Photo NF
Z ouzou  M ugnier et Tam -Tam , cham pions  
nationaux. A u  palmarès, su iven t dans 
Tordre : Uron du O ueyas et M. Neiger, 
M usa St. Rocco et M. Petrocchi, Uba de 
Valésia et M. A m i Desfayes, W olga de la 
Lem baz et M. / .  Bugnion.

m la classe
il*? Martigny

Le souper anniversaire des 50 
ans aura lieu le samedi 18 septem­
bre prochain, à l’hôtel du Grand- 
Quai. Les membres qui n’auraient 
pas pu être atteints par les organi­
sateurs et qui s’intéressent à ce 
repas peuvent téléphoner au N° 
(026) 2 27 21. -

(Corn. Publ.)
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Estampes 
d’artistes

h québécois JL

li illl
w

Un cabare t de la chanson  rom ande ra s­
sem blera ensu ite  Bernard Montangéro, 
Michel Buzzi, Gaston Scaefer, Jean-Pierre 
Ska, Jean-Pierre Huser et quelques autres.

Le Théâtre de la Grange avec Jacky 
Favre et toute son équipe in terprétera  un 
com te de G rim m , « Les cheveux du 
diable », avec leurs m arionnettes géantes.

José Barense Dias lui non plus n ’est pas 
un inconnu des V alaisans puisqu 'il fut 
l'hôte du Folk-Club de Sion. Sa m usique 
brésilienne est toujours aussi en traînante...

Henri Cow est sans doute le groupe le 
plus im portant de ce sam edi soir. Fondé en 
1968, H enri Cow  se com pose de 6 m usi­
ciens. Fort connu en France et aux  USA, 
Henri Cow présente une vision du rock 
personnelle et hardie. Il faut bien d ire que 
le talent des in terprètes le perm et. Sept 
disques 33 tours figurent au palm arès 
d ’Henri Cow, sans parler des album s en re ­
gistrés en solo p ar les m em bres du groupe !

Jean-Paul Liardet (VD), Railroad (GE), 
Roadrunner (GE) et F.-G. Laboratory (JU) 
se p roduiront aussi sam edi.

Dimanche : Jacques Piccard, J. Granges, 
et F. Piot an im eront un forum  consacré à 
l’équilibre de la nature ».

R.M.O. de H am bourg figurait déjà au 
program m e de Sap inhau t 1974. Cette 
form ation s’est en com pagnie de Pulsar et 
de M ona-Lisa, présentée tout récem m ent à 
la salle de la M atze à Sion.

L 'artiste valaisan Jean-Marc Bagr.oud, 
les fifres et tambours de Mission, Dask 
(JU), Batcha (F) un duo de sitar-guitare, 
Casai Lee et Co (VS) le théâtre O et 
Alberto Portugheis avec les « T ableaux 
d ’une exposition de M oussorgski » com ­
plètent le program m e.

Q uelques m odifications de détails peu ­
vent évidem m ent encore intervenir mais 
com m e on peut le constater, un effort im ­
m ense a été consenti afin d ’offrir des 
productions pour tous les goûts.

La fête est gratuite. Un parking à Saxon 
évitera un encom brem ent des lieux de 
S apinhaut mais un service de bus fonc­
tionnera. De la nourriture  peut égalem ent 
être obtenue sur place. -  ag -

Les travaux de la piscine couverte 
de Sierre ont débuté

On dém olit le vestiaire devenu inutile

L’assem blée p rim aire de  la com m une de 
Sierre avait, à la m i-juin, p a r 150 .voix 
contre 5 accepté une dem ande de crédit de 
4 200 000 francs nécessaires à la construc­
tion de la piscine couverte de G uillam o.

Rappelons que vingt à vingt-cinq mille 
personnes pourront bénéficier de ces 
installations, les enfants des écoles surtout.

Les travaux  ont m ain tenan t com m encé. 
O n procède ces jours à la dém olition  d ’un 
vestiaire qui, sur les lieux de la future 
piscine, n ’avait plus d ’utilité et gênait le

Grand concours "j 
I à la Placette I
I NOËS. -  Le grand centre commer- 
|  cial de la Placette, à Noës, organise

I avec la collaboration de la marque 
de cigarettes « Parisienne » un 

|  grand concours jusqu’à samedi.

I Un gagnant sera tiré au sort cha­
que jour. L’heureux vainqueur 

| aura la possibilité de se rendre

I dans une grande capitale 
d’Europe : Athènes, Amsterdam,

| etc. (Corn, publ.) |

Pour des prunes 
et des poires

A vec  les caprices du tem ps -  le jour 
n ’est encore levé  où les conversations les 
laisseront de cô té  -  voici que des fru itsdoni 
on remarquait la présence un peu p lus tard 
dans Tannée s ’en viennen t nous dire bon­
jour chez les m archands. A in s i des poires, 
des prunes et pruneaux, dont les produc­
teurs on t déjà rem pli m aintes caisses et 
plateaux.

En passant, le m atin, devant la boulan­
gerie de m on quartier, je  peu x  suivre la 
succession des récoltes a u x  parfum s qu i se  
dégagent du laboratoire in sta llé  au sous- 
so l : A h  ! tiens, c ’est le tem ps des tartes 
a u x  cerises ! Et voici celu i des tranches 
aux poires et celu i des gâteaux aux  pru ­
neaux ! fe  salue, ainsi, tout au long de 
Tannée, les fru its de la terre et ceu x  du 
travail du boulanger : fraises, fram boises, 
pêches, abricots, mûres, cerises, poires, 
pom m es, dont on fa it des m erveilles et qui 
term inent fort bien les « sur le pouce  » à la 
rédaction.

A vec  le boulanger, l ’économ iste  fa m i­
liale q u ’est la ménagère et m aîtresse de 
m aison réalise ainsi de délicieuses petites 
choses. Le tem ps des prunes est-il en ava n ­
ce sur le calendrier, celu i des poires géné­
reux, voilà  que le « souper gâteau  » béné­
ficie d ’une  p lus grande variété !

Un verger, c ’est un trésor retrouvé cha­
que année, p lu s ou m oins abondant, to u ­
jours au rendez-vous de nos palais. eP

bon déroulem ent de l’édification des 
am énagem ents prévus.

Le trax en trera  bientô t en action. Les 
habitants de S ierre et des environs auront 
ainsi sous peu la possibilité de se détendre 
en p ratiquan t la natation.

- a g -

La Ligue valaisanne 
contre le rhumatisme 

remercie
La Ligue valaisanne contre le rhuma­

tisme a pu faire une collecte pendant la 
mi-temps et à la fin du match Sion - Bel- 
linzone samedi passé au stade de Tour­
billon. Le résultat réjouissant était de 
1315 fr. 35.

Nous remercions tous les sportifs qui ont 
contribué à ce résultat. Nous remercions 
également le FC Sion et tous ceux qui nous 
ont aidé â l'organisation de la collecte. Au 
FC Sion nous souhaitons beaucoup de 
succès.

W alo Suter 
assistan t social

Les manifestations 
sur le Haut-Plateau

)eudi

G olf : cham pionnat régional, m atch 
play hdep.

Excursion : en autocar, à G rim entz. 
D épart à 14 heures.

Promenade : bo tan ique accom pa­
gnée. Le départ est fixé à 14 h. 30 
devant l'O ffice du tourism e de Crans.

Vendredi

G olf : cham pionnat d ’Europe du  ro- 
tary, program m e spécial.

Curling : T  tournoi international
d ’été à la piscine d ’Ycoor.

Excursion : en m ontagne. Bisse de 
Varone, cinq heures de m arche. Départ 
à 8 h. 30 devant l’Office du tourism e de 
M ontana.

Samedi

G olf : cham pionnat d ’Europe du Ro- 
tary, program m e spécial.

Curling : 7° tournoi international
d ’été à la patinoire d ’Ycoor.

Concert : à  20 h. 30, la Cécilia de 
Cherm ignon se p roduira dans les ja r­
dins d ’Ycoor.

Dim anche

Golf : cham pionnat d ’E urope du Ro- 
tary, program e spécial.

Curling : 7 ' tournoi international
d ’été à la patinoire d ’Ycoor.
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Panorama 
d’Outre-Simplons o u s

EXPÉDITION DE FRUITS ET LÉGUMES

BRIGUE. -  Parfois contestée, la construction du nouvel hôpital de Brigue n’en 
poursuit pas moins son bonhomme de chemin. Si bien que le gros œuvre est sur 
le point d’être achevé. Cette phase importante coïncide avec le début de 
l’édification d’un bloc opératoire protégé. Nous avons donc profité de la circons­
tance pour prendre contact avec M. Emile Calame, directeur administratif de 
l’établissement, qui a bien voulu répondre à nos questions.

Les travaux en cours pour le bloc opératoire protégé.

outre du fait que 30 lits du nouvel hôpital 
seront réservés à la pschiatrie, on  ne peut 
donc pas dire que l'on ait vu trop  grand.

-  Q u'en  est-il de  ce secteur psychia--  
trique ?

-  Il s ’agit d ’une expérience unique en 
son genre dans le pays, confiée à un spé­
cialiste, le Dr G untern , un  psychiatre d ’o ri­
gine haut-valaisanne, ancien  et apprécié 
collaborateur aux établissem ents de Cery, 
actuellem ent professeur en A m érique. Il 
rentrera au pays lorsque notre hôpital sera 
term iné. Les m alades m entaux, à peine 
isolés des au tres patients, seron t soignés 
sous le m êm e toit que ces derniers. M ieux 
encore, leurs cham bres ressem bleront plus 
à un coin de leurs foyers q u ’à un sim ple 
lit d ’hôpital. V raim ent, cette innovation est 
révolutionnaire dans ce dom aine th é ra ­
peutique précis. O n s ’intéresse beaucoup  à 
ce nouveau systèm e et l’on  espère pouvoir 
résoudre le douloureux problèm e posé à 
ces patien ts dans le H aut-V alais. Il n ’est 
pas toujours facile, en effet, de les hospi­
taliser dans un endroit du can ton  où  l’on 
ne parle pas la m êm e langue, ou encore 
dans un au tre  canton. C ’est pourquoi le 
nouvel hôpital de Brigue en tend  jouer un 
rôle de p ionnier dans ce dom aine égale­
ment.

-  E t le bloc opératoire protégé ?
-  Il s ’agit tout sim plem ent d ’un 

deuxièm e hôpital, a tten an t au bâtim ent 
principal, constru it sous terre, facilem ent 
accessible, réservé aux  cas de catastrophe 
dans le cadre  de la pro tection  civile. Son

volum e est de 11 667 m J au total. O n y 
trouve, en som m e, les m êm es installations 
que dans un hôpital norm al : cuisine, 
lingerie, dépôt, salle de séjour et dortoirs 
pour le personnel, locaux pour la 
protection de l’exploitation interne, deux 
salles d ’opérations, un local destiné à 
la radiographie, un au tre  pour les plâtres, 
une cham bre de stérilisation, un labo ra­
toire, une pharm acie, des cham bres pour 
236 patients, des locaux de  service, 12 lits 
de réanim ation , un service technique, une 
réserve d ’eau ainsi que des installations 
propres à abriter 150 personnes. Le coût de 
l’ouvrage, sans l’équipem ent m édical, est 
devisé à 3,9 m illions de francs. Cette fac­
ture est prise en charge par la C onfédéra­
tion, le can ton  et les com m unes intéressées. 
L’entretien des installations incom be à 
l’adm inistration  de l’hôpital attenan t. En 
outre, ces installations sou terraines doivent 
être périod iquem ent utilisées p ar le 
personnel de l’établissem ent principal, 
pour d ’évidents im pératifs d ’efficacité en 
cas de besoin subit.

Cette annexe est actuellem ent en bonne 
voie de construction , entre  la Saltina et le 
nouvel hôpital. Achevée, elle sera 
recouverte de terre ju sq u ’à la hau teu r de la 
digue du cours d ’eau, et son toit servira de 
parking.

Le nouvel hôpital de Brigue s 'annonce 
donc d 'o res et dé jà  sous les m eilleurs au s­
pices. Puissent donc ces prévisions se 
confirm er.

Louis T issonnier

Le programme, nous dit-il, est stricte­
ment respecté. Si tout continue à se dérou­
ler norm alem ent, les 206 lits du nouvel é ta­
blissement pourront être mis à disposition 
des patients à la date prévue, c ’est-à-dire 
au mois de mai 1978. Le fait est d ’au tan t 
plus réjouissant que le prix de l’édifice sera 
probablement sensiblem ent inférieur à 
celui préalablem ent devisé. On l'a  effecti­
vement calculé sur la base du coût de la 
vie de 1972, en y ajoutant un supplém ent 
de renchérissement de 10% par année. 
Pour le m om ent, en raison du coup de frein

donné à l’inflation, ce supp lém ent n 'a 
jam ais atte in t les p roportions prévues.

-  L e  nom bre de lits prévus dans le 
nouvel é tablissem ent est-il en fonction  du  
taux  d ’occupation de l ’hôpita l actuel ?

-  C ertainem ent. A ctuellem ent, notre 
établissem ent abrite 170 lits. Au cours de 
ces deux derniers m ois, par exem ple, le 
taux d ’occupation, en chirurgie et en m é­
decine notam m ent, a largem ent dépassé nos 
possibilités norm ales. P endan t certains 
jours du mois d ’août, ces deux services ont 
m ême été débordés. Si l’on tient com pte en

I-------------------------------------------------------- 1
Premier concert de gala

du groupement musical «Brassband»
I  N IED ERG AM PEL. -  La fanfare  
* Elite de Niedergampel, organisatrice 

de la 34' fê te  des m usiques du district

I dè Loèche, rappelle que le fam eux en­
semble vàlaisan Brassband donnera 
son premier concert de gala le sam edi 4 
septembre 1976 à Niedergampel.

I
Cet ensem ble est dirigé par M. Jean- sem ble vàlaisan.

Claude Dorsaz, de Sierre, et se com pose  
de 32 m em bres recrutés parm i Is so ­
ciétés de m usique du Valais central. La 
fanfare E lite se fa it donc un plaisir 
de saluer les nom breux m élom anes qui S 
ne m anqueront pas de lui faire l ’h o n ­
neur de leur visite à l ’occasion de  la 
première grande sortie du nouvel en-

Avec les grenadiers de Torbel
TÜRBEL. -  D im anche dernier, dans la 
discrétion la plus com plète, les fifres et 
tam bourins de Torbel ont participé à la 
bénédiction de leurs nouveaux costumes.

II s’agit de la grande tenue de gala, dont 
l'authenticité est garantie, portée à 
l’époque par les grenadiers du roi. Il y a 
donc fort à  parier que ces m usiciens fol­
kloriques vont obtenir un joli succès lors 
de leurs prochaines sorties en public.

Le canon a tonné
N A T E R S.-A insi que la popu lation  en avait 
été avertie, les artilleurs du gr fort 26 ont 
participé à des exercices pratiques relatifs 
à leur spécialité.

Des forts voisins, leurs canons ont tonné 
avec une violence d ’au tan t plus su rp re­
nante q u ’il y avait belle lurette que la p o p u ­
lation des environs n ’avait plus eu l’occa­
sion d ’entendre pareilles déflagrations.

Randonnée pédestre accompagnée
L’A ssociation valaisanne de tourism e pé­

destre rappelle à ses m em bres que  la p ro­
chaine course aura lieu le sam edi 4 sep­
tem bre avec le program m e suivant :

Parcours pédestre : G ruben  - Augsbord- 
pass - Em bd - K alpetran. D épart : place de 
la G are à La Souste à 7 heures. R e tour : 
départ de K alpetran à 17 heures environ. 
Tem ps de m arche : 6 h. 30 environ. Chef 
de course : M. Paul K uonen, La Souste. 
Inscriptions : auprès du  chef de course, té-

léphonne 027/63 12 57 ou de l’Union valai­
sanne du tourism e, Sion, tél. 027/22 21 02, 
pendan t les heures de bureau, ju squ 'au  
vendredi 3 sep tem bre 1976 à midi.

Si les conditions atm osphériques en a lti­
tude ne perm ettaient pas d ’em prun ter l'iti­
néraire précité, il serait rem placé par 
l’excursion suivante : T urtig  - A lbenried - 
Zeneggen - U nterfluh - S talden avec le 
m êm e horaire que ci-dessus. Le N" 11 
renseignera à ce sujet sam edi m atin  dès 5 
heures.

De la joie pour les anciens
LA SOUSTE. -  Ce sont les 4 et 5 
septem bre prochains que se dérou lera  le 
bazar-vente du  hom e Saint-Joseph. Et cela 
devrait su rtou t être la fête de tous les 
pensionnaires de  l’institut.

O n pourra  visiter la m aison de 14 à 18 
heures, et se rendre com pte de la restau ra ­
tion effectuée, qui com porte encore deux 
étapes futures. Tout cela, sans parler de la 
nécessité d ’am éliorer le m obilier, d ’agré­
m enter ainsi la m aison, suppose des d é ­
penses im portantes, et cette fête devrait 
a ider l’institu tion  à trouver une partie  des 
m oyens financiers voulus.

De plus, un certain  nom bre de pen­
sionnaires, qui n ’on t plus de fam ille, ne 
recevront en ces deux jours de fête, pas de 
visite. Ce serait un m agnifique acte  de so ­
lidarité que de venir à La Souste, et 
s 'occuper pendan t une heure ou deux de 
ceux qui sont délaissés, en les invitant

peut-être à un petit goûter. O n peut s’a ­
dresser, le sam edi et le d im anche, à  la 
direction du hom e.

Tuée en cherchant des 
cham pignons

Portée d isparue depuis 5 jours, M"" 
Virginia Com etti, 36 ans, en sé jour dans 
le val Sesia, a  été retrouvée sans vie au 
bas d 'u n  précipice. A la recherche de 
cham pignons, la m alheureuse a p ro ­
bablem ent glissé, faisant une chute 
d ’environ 200 m ètres dans le vide. Cette 
découverte a été d ’autan t plus tragique 
q u ’elle s’est faite en présence de la 
m ère et des deux fillettes de la 
disparue.

V oulez-vous devenir 
« dentiste » ?

La police d ’Arona, p rocédant à une 
perquisition dans un appartem ent, vient 
de découvrir une organisation qui 
a ttribuait des titres de m édecin-dentiste 
aux personnes qui le désiraient, m oyen­
nant rétribution  évidem m ent (quelque 
10 000 francs suisses p ar d ip lôm e!). 
Pour l’heure, les enquêteurs connais­
sent l’identité de 13 personnes pos­
sédant ce certificat illicite. O n parle ce­
pendant de centaines de gens qui se­
raient dans la m êm e situation  en Italie. 
A ctuellem ent, 5 personnes, supposées 
être les au teurs de la fraude, on t été d é ­
noncées à l 'au to rité  judiciaire.

Il meurt en dansant
M. C arlo M argaroni, 61 ans, parti­

cipait à la fête patronale  d 'O m egna, 
lorsque soudain, il s 'affaisa  alors qu 'il 
dansait sur la place du village. Cette 
tragique d isparition  a jeté la consterna­
tion parm i la population  de la région.

Vols sacrilèges
D ans le val A ntrona, des inconnus se 

sont in troduits dans une chapelle du 
X V II' siècle et se sont em parés de d i­
vers objets pieux de valeur artistique. 
Selon le curé de la paroisse, ce vol 
aurait été com m is sur com m ission.

L’heure des cham pignons 
a sonné

A la suite des pluies diluviennes qui 
se sont abattues su r toute la zone fro n ­
tière ces derniers jours, le niveau du lac 
M ajeur, très bas pendan t la longue pé­
riode de sécheresse a augm enté de 70 
centim ètres. Ces averses ont été en 
outre les bienvenues po u r les am ateurs 
de cham pignons, que  l’on rencontre 
actuellem ent en quan tité . Leur prix n 'a  
toutefois pas baissé pour au tan t ; il se 
situe toujours entre les 8 ou 10 000 lires 
le kilo, soit 24 à  30 francs suisses.

Crédits bloqués pour le BLS
Etonnement de l’Exécutif 

du canton de Berne
Le Conseil exécutif du  can ton  de  Berne 

a  dû app rendre  p ar la presse que le D é­
partem ent fédéral des transports et com ­
m unications et de l’énergie avait bloqué les 
crédits destinés à la construction d 'u n e  se­
conde voie su r le BLS, crédits qui avaient 
déjà été acceptés par le Cônseil national et 
le Conseil des Etats.

Le Conseil exécutif n 'est pas seulem ent 
surpris de cette décision, il trouve de plus 
extrêm em ent singulier q u ’en tan t que cosi­
gnataire du contrat, il n 'en  ait pas été 
inform é auparavan t en bonne et due 
form e. Il s 'ad ressera  dans les plus courts 
délais au Conseil fédéral po u r tra ite r cette 
affaire, et il présentera  les conséquences de 
grande portée que cette décision am ène.

A m bassadeur d e  la peinture va la isan n e à  Paris
SAAS-FEE. -  W em er Zurbriggen, l’artiste 
peintre de Saas-Fee, connu et apprécié 
pour ses œ uvres au style particulier, vient 
d ’être l'ob jet d ’une flatteuse invitation. Il 
est effectivem ent convié p ar la G alerie 
suisse de Paris à exposer ses plus belles 
toiles, du 9 septem bre au 9 octobre. Inutile 
de dire que l'artiste  du village des glaciers 
n 'a  pas voulu m anquer cette occasion qui, 
ainsi, lui perm et de se présenter au  difficile 
et connaisseur public parisien. N otre am ­
bassadeur de l’art valaisan s’app rê te  donc

à « descendre » à Paris avec l'en thousiasm e 
qui le caractérise. Il a choisi ses m eilleurs 
dessins, gravures et huiles -  une c in q u an ­
taine au total -  pour l’accom pagner sur les 
bords de la Seine. Le vernissage de  son 
exposition est prévu pour le 9 septem bre 
dès 18 heures. Pour la circonstance W em er 
Z urbriggen n ’a pas ouhlié l’essentiel : un

vin valaisan de derrière les fagots, ac ­
com pagnés d 'am use-gueule, du Vieux- 
Pays bien sûr.

De là à affirm er que W erner Zurbriggen 
va vers un grand succès dans la Ville 
lumière, il y a un pas facile à franchir. 
C ’est dans ce sens que vont nos vœux.

II.

Pour « descendre » à Paris, Werner Zurbriggen met tous ses atouts de son côté. 
On le voit ici contrôler l ’admirable affiche de l ’exposition sortie des presses de 
l ’imprimerie haut-valaisanne de Naters. Photo NF

Près de 1500 tonnes de poires
SION. -  Les quantités expédiées pour la 
période du 23 au 29 août sont les 
suivantes :

Abricots : 50 081 kg (total à ce jour 
7 040 997 kg).

Framboises : 788 kg (292.238).
Poires : 1 433.832 kg (2 865.141).
Pommes : 82 917 kg (1 065 845).
Tomates : 696.212 kg (4 180 400).
Carottes : 78 004 kg (256.789).
Choux-fleurs : 120 442 kg (871 173).

Poires
Avec 1 433 832 kilos, les quantités de 

poires expédiées cette sem aine sont im por­
tantes, dont 900 000 kilos de W illiam s , 
com prenant au moins 30 % de calibre de 
57 '/2 mm et plus, avec un m inim um  de 
47 '/2 mm ont été livrées à un groupe de 
cidreries. Cette quantité constituait des 
excédents prévisibles. Elle a été écartée du 
marché habituel de l’eau-de-vie de poires 
Williams, et du m arché frais.

Pommes
*a su ' le l'autorisation d 'im porter 

500 tonnes de pommes, du 19 au 26 août,

nos expéditions ont baissé. D ans d ’autres 
circonstances, on nous fait rem arquer q u ’il 
est im possible de répartir une si petite 
quantité. Cette petite im portation  n ’était 
pas nécessaire. Ce qui nous inquiète c ’est 
la m anière dont a été prise cette décision, 
sans convocation d ’une com m ission de 
spécialistes, su r sim ple consulta tion  télé­
phonique, sans la présence du responsable 
de la division de l’agriculture.

O ffice central

La Loterie romande 
à Sierre

A chaque tirage de la Loterie rom ande, 
une ville ou un village de notre pays est 
choisi com m e lieu officiel pour les d i­
verses opérations servant à désigner les 
num éros gagnants.

P our le tirage de la 379' tranche, c ’est la 
ville de Sierre qui sera à l’honneur, sam edi 
prochain 4 septem bre.

A 10 heures, les sociétaires se réun iron t 
en assem blée générale à la salle de récréa­
tion de l’hôtel de ville.

A 11 heures, on prendra le départ en car 
pour le m onastère de G éronde. Là, M. 
François-O livier Dubuis, archéologue can ­
tonal fera un exposé.

L’Etat du Valais et la ville de Sierre o f­
friront ensuite un apéritif, vers 12 heures 
15 dans le cam otzet de l’hôtel de ville.

Le d îner sera pris dans un établissem ent 
de la cité à 13 heures.

A 20 heures aura lieu la m anifestation  
du tirage, à  la grande salle de l’hôtel de 
ville.

Cette journée sera célébrée com m e il le 
convient, le passage de la Loterie rom ande 
dans la cité du soleil n ’étant pas chose 
courante.
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PÊCHE 
MIRACULEUSE

dans les poissonneries

 MIGROS
de SION et SI ERRE

%

BAIS 10%
sur les articlr frais

Je cherche entre 
Sion et Martigny

chambre
non meublée, sans 
confort, éventuelle­
ment petit appart.

Tél. 021/26 16 04 
dès 19 heures

22-306350

MARTIGNY
Rue de la Poste 12

A l’avant-garde de la mode fém inine et à des prix 
toujours plus bas.

Parmi notre immense choix

Pulls dès 29
Jupes dès 25 .

Blouses dès 17 .

Jeans dès 45 .

Pantalons dès 39
Manteaux d ’hiver dès 129

Morglns
Coquet petit appar­
tement de
3 pièces
à vendre.

Cheminée, bar, grand 
balcon, vue Imprena­
ble, Fr. 125 000.-

Tél. 021 /52 73 09
22-483421

A louer à Martigny

appartement 
3% pièces
tout confort.

Libre fin septembre 
ou à convenir.
Loyer modéré.

Tél. 026/2 34 07
■  36-400656

A louer, avenue de 
France à Sion
chambre
indépendante, pour 
homme. Eau chaude 
et froide. Douche à 
disposition. Meublée. 
Libre tout de suite. 
Tél. 027/22 34 22

36-3006

A louer à Sion

chambre
indépendante
avec salle de bains.

Tél. 027/22 42 33 
le matin
et heures des repas 

■  36-302303

A louer à Grône 
dans petit immeuble 
de 4 appartements

appartement 
de 4 pièces
avec garage.

Prix intéressant.

Tél. 027/22 55 12 
le matin

■  36-302296

A louer à Sion
pour date à convenir

café-bar
avec tous les alcools.

Très bel agencement. Pas de re­
prise, conditions intéressantes.

Ecrire sous chiffre P 36-901323 
à Publicitas, 1951 Sion.

Publicitas
Sion 21 21 11

A louer à Martigny

studio
meublé
Tout confort, avec 
piscine.
Eventuellement
garage.

Libre tout de suite

Tél. 026/2 32 42 
36-2034

immobilières

Immeuble 
Plein-Ciel B
en construction

A vendre
studios meublés 
appartements 3 p. 
appart. 31/2 p. 
appart. 4 p.

Fr. 36 000.- 
Fr. 104 000.- 
Fr. 116 000.- 
Fr. 136 000.-

Vente directe du constructeur

Marcel MORET
Tél. 026 /2  22 12 -  2 32 23

36—4646

A louer à Sion, à l’avenue de la 
Gare, bâtiment Publicitas

un local de 33 m2
très éclairé, avec toilette.

Libre tout de suite.
Fr. 1254 -  par trimestre.

Tél. 027/22 33 48 - 3 6  17 07
36-2606

Couple ayant expérience du 
commerce et possédant diplôme, 
cherche à reprendre ou en gé­
rance

café-restaurant ou bar
Situation dans le Valais romand

Faire offres sous ch. OFA 1611 à 
Orell Füssli Publicité SA 
1870 Monthey

A louer à Sion
centre ville (Condémines)

luxueux 51/2 pièces
(150 m2)

Loggia, balcon, garage 
Tout compris Fr. 10 00 -

Rens. et visite sans engagement 
Tél. 027/22 66 23 (heures de bu­
reau) 36—702

A vendre à Trolstorrents

grand chalet paysan
en madriers.

Avec 20 000 m2 de terrain.
Accès voiture, vue imprenable.

Fr. 150 000.-

Ecrire sous chiffre P 36-901325 
à Publicitas, 1951 Sion.

Je cherche à acheter

chalet
construction récente, 
région Morglns 
ou val d'Illlez.

3 chambres.

Fr, 150 000.-

Té|. 027/22 24 47 ou 
026/ 2 39 74

36-4415

A louer à Martigny

studio 
non meublé
Libre immédiatement. 
Fr. 260.- +  charges.

Jean-Louis Hugon 
1920 Martigny 
Tél. 026/2 16 40

143.266.161

A remettre beau

café-restaurant
avec belle terrasse 
à Carouge-Genève.

Pour traiter :
Fr. 400 000.-

Ecrire sous chiffre 
P 326794-18 à Publi­
citas, 1211 Genève 3.

Vernayaz
A louer appartement 
de 3 pièces, 280.- 
charges comprises. 
Libre tout de suite ou 
à convenir.

Tél. 026/2 38 70 
(heures de bureau) 
ou 026/6 12 02 
(heures des repas)

36-2675

Centrale

locations
Pl. de la Gare 2, Sion 0  027/22 85 77 

Direction : M. Clerc

D’une seule visite...
... vous connaîtrez le marché 
des logements du Valais cen­
tral ; vous trouverez tout ce 
qu ’il vous faut.

•  Appartements 
•  Ateliers 

•  Bureaux 
•  Commerces 

Chalets, etc..
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L’Imprimerie Moderne de Sion S.A. enga­
gerait, pour compléter son département 
de photocomposition

habiles dactylographes
de langue maternelle allemande, avec 
bonnes connaissances de français

de langue maternelle française avec, si 
possible, connaissances d’allemand

parfaitement qualifiées, à même de fournir 
un travail rapide et propre sur des claviers 
électriques.
Nous offrons la possibilité de travailler 
avec un horaire réduit de 3 ou 4 heures, 
effectuées le matin, l’après-midi ou le soir, 
selon entente.

Ambiance de travail agréable et salaire 
intéressant.

Faire offres détaillées à :
IMPRIMERIE MODERNE DE SION S.A.
Case postale, 1951 SION

On demande pour le 15 septembre

lingère-femme de chambre
capable (capable (éventuellement couple) 
Bons gages. Nourrie, logée.

Tél. 024/35 11 20 22-14819

Cherche

jeune fille
ou jeune femme
pour s'occuper de deux enfants 
de 4 et 9 ans.

l o U I ’
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tfün e !  .n  c o u le u r

Futures
mamans...
Bientôt vous connaîtrez 
les joies de la 
maternité !

En attendant, 
restez élégantes... 
en portant nos robes 
et pantalons jean’s !

14 O
Pour soirées privées, noces, ban­
quets, etc. Bonnes références.

f i  Bureau 026 /  2 63 33 
f i  Le soir 027 /  23 32 48

Kiosque à Martigny
cherche

vendeuse
à plein temps ou mi-temps. 

Tél. 026/2 21 17
36-90413

On cherche

maçons et 
manœuvres

pour travail aux Collons.

Durée trois mois.
Bus départ de Sion.

Tél. 027/86 17 95 
entre 19 et 20 h. 36-302286

Beau choix au magasin spécialisé

Homme dans la trentaine ayant 
contact facile et expérience com­
merciale recherche emploi dans 
la

représentation
rayon Valais ou Suisse romande.

Faire offres sous ch. OFA 1802 à 
Orell Füssli Publicité SA 
1870 Monthey.

m m
G. Amoos-Romailler -  Rue du Rhône -  Sion

Etudiante
cherche travail 
à temps partiel 
comme

vendeuse ou 
sommelière
région Martigny - 
Saint-Maurice.

Tél. 0 26 /8  13 20
■  36-400852.

Vendeuse
bilingue
français-allemand 
cherche place tout 
de suite.

Sion - Martigny - 
Monthey.

Ecrire sous ■
chiffre P 36-400857 à 
Publicitas, 1951 Sion.

Nourrie, logée.

Téléphoner au 022/46 37 01
18-5552

Nous cherchons

bouchers 
désosseurs 

chefs de plot
Entrée immédiate 
ou à convenir.

Ecrire sous chiffre 
A 920437-18 à Publicitas, 
1211 Genève 3.

Restaurant à Sion cherche

fille de cuisine et 
fille de buffet

Congé le dimanche 
Nourries, logées

Prière de se présenter au restau­
rant de la Croix-Fédérale ou télé­
phoner au 027/22 16 21

Hôtel du Rhône, Sion, cherche

sommelier (ère)
Entrée immédiate ou à convenir. 
Nourri(e), logé(e).
Congés réguliers.

Faire offres à la direction.
Tél. 027/22 82 91 36-3476

Pour notre département mercerie 
et machines à coudre, nous 
cherchons une

vendeuse
aimant la couture.

Notions d'allemand demandées. 
Conviendrait particulièrement à 
couturière. Semaine de 5 jours. 
Entrée le 1er octobre 1976.

Se présenter au
Centre de couture BERNINA
Constantin Fils SA
Rue des Remparts 21, Sion
ou tél. 027/22 13 07

36-3006

Café du Rawyl à Salnt-Romaln- 
Ayent cherche

sommelière
Entrée tout de suite.

Tél. 027/38 12 16
36-28529

Pour la diffusion à la clientèle 
particulière de produits d ’entre­
tien et cosmétiques, maison en 
pleine expansion cherche

représentants (tes)
Débutants acceptés.

Nous offrons forte commission.

Ecrire sous chiffre 14-140102 à 
Publicitas, 2800 Delémont.

Nous cherchons pour notre bar

gentille sommelière
pour octobre ou date à convenir.

Tél. 026/6 34 20 
de 8 à 10 heures

36-28460

HÔTEL DES MARTINETS S.A. 
LES PLANS-SUR-BEX
(11 km de Bex)
cherche pour entrée immédiate

2 jeunes serveuses
(deux services)
Très bon salaire.
Personnel nourri et logé.

Pour tous renseignements et ren­
dez-vous :
M. Buro, tél. 025/5 94 61

22-120

Tea-room Hauser, Broc (canton 
Fribourg)
Tél. 029/6 15 65
cherche pour entrée tout de suite 
ou à convenir

gentille jeune fille
comme serveuse.

Vie de famille, semaine de cinq 
jours, gros gain assuré.

17-122794

Crans-Montana
Cherchons

personne de confiance
pour s'occuper d'un ménage 
dans maison très moderne.

(Couple et 2 enfants 9 et 12 ans). 
Logement si désiré. Place à l'an­
née.

Tél. 027/41 26 34 36-28527

Cherchons

sommelière
Travail en équipe 
Bon gain 
Nourrie, logée

Se présenter au café de la Place 
Monthey.

■  36-100558

Nous cherchons

dame évent. couple
pour s'occuper d'une malade, quelques 
heures par jour.

Nécessité de loger sur place (avec ap­
partement indépendant à disposition). 
Conditions intéressantes.

Téléphoner aux heures de bureau au 
027/57 11 71, secrétariat du service 
social, Sierre. 36-50
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Nouvel arrivage de

MANTEAUX
ROBES
JUPES
PANTALONS
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Offres et demandes d’emplois

NOUS AVONS
à l’Office culturel S.A.
-  Commissions Intégrales payées après 

le délai de 5 jours
-  Aucune déduction sur salaire après en­

caissement I
-  Animation dynamique plus primes
-  Respect du délégué et de son travail
-  Appui permanent dans tous les domai­

nes
-  Promotions réelles en Suisse 

ou à l'étranger

... ET VOUS ?
Si vous êtes Suisses ou permis C, télépho- |g l
nez au 022/35 09 12. Nous vous fixerons
un rendez-vous avec notre patron, Jacques
Fontannaz.Toutes

vos annonces
par Pubiicitas

à  T
y  0

Maison d ’ancienne renommée cherche

représentant
consciencieux pour visiter les
exploitations agricoles
Nous demandons : 

initiative 
ténacité
facilité de contact 
bonne réputation 
voiture personnelle 

Nous offrons :
mise au courant et soutien permanent 
possibilités de gain intéressantes 
programme de vente à succès et varié 
rayon de travail fixe
place stable et prestations sociales d ’a- 
vant-garde

Seuls les candidats répondant aux exigences sont 
priés de s’annoncer.
La préférence sera donnée à personne parlant alle­
mand et français.

f  Offres détaillées avec photo œ 
sont à adresser à œ

UKECH CO 2

case postale 7, 3250 Lyss 01

Service de vente
CITY-GARAGE
rue de la Paix 8 
Tél. 021/612246

Rekord II 2000 S
4 p., 1976 
15 000 km, aut. 
Rekord II 1900 
Luxe, 4 p., 1972 
78 000 km 
Rekord II 1900 S 
4 p., 1973 
80 000 km 
Rekord II 1700 S 
4 p., 1973 
38 000 km 
Rekord 1900 
Luxe, 4 p., 1969 
76 000 km, aut. 
Rekord Karavan 
1700, 3 p., 1971 
50 000 km 
Ascona 1600 
Luxe, 4 p., 1971 
76 000 km 
moteur révisé 
Ascona 1600 
Luxe, 4 p., 1971 
50 000 km, aut. 
Ascona 1900 SR
4 p., 1973 
47 000 km 
Kadett Luxe 
1100, 2 p., 1969 
72 000 km 
Kadett C 1200
2 p., 1974 
20 000 km 
Kadett Karavan 
1100, 3 p., 1972 
58 000 km 
Alfa Romeo 
Glulla Super 
1600, 1970 
Simca 1100 GLS
5 p., 1975 
25 000 km 
Slmca 1301 
Spéclel, 4 p. 
1973, 60 000 km 
Sunbeam 1250 
Luxe, 4 p., 1970 
80 000 km
Ford Taunus 
2000 Luxe
6 cyl., 4 p., 1973 
29 000 km 
Renault 4 TL
4 p., 1969 
78 000 km

GARAGE
CENTRAL
S.A.
1820 Montreux

OUVERT 
LE SAMEDI

Garantie OK 
Reprise 
Crédit GM
Vendeurs :

On cherche
1 sommelier qualifié 
1 garçon de cuisine 
1 garçon de buffet

Nourris
Logés

Tél. 027/55 25 03

143.148.021

Père
de famille
cherche travail
à mi-temps 
région Martlgny.

Tél. 026/2 44 59
■  36-400851

Nurse
diplômée
cherche place à Sior 
dans jardin d'enfant 
ou crèche.

Pour fin octobre.

Tél. 027/55 11 80 
(heures de bureau) 

36-2850.'

Urgent !
Cherchons

sommeliers - 
sommelières
Restaurant-motel 
de l’Aérodrome 
Prangins-sur-Nyon

Possibilité logés.

Tél. 022/61 14 44
18-6178

Bar à café 
cherche

serveuse
Congé week-end

Tél. 025/5 27 17 
025/5 11 41 

3 6 —2847C

Jeune employée d« 
commerce-secrétain
cherche

place
à Sion ou environs. 
Entrée immédiate o# 
à convenir

Ecrire sous 1
chiffre P 36-3022701 
Pubiicitas, 1951 Sic.’

R. GOLAZ 
tél. 021/62 09 51 
G. LOUTAN 
tél. 021/54 31 79

A donner 
contre bons soins

un petit chiot
de 3 mois.

Eleveurs et
producteurs
laitiers

Tél. 026/8 82 46

■  36-400863

Achat 
immédiat 
« cash »

Ne vous tourmen­
tez donc plus.
Une annonce 
dans le «NF» vous 
apportera la 
bonne solution 
à votre problème.

véhicules dès 1970 
et exclusivités

Tél. 021/62 48 74 
de 11 h. à 21 h.

Auto-Klotl
Chexbres-Puldoux

Café du Chasseur
Réchy-Chalais
cherche
sommelière
Entrée tout de suite 
ou à convenir.

Tél. 027/55 14 65
89-40570

Sport Hôtel 
Verbler

cherche
pour entrée tout de 
suite

sommelière

Tél. 026/7 13 40

36-90416

On cherche 
pour Slon

femme 
de ménage
une fois par se­
maine, de préférence 
le matin.

Ecrire sous 
chiffre P 36-901327 à 
Pubiicitas, 1951 Sion.

On cherche

gouvernante
de confiance 
pour tenir le ménage 
d'un monsieur âgé, 
ayant besoin de quel­
ques soins.

Nourrie et logée.

Femme de ménage à 
disposition.

Région lausannoise.

Tél. 021 /28 86 43 
ou écrire sous 
chiffre B 326723-18 
à Pubiicitas 
1211 Genève 3.

Jeune homme
possédant diplôme et 
maturité commer­
ciales cherche

emploi
dans fiduciaire, com­
merce ou autres.

Libre
dès mi-novembre.

Ecrire sous ■
chiffre P 36-301835, 
Pubiicitas, 1951 Slon.

Tél. 026/2 57 14
■  36-400861

adressez-vous à 
M. Max Basse 
Vollèges 
représentant 
Rivallment.

Omniprésente.

L’ANNONCE

*  Avant de se décider pour une acquisition importante, les acheteurs 
consultent les annonces 5 fois plus que tout autre moyen de publicité comparable. 

Ceci n’est nullement une affirmation gratuite, mais bien le résultat -  maintes
fois corroboré -  de sondages.

Partout où l’on peut lire un journal ou un 
périodique: le train de banlieue, l’avion, 

le bureau, le bistrot du coin ou la salle de bain... 
inséparable du journal, l’annonce attend son 

lecteur dans les lieux les plus inattendus. 
Là où il s’accorde quelque répit Là où il est

le plus réceptif.

Publicité intensive 
Publicité par annonces.*
Les journaux et périodiques suisses



Madame Angèle H U G O N -C O Q U O Z, à F inhaut ;
Madame et M onsieur René LU G O N -M O U LIN -H U G O N , leurs enfan ts et petits- 

enfants, à C hâtelard et Sugnens ;
Monsieur et M adam e O livier H U G O N -LU G O N  et leurs enfants, à F inhaut ; 
Monsieur Jean-Paul H U G O N , à F inhaut ;
Monsieur et M adam e Joseph H U G O N -FR EIB U R G H A U S et leurs enfants, à 

Martigny ;
Monsieur et M adam e Charles LU G ON -M O U LIN  à Miège, leurs enfants et petits- 

enfants ;
Monsieur et M adam e Benoît C O Q U O Z, à Finhaut, leurs enfants et petits- 

enfants ;
Monsieur Joseph CHAPPEX, à F inhaut, ses enfants et petits-enfants ;
Monsieur A rthur MATH EY, à F inhaut, ses enfants et petits-enfants ;
Madame veuve A lphonsine C O Q U O Z, à M artigny, ses enfants et petits-enfants ; 
Monsieur Claude CO Q U O Z, à F inhaut ;
ainsi que les fam illes parentes, alliées et amies, ont la g rande douleur de faire 
part du décès de

Monsieur Aristide HUGON
retra ité  CFF

leur très cher époux, papa, beau-père, grand-père, arrière-grand-père, beau-père, 
oncle, grand-oncle, cousin et ami, enlevé à leur tendre affection dans sa 
81' année, muni des sacrem ents de l’Eglise.

La messe de sépulture sera célébrée en l’église de F inhaut, le sam edi 4 septem bre 
1976, à 15 heures.

Domicile m ortuaire : 1925 Finhaut.

Priez pour lui !

Cet avis tient lieu de lettre de faire part.

Madame Anna COUDRAY-CHASTONAY, à C ham oson ;
Monsieur et M adam e Jules COU D RA Y -BA G N O U D  et leur fille M arie-Louise, 

à Noës ;
Monsieur Daniel EGGS, à Noës ;
Monsieur et M adam e A lbert C O U DRA Y-CRETTENA ND  et leur fils Stéphane, 

à Cham oson ;
Monsieur G ustave COUDRAY, à C ham oson ;
Madame Eugénie COUDRAY-GA1LLARD et ses enfants, à C ham oson ; 
Monsieur et M adam e Julien V ER G ER E S-E V E Q U O Z  et leurs enfants, à Saint- 

Pierre-de-Clages ;
Monsieur et M adam e Abel V ER G ER ES-M O N N ET et leur fils, à C ham oson ; 
Madame Marie-Louise CHA STO N A Y -RO D U IT et ses enfants, à M artigny ; 
Madame Edith W RIG LET-C H A STO N A Y  et sa fille, en A ngleterre ;
Madame Blanche CHASTONAY et son enfant, à Prilly ;
Madame et M onsieur Eugène M EYLAN-CHASTONAY et leur enfant, à Prilly ; 
Révérend curé A lbert CHASTONAY, à M eillerie (France) ;
Monsieur et .M adam e Jules CHASTONAY-VA. LETT ES et leurs enfants, à 

Lausanne ;
Révérende soeur M arie-Blanche CHASTONAY, à A nnecy ; 
ainsi que les familles parentes et alliées CARRUPT, FARDEL, COUDRAY, 
RIEDER, COQ UO Z, CHATRIAND, BRIDY, ont la p rofonde dou leur de faire 
part du décès de

Monsieur 
Luc COUDRAY

enlevé à leur tendre affection dans sa 64' année, après une courte m aladie.

L’ensevelissement aura  lieu à C ham oson, le vendredi 3 sep tem bre 1976, à 
10 heures.

Selon le désir du défunt, le deuil ne sera pas porté.

Ni fleurs ni couronnes.

Prière de ne pas faire de visites.

Cet avis tient lieu de faire-part.

t
L’Harmonie municipale de la ville de Sion

a le regret de faire part du décès de

Monsieur 
Luc COUDRAY

pèr de son membre actif Jules.

Pour les obsèques, prière de se référer à l’avis de la famille.

t

Dans l’impossibilité de répondre personnellem ent à chacun, les enfants de

Monsieur 
Sydney de COULON

profondément touchés des tém oignages de sym pathie reçus, exprim ent leur très 
sincère reconnaissance.

Fontainemelon, septem bre 1976.

M adam e Bertha BOVIER-DUSSEX, à Vex ;
M onsieur A ntoine BOVIER et ses enfants, à Vex et La C haux-de-Fonds ; 
M adam e et M onsieur M arcellin V O U ILLO Z-B O V IER  et leurs fils, à G enève ; 
M adem oiselle Juliana BOVIER et son fiancé, à G enève ;
M adam e veuve Célestin PITTELO U D -B O V IER , ses enfants, petits-enfants et 

arrière-petits-enfants ;
M adam e veuve Crésence DUSSEX-BOVIER, à Sion ;
ainsi que les familles parentes et alliées BOVIER, PITTELO U D , DUSSEX, ont 
la profonde douleur de faire part du décès de

Monsieur 
Hermann BOVIER

leur très cher époux, père, beau-père, grand-père, frère, oncle et cousin, enlevé 
subitem ent à leur tendre affection, le 1" septem bre 1976, à l’âge de 73 ans.

L’ensevelissem ent aura lieu à Vex, le vendredi 3 septem bre 1976, à 10 heures.

Le deuil ne sera pas porté.

t
M onsieur Charles RAP1LLARD, à 

Daillon ;
M adam e et M onsieur Edgar VON 

BURG-RAPILLARD, à B ienne ; 
M onsieur et M adam e Michel RAP1L- 

LARD-COPPEY et leurs enfants, à 
Daillon ;

M onsieur Robert JOUVENAT, à Che- 
sières et ses enfants, à L ausanne ; 

M adam e et M onsieur H enri GERM A- 
N1ER-ROH et leurs enfants, à D ail­
lon et T roistorrents ;

M adam e et M onsieur A lbert DESS1- 
M O Z-R O H  et leurs enfants, à D ail­
lon, Aven et Sion ;

M adam e et M onsieur Robert MO- 
NOD-RAPILLARD, à Yvorne ; 

M adam e et M onsieur Charles DUC- 
RAPILLARD et leurs enfants, à 
Sensine ;

ainsi que les familles parentes et 
alliées, ont la douleur de faire part du 
décès de

Madame 
Julie RAPILLARD

née RO H

leur chère épouse, mère, belle-m ère, 
soeur, belle-soeur, tante, cousine, m ar­
raine e t amie, décédée à l’hôpital de 
Sion, le m ercredi 1" septem bre 1976, 
dans sa 62' année, m unie des sacre­
ments de l’Eglise.

La messe de sépulture et l ’ensevelisse­
m ent auront lieu à l’église de la 
Sainte-Fam ille, à Erde-C onthey, le 
vendredi 3 septem bre 1976, à 
10 heures.

Le corps repose à la crypte du 
Sacré-Cœ ur, à Sion.

D épart du convoi m ortuaire : Croix de 
Prem ploz à 9 h. 45.

Selon le désir de la défunte le deuil ne 
sera pas porté.

P. P. E.

M onsieur et M adam e Paul M O TTIEZ, 
leurs enfants et petits-enfants, à 
M artigny et Collonges ;

M adam e Laurent M O TTIEZ et ses 
enfants, à Saint-M aurice et au 
G abon ;

M adem oiselle Anna ULDRY, à Mié- 
ville ;

ainsi que les familles parentes et 
amies, ont le chagrin de faire part du 
décès de

Monsieur 
Jean MOTTIEZ

leur cher frère, beau-frère, oncle, cou­
sin, parent et ami, enlevé à leur tendre 
affection, dans sa 76' année, muni des 
sacrem ents de l’Eglise.

La messe de sépulture sera célébrée 
en l’église de Vernayaz, le vendredi 
3 septem bre 1976, à 10 heures.

Le corps repose en la crypte de 
l’église Saint-M ichel, à Martigny- 
Bourg.

Visites de 17 à 20 heures.

Repose en paix !

Cet avis tient lieu de lettre de faire 
part.

La Cagnotte des petits sous

a le pénible devoir de faire part du 
décès de

Madame 
Julie RAPILLARD

épouse de son m em bre, M. Charles 
Rapillard.

Pour les obsèques, prière de consulter 
l’avis de la famille.

M onsieur Louis F1LLIEZ, à Mé- 
dières ;

M adam e et M onsieur Edouard FEUZ- 
PARIS, à H auterive, leurs enfants et 
petits-enfants ;

M adam e et M onsieur Pierre 
ESCHLER-PARIS, à Cressier, leurs 
enfants et petite-fille ;

M onsieur - Serge GUYOT-PAR1S, à 
Saint-Biaise ;

M adam e veuve M arie VËLUSAZ, à 
Péreux ;

M onsieur Grégoire N ICOLLIER-FIL- 
LIEZ, ses enfants et petits-enfants, 
à Bagnes et Sion ;

M adam e veuve Louise FILLIEZ-NI- 
COLLIER, à M édières, ses enfants 
et petits-enfants ;

M adam e et M onsieur M aurice COR- 
THAY-FILL1EZ, à M édières, leurs 
enfants et petits-enfants ; 

ainsi que les familles parentes et 
alliées, ont le profond chagrin de faire 
part du décès de

Madame Cécile 
FILLIEZ-PARIS

leur chère et regrettée épouse, mère, 
belle-m ère, grand-m ère, arrière-grand- 
mère, sœ ur, tante, parente et amie, en ­
levée à leur tendre affection le 31 août 
1976, dans sa 88' année.

L’ensevelissem ent aura lieu au Châble 
(Bagnes), le vendredi 3 septem bre 
1976, à 11 heures.

La défunte repose à la chapelle de 
l’ossuaire.

P. P. E.

Cet avis tient lieu de faire-part.

Jésus dit : « Venez à m oi vous 
tous qui êtes fatigués et chargés 
et je vous soulagerai. »

M atthieu 2 : 28.

t
EN SOUVENIR DE

Madame 
Angeline GAILLAND

2 septem bre 1974 - 2 septem bre 1976

Déjà deux ans que tu nous as quittés, 
chère m am an. Le tem ps atténue la 
douleur mais n’efface pas le doux 
souvenir de celle q u ’on a tan t aimée.

Une messe sera célébrée pour la dé­
funte le sam edi 18 septem bre 1976, à 
20 heures, à l ’église de Verbier- 
Village.

t
M adam e Olga BEGUIN et sa fille 

Agnès ;
Les familles parentes et alliées en 
Suisse, France et U.S.A., ont la dou­
leur de faire part du décès de

Monsieur 
Claude BÉGUIN

survenu à Castres (France) le 29 août 
1976.

L’ensevelissem ent a eu lieu à Castres, 
dans l’intim ité, le 1" septem bre 1976.

Les personnes qui désireraient tém oi­
gner leur sym pathie peuvent adresser 
leurs dons à « Terre des hom m es » - 
Valais.

Castres, septem bre 1976.

L'Eternel gardera ton départ et 
ton arrivée. Dès m ain tenant et à 
jamais.

Psaum e 121.

t
EN SOUVENIR DE

Monsieur 
Albert MORAND

2 septem bre 1961 -  2 septem bre 1976

Q uinze ans se sonï Icou lés depuis ton 
départ vers l’éternité ; ni le tem ps ni 
l’absence n ’effaceront ton doux souve­
nir. Epoux et papa bien-aim é, du haut 
du ciel veille sur nous.

Ta famille.

Une messe d ’anniversaire sera célé­
brée à l’église de Riddes, le vendredi 
3 septem bre à 19 h. 30.

t
La fam ille et l’am ie de

Monsieur 
Luc JORDAN

rem ercient de tout cœ ur toutes les 
personnes qui ont pris part à leur 
douloureuse épreuve.

Un merci spécial au docteur Pasquier, 
aux voisins ainsi q u ’à M. et M"" M au­
rice Milhit.

Saxon, septem bre 1976.

EN SOUVENIR DE

Monsieur 
Joseph MÉTRAILLER

Une année déjà que vous nous avez 
quittés pour rejoindre Celui que vous 
avez souvent imploré.

Vos neveux et nièces.
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Croix-de-Cœur : fin des gros travaux
VERBIER. -  A la Croix-de-Cœur, à 
2000 m d’altitude, le gros des travaux 
prévus dans la première étape en vue 
de la création du futur altiport va 
prendre fin cette semaine.

Cet aménagement représente une 
surface de 20 000 mètres carrés 
environ. La future piste longue de 
320 mètres avec son aire d’arrêt et 
large de 45 mètres avec les zones 
gazonnées qui borderont la partie

asphaltée est déjà tracée dans le ter­
rain au terme des travaux entrepris 
par les trax.

La superficie maximale des 
constructions représentera provisoi­
rement une surface de 3700 mètres 
carrés, surface qui sera calculée offi­
ciellement lors de la mise à l’enquête 
publique des immeubles et cela en 
fonction des directives de l’Office  
fédéral de l’air.

Comme au temps de Napoléon...

B O U R G -SA IN T-PIER R E. -  La diligence 
de la R adio rom ande a triom phé sans p ro­
blèm e aucun  m ercredi du  col du G rand- 
Sain t-B em ard  à plus de 2400 m ètres d ’a lti­
tude. Malgré les m enaces du tem ps, m algré 
les chutes de neige de la veille, « l’expéd i­
tion » s’est déroulée sans accroc et m ercre­
di soir toute l’équ ipe de reporters dirigés

par D aniel Favre et Jean-C harles, accom ­
pagnés de techniciens, cochers et chevaux 
était de retour à B ourg-Saint-Pierre.

La diligence qui est depuis un  mois 
bientôt su r les routes rom andes va se d iri­
ger len tem ent vers le C om ptoir de L au­
sanne.

Les créateurs de l’altiport ont 
rappelé mercredi qu’il y a cinq ans 
déjà que les autorisations nécessaires 
leur ont été accordées, qu’il n’y eut à 
l’époque aucune opposition et que 
leur projet n’a pas été m odifié. Ils 
rappellent également une convention  
passée entre les assemblées bourgeoi­
siales et primaires de Bagnes et divers 
organismes tels que Club alpin, 
Heimatschutz, Ligue valaisanne pour 
la protection de la nature, convention 
mettant sous réserve totale plus de 
15 000 hectares de terrains avec possi­
bilité en compensation d’ouvrir au 
tourisme moderne d’autres zones dont 
celle de la Croix-de-Cœur.

Pétition 
du groupe 

d’opposition
SION. -  La pétition lancée par le 
groupem ent valaisan contre l’altiport 
de la C roix-de-C œ ur a recueilli ju s­
qu ’ici quelque 2000 signatures, dont 
1600 provenant de citoyens valaisans. 
Le groupem ent estim e q u ’un certain 
nom bre de signataires en puissance 
ont renoncé à appuyer cette pétition, 
du fait du dém arrage du chantier.

Le groupem ent souligne d ’autre 
part que son action continue, ainsi 
que la collecte des signatures.

Cette prem ière tranche de 2000 
signatures a été envoyée au Conseil 
d ’Etat, plus précisém ent à l’adresse de 
M. Franz Steiner, chef du D éparte­
m ent des travaux publics.

A propos du recours au TF de M. Bernard Micheloud 
Prise de position de l’Association des agents d’affaires

L’A ssociation valaisanne des agents 
d 'a ffa ires précise que M. B ernard  
M icheloud, qui a déposé un recours au 
T ribunal fédéral après avoir été désavoué 
par le Conseil d ’E ta t, pour concurrence dé­
loyale en tan t q u ’agent im m obilier, n ’est 
pas agent d ’affaires et ne l ’a jam ais été.

Plainte pénale de 
M. Bernard Micheloud 

contre M. Robert 
Sprenger

A la suite des déclarations de M. 
Robert Sprenger, président de la 
Chambre de surveillance des 
agents immobiliers du Valais con­
tenues dans le communiqué qu’il a 
remis à la presse au sujet de son 
recours au Tf (voir NF  du 22 
août), M. Bernard Micheloud, 
agent immobilier à Sion nous fait 
savoir qu’il s’est vu dans l’obliga­
tion de charger son avocat, M' 
François Couchepin, de Martigny, 
de déposer une plainte pénale.

Cette dernière reproche à M. 
Robert Sprenger de lancer des ac­
cusations en cours de procédure 
portant préjudice aux activités de 
M. Bernard Micheloud.

Il n ’a  pu en aucun  cas « m ettre  de 
l’o rd re  dans la profession », com m e, en 
toute bonne foi p robab lem ent, les jo u rn au x  
l’on t écrit.

Nous invitons les lecteurs du  journal à 
relire l’avis que le chef du  D épartem ent de 
justice e t police a  publié dans le B ulletin 
officiel du  13 août 1976 dont voici la te ­
neur et qui défin it la profession  d ’agent 
d ’affa ires :

« Le D épartem ent de justice  et po lice  a t­
tire l ’a tten tion  du public  sur le fa it que  
l ’exercice de la profession d ’agent d ’a f­
faires est subordonné à l ’ob tention  d 'une  
patente.

C onform ém ent aux  dispositions de la loi 
du 23 ju in  1971 sur les agents interm édiai­
res, n u l ne p eu t_ s'entrem ettre pour le re­
couvrem ent de créances, la représentation, 
à cet effet, des parties dans les affaires de 
poursuites e t devant le juge de com m une  
ainsi que les gérances de fortune  sans être 
au bénéfice d ’une p a ten te  d 'agent d ’affaires 
délivrée par le  D épartem ent de justice  et 
police. Cette pa ten te  est personnelle et in ­
cessible et ne  peu t être délivrée qu 'à  une  
personne physique. L orsqu’une personne  
morale ou une  en tité  juridique en tend  exer­

cer cette activité, la pa ten te  est délivrée à 
un directeur ou à un gérant ayan t reçu tous  
pouvoirs ■ à çet e ffe t et rem plissant, en  
outre, toutes les conditions prévues par la 
loi et les dispositions d ’application.

C elui qui exerce la profession d ’agent 
d'affaires sans être au bénéfice de la p a ­
tente exigée par la loi est passib le des ar­
rêts ju sq u ’à trois m ois ou l'am ende ju sq u ’à 
5000 francs. L es deux sanctions p euven t  
être cum ulées. La ten ta tive et la com plicité  
sont égalem ent punissable. L ’autorité de ré­
pression est le juge instructeur.

Le D épartem ent de justice et police  
invite  les personnes et en particulier les 
bureaux fiduciaires qui exerçaient ou en ­
tendraient exercer une te lle  ac tiv ité  à 
s ’annoncer sans délai auprès de la section  
des agents interm édiaires a fin  d'harm oniser  
leur situation avec les exigences légales. » 

A ssociation valaisanne des 
agents d ’affa ires 

Le p résident : D enis C ordonier 
Le secrétaire : M arcellin Clerc

T R IB U N E  L IB R E L is  i r t k l a i  p lacés s m s  c s t ts  ra k riq m  m m u t  
f i l  I I  r i ip M iiM I I té  ds la rM a c tlo a

Championnat valaisan de musique moderne

groupe lamentable
Tout avait bien débuté, c ’est v ra i!
P endant la présentation de l ’école 

de danse 2-33, deux jeunes fem m es  
(étrangères au groupe d ’expression  
m usicale La Faune) firent irruption 
sur scène pour danser. Un garde sécu- 
ritas accourut et violenta les deux per­
sonnes sous les regards étonnés de 
la foule. Un jeune hom m e intervient 
pour calm er le représentant de 
l ’ordre ; il fu t  m olesté  par celui-ci et 
entraîné au com missariat de police de 
telle manière q u ’il eû t é té  d ifficile de 
reconnaître la personne sous le 
m asque de sang qui lui servait de vi­
sage.

Sur ces entrefaites, le présentateur 
annonça q u ’il donnait une dernière 
chance au groupe la Faune fort
é tonné d ’être m is en cause !

La Faune présenta deux m orceaux  
de son répertoire. A  la fin  du
deuxièm e morceau, des m em bres du
groupe je tten t des œ u fs  remplis de

farine « fleur  », geste sym bolique  
d ’am our et de pureté. En réaction 
certains élém ents du public projettent 
sur le groupe une volée de bouteilles 
(en verre) pleines et vides, blessant à 
la tête une jeune fille  assise derrière la 
scène, sous les yeux  apeurés des 
gosses.

Le groupe resta sur scène face  à cette 
flam bée de violence gratuite. R ésultat: 
les organisateurs coupèrent l ’électrici­
té.

La jeune fille  blessée chercha se ­
cours auprès d ’un service d ’ordre in­
compétent, puis auprès de plusieurs 
particuliers qu i ne voulurent point 
salir leur voiture en la transportant à 
l'hôpital.

A  bien regarder, qu i fa it peur !
Le jury ayant présenté la Faune 

com me vainqueur du concours, pour­
quoi a-t-on annu lé  la remise du prix ?

Très objectivem ent vôtre
La Faune, Saxon

Renseignements pris...
(Réd). — Le moins que l’on puisse 
dire, c’est que la version des faits 
émanant du groupe « La Faune » di­
verge fort généreusement des autres 
témoignages. Mais ne doit-on pas s'at­
tendre à tout de la part de gens qui 
manifestent amour et pureté en bom­
bardant leur public d’œ ufs enfari­
nés ?...

Apportons donc quelques néces­
saires précisions : le preux défenseur 
de la jeune fille était, en réalité, monté 
lui-même sur la scène. C’est un garde 
sécuritas qui l’en fit redescendre, 
constatant alors que le brave garçon 
ne tenait pratiquement plus sur ses 
jambes... Ce qui ne l’empêcha pour­
tant pas de se hisser à nouveau sur 
scène. Il s’entendit alors donner dix 
minutes par le sécuritas pour quitter 
les lieux,. Après ce délai de grâce, 
l’individu fut emmené manu militari 
par le sécuritas, aidé de l’un des 
organisateurs de la fête, au poste de la 
police municipale, où il arriva, sinon 
frais comme une rose (!) du moins 
parfaitement intact.

A noter également, à ce stade, que 
le jeune homme ne s’était pas porté 
au secours d’une demoiselle, mais que 
c’est bel et bien une jeune fille qui 
prit sa défense en se ruant sur le 
garde sécuritas, et qui fut maîtrisée 
avec l’aide du public.

Survint alors l’épisode des œufs... 
Signalons d’emblée que ces œufs 
pleins de farine «fleur» ne constituent 
pas le seul moyen pour « La Faune » 
d’exprimer son amour et sa pureté : 
en effet, l’un des membres du groupe 
avait momentanément quitté les

lieux pour s’en aller quérir des 
tomates !... Malheureusement pour lui 
(ou heureusement) le spectacle avait 
tourné court lorsqu’il revint avec son 
nouveau mode d’expression...

Cela dit, il est exact que le bom­
bardement aux œ ufs suscita une réac­
tion immédiate du public, et ce sont 
surtout des cendriers qui volèrent 
dans les airs. II est vrai également 
qu’une jeune fille fut atteinte par l'un 
de ces projectiles improvisés. Selon les 
renseignements que nous avons 
obtenus, elle fut conduite à l’hôpital 
par un musicien d’un orchestre qui 
devait se produire le soir, et qui ne 
participait pas à ce concours.

A propos de ce dernier, enfin, il 
nous faut encore donner une précision 
qui n’est pas sans intérêt. Le jury sur 
lequel s’appuient nos aimables cor­
respondants était en effet de composi­
tion assez curieuse. Il était prévu que 
l’animateur du spectacle formerait un 
jury avec deux autres personnes prises 
dans le public. Or, sans le savoir, cet 
animateur porta son choix sur deux 
membres de « La Faune »... Le plé­
biscite du groupe prend donc toute sa 
saveur ! En outre, le spectacle ayant dû 
être interrompu, l’un des orchestres 
candidats se trouva dans l’im possi­
bilité de se produire. Il n’y a donc pas 
eu de classement.

Nous laissons les lecteurs et le 
public qui assista dimanche au 
concert comparer ces différentes ver­
sions.

Rappelons encore que les organisa­
teurs ont déposé une plainte contre le 
groupe « La Faune »

Après la tragédie 
du tunnel du Simplon

L’enquête 
se poursuit

Pas de résultats 
avant 1977

BRIGUE. -  L’enquête sur la catastrophe 
ferroviaire survenue à Brigue le 23 juin 
dernier se poursuit. O n se souvient que ce 
déraillem ent tragique, qui s 'était produ it en 
pleine nuit à la sortie du tunnel du S im ­
plon, avait fait six m orts et 34 blessés.

O n apprend  que les résultats de l’exper­
tise technique du service scientifique de la 
police m unicipale de Zurich  ne seron t pas 
connus avant le début de l'année  
prochaine. En outre, selon M. M ax A rnold, 
juge instructeur, les résultats de l’autopsie 
du m écanicien de la locom otive ne sont 
toujours pas connus non plus.

Enfin, signalons q u 'au  début du mois 
dernier, on a procédé à six ou sept essais 
de fonctionnem ent su r le tronçon  où s’est 
produit l’accident. Ces essais ont été en­
trepris à l’aide d ’une m otrice du m êm e 
type que celle accidentée il y a deux mois, 
et avec le m êm e nom bre de w agons. 
L’ind icateur de vitesse qui équ ipait la 
m achine a notam m ent été testé lors de ces 
essais.

On demande des volontaires 
pour le Frioul

A Vito d 'A sio, village du Frioul, C aritas 
suisse assum e depuis le 1" août 1976 la 
bonne m arche d ’un cam p de travail et de 
reconstruction. 45 volontaires de toute  la 
Suisse y sont à  pied d ’œ uvre. O n est venu 
à bout des difficultés de tout début ; la po­
pulation apprécie  le b ienfait de ce cam p 
reconnu d ’ailleurs p ar le com ité local de 
reconstruction. Le travail se poursu it dans 
une am biance sereine de dévouem ent et de 
travail intense. O n envisage de  rem ettre  en 
état avant fin novem bre 1976, vingt m ai­
sons de ce village de m ontagne gravem ent 
éprouvé par le trem blem ent de terre.

Dès m aintenant ON C H E R C H E  UNE 
NOUVELLE É Q U IPE  DE V O L O N TA I­
RES, car un certain  nom bre « de la p re­
mière heure » vont ren trer en Suisse le 26 
septem bre. D urée m inim um  de l'engage­
m ent : deux sem aines. C aritas suisse se 
charge des assurances, du voyage, du gite 
(une tente) et d ’une bonne nourriture.

Ce q u ’il faut ce sont surtout des p rofes­
sionnels du bâtim ent, m ais les auxiliaires 
sont les bienvenus eux aussi.

P our plus am ples détails adressez-vous à 
C aritas suisse, Low enstrasse 3, 6002 Lu- 
cem e, téléphone (041) 23 11 44.

Naissances en diminution 
en Suisse

BERNE. -  La forte d im inution  des nais­
sances en Suisse au cours du début de 
cette année s'est poursuivie en avril. 6484 
enfants sont nés du ran t ce mois, soit 733 
de m oins q u ’en avril 1975. Selon les d e r­
niers chiffres du  bureau fédéral de sta tis ti­
ques, 4723 personnes sont m ortes, soit 94 
de plus q u ’en avril de l’an passé. L’excé­
dent de naissances, avec ses 1761 person ­
nes, a dim inué de 827 unités par rapport 
au m ois d 'avril 1975.

Simple appel à mes frères que bouleverse Ecône
Pris dans l’exceptionnelle et d o u ­

loureuse crise de conscience cristallisée 
dans l’Eglise par le dram e d ’Ecône -  qui 
n ’a certes rien gagné à être m onté en 
épingle -  le chrétien  est bien obligé de se 
faire une conscience, s ’il ne veut perdre la 
tête. C’est pour proposer une hum ble pierre 
à ce travail éventuel de reconsidération, 
face à l’édifice de nos convictions person­
nelles que je livre à mes frères ce chem i­
nem ent de mes propres m éditations.

En rem erciant le Christ pour le don de la 
foi, je me sens du  m êm e coup corespon- 
sable de ce dépôt, à titre de m em bre du 
corps de son Eglise. Dès lors, je le loue 
tout au tan t pour l’organisation vitale de ce 
Corps anim é p ar l’Esprit et qui perm et au 
plus petit des m em bres la réception  des 
im pulsions capitales de coordination  et de 

lécessaidéfense nécessaires à sa survie et à son

Une occasion unique
Survol des Alpes en 

« Supercaravelle »
SION. -  Demain vendredi 3 sep­
tembre, à l’occasion de la journée 
inaugurale à l’aérodrome civil et 
militaire de Sion, l’agence 
« Lathion-Voyages » avenue de la 
Gare à Sion, a pensé à offrir à tous 
ceux qui apprécient les beautés de 
notre pays un survol des Alpes en 
Jet « Supercaravelle ». Le décollage 
est prévu à 18 heures, et le prix 
n’est que de 40 francs par 
personne. On s’inscrit à l’agence 
ou par téléphone, 027/22 48 22.

(corn, pub.)

épanouissem ent ; singulièrem ent, dans la 
conjoncture, celles de défense de la pureté 
de sa foi, com m e celle de la foi com m une.

Puis-je toutefois rester fidèle à cette 
ligne et aller ju sq u ’à invectiver, repousser 
et ha ïr ceux que l’on découvre com m e 
s’opposan t à cette pureté de m a foi ?.. Oui, 
si je le veux, m ais alors sur les m odèle des 
apôtres, alors néophytes, Jacques et Jean, 
p roposant candidem ent d ’« o rdonner au 
feu de descendre du ciel et de consum er 
les Sam arita ins » dissidents. Du coup le 
Christ se « retournerait encore pour rép ri­
m ander » (Le, 9) m on inconséquence, car 
j’aurai attein t en plein cœ ur le sens de tout 
son message.

Oui, il m e faut cro ire en Lui et en tout 
son enseignem ent, m ais q u ’est-il venu nous 
enseigner, et à quel prix, sinon que le plus 
grand com m andem ent est l ’am our de 
Dieu », m ais, au m êm e titre, « l’am our du 
prochain et que ceci résum e toute la loi ». 
A quoi me sert ma foi si elle ne me conduit 
à l’am our ? Si bien m êm e elle me perm et­
tait de soulever les m ontagnes... elle ne me 
servirait de rien » constate Paul (ICo, 13).

Il me faudra it vraim ent laisser « m oisir » 
l’Evangile pour ne pas garder à l’esprit et 
au cœ ur cette priorité des priorités, qui 
ressort à toutes ses pages, cet am our du 
prochain, m arque infaillible des vrais 
disciples. Le F ondateur de l’Eglise ne 
pensait-il pas à nos dissentim ents ch ro ­
niques lorsque, à la question de Pierre, il 
trahissait son désir éventuel de laisser 
Jean, devenu l’apôtre  de l’A m our, parm i 
nous jusqu’à la fin des tem ps (Jn, 21) et ce, 
à tous coups, pour nous répéter encore et 
toujours : A im ez-vous les uns les au tres 
com m e II nous a aim és; cela suffit et se ra t­
tache à tout le reste... » N ous som m es te r­
riblem ent oublieux en ce dom aine.

Pour préciser davantage, est-il perm is

ici, hors de toutes considérations litigieuses 
dont connaît l’au torité , de nous pose r cette 
question : « D ans un clim at com m andé par 
l’am our, le dram e d 'E cône eût-il pu effec­
tivem ent voir le jour, eût-il pu trouver écho 
et s'envenim er à ce point ? Les apô tres de 
cet « essentiel » n ’ont-ils pas m anqué 
parm i nous tous alors que peuvaient, de 
part et d ’au tre  chez les disciples du m êm e 
Christ, les tém oignages de colère et de 
haine ? Ayons la franchise de nous le d e ­
m ander.

Q ue rest-t-il à faire au jo u rd ’hui, sinon 
com m encer par s’aim er entre  hom m es, 
entre frères q u ’il fau t savoir distinguer de 
leurs idées, par s’aim er v raim ent et tou­
jours davantage dans nos pensées, nos 
propos, com m e dans nos attitudes, nos ef­
forts désespérés pour com prendre l’au tre  et 
son chem inem ent ; voire, sans les 
approuver pour au tan t, ses exagérations, 
ses erreurs elles-m êm es... Et ceci sans 
cependant p rétendre y parven ir hors d ’un 
recours ardent et perm anent à la prière qui 
met en contract avec la seule source de ce 
don entre tous les dons.

Q uand  nous atte indrons, p ar la patience, 
un clim at où com m ande l’am our vrai et 
profond, peu t-être pourrons-nous alors 
tenter une approche fraternelle efficace sur 
les points qui nous divisent. A chaque 
échec, il faudra très vite encore et toujours 
retourner à l’am our... D ans de telles condi­
tions, bien que la tâche de ses rep résen ­
tants sur terre en soit dès lors fécondée, le 
M aître n ’a ttendra it certainem ent pas notre 
accord dogm atique effectif pour nous 
sourire... de part et d ’autre , nous 
l’espérons. Ce q u ’il fait p a r ailleurs aux 
opposants d ’anciennes querelles qui nom ­
breux prient ensem ble déjà et progressent 
autour d ’anciens héritages de division.

Un chrétien parm i les autres
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Sous la coupole fédéraleAprès un enlèvem ent à Ouchy
Des menaces de mort? TV locale dans le JuraLAUSANNE. -  La police était assez 

sceptique, hier, au sujet d 'un appel télé­
phonique reçu par des journaux vau- 
dois et genevois après l'enlèvement 
d'une jeune inconnue par deux auto­
mobilistes masqués, dimanche dernier, 
devant un hôtel de Lausanne-Ouchy. 
L’auteur de ce coup de téléphone, qui 
appelait de Genève, a affirmé qu’une 
mallette contenant des papiers très im­
portants lui avait été volée à l'aéroport 
de Cointrin il y a dix jouis. Le soi- 
disant coauteur du rapt aurait menacé 
de tuer la jeune femme prise comme 
<> otage » si le voleur ne dépose pas la 
mallette dans une rédaction de journal

ZURICH. -  La 48' Exposition suisse de 
télévisions, radios et électrophones (FERA) 
a été ouverte hier marin à Zurich-Oerlikon 
par une allocution du directeur général de 
la Société suisse de radiodiffusion et télé­
vision (SSR), M. Stelio Molo.

Dans son discours sur « le rôle des 
media dans une société libérale », M. Molo 
a abordé le problème de la situation de 
monopole qu ’occupent les media électro­
niques. Il a regretté que l’article constitu­
tionnel sur la radio et la télévision, qui sera 
soumis au vote le 26 septembre, n ’englobe 
qu’une partie de l’aspect et des moyens de 
communications de masses. L’article ne 
traite que de la radio et de la télévision, 
mais ne jette pas les bases d ’une con­
ception englobant des moyens nouveaux 
comme la télévision par câbles et la trans­
mission par satellites ou encore d ’anciens 
moyens d ’expression comme le film.

Sans vouloir banaliser le rôle des media, 
M. Molo pense qu’il ne faut pas surestimer 
l’influence des media dans une société qui 
n’est pas soumise à un régime totalitaire.

Parlant de la situation de monopole de

Suite de la première page

sentence, riche de significations théo­
logiques et mystiques, en suppose une 
autre qui soutient notre réflexion : là 
où est l’Eglise, par l’intermédiaire de 
Pierre, là est le Christ (cf. Math. 28, 
20). ainsi se dessine la trilogie doctri­
nale : le Christ, Pierre, l’Eglise, com­
me synthèse du dessein rédempteur de 
Dieu.

Cette formule nous révèle aussi l’as­
sociation que le Christ a voulu établir 
avec celui qu’il voulut choisir comme 
son vicaire, Simon, fils de Jean, en lui 
imposant le nom de Pierre. Cette 
association portera jusqu’à une der­
nière conséquence, celle du martyre 
par lequel l’apôtre un jour « glorifie­
rait Dieu » (Jean 21, 29). C’était là une 
prophétie tragique et glorieuse, qui 
consommait le destin de Pierre et l’a­
menait à refléter dans sa propre per­
sonne le sacrifice du Christ crucifié. 
C’est là l’histoire de l’Evangile en 
construction : il ne nous suffit pas 
d’offrir au divin architecte notre col­
laboration (cf. I Cor. 3,10 sw .); nous de­
vons lui offrir notre vie. Saint Paul nous 
le rappelle en ce qui concerne sa pro­
pre personne : « Je trouve maintenant 
ma joie dans les souffrances que j’en­
dure pour vous -  écrivait-il aux Clos- 
siens -  et ce qui manque aux tribula­
tions du Christ, je le complète dans 
ma chair, en faveur de son corps, qui 
est l’Église » (Col 1, 24). Ces paroles 
bien connues ne signifient pas qu’il 
manquerait quelque chose à l’effica-

ou un poste de police. Il aurait encore 
affirmé que la jeune femme était une 
Française passant ses vacances en 
Suisse avec sa famille.

A la suite de ce chantage -  dont l’au­
teur pourrait être aussi bien un mauvais 
plaisant qu’un vrai ravisseur -  les poli­
ces de Lausanne et de Genève ont en­
trepris des recherches, mais elles ne pa­
raissent avoir aucune piste sérieuse. 
Elles aimeraient bien, avec la collabo­
ration de la police française, vérifier les 
bribes d ’identité de la jeune « dispa­
rue » mal articulées au téléphone par le 
soi-disant ravisseur.

la radio et de la télévision dans une société 
libérale, M. Molo pense que le monopole 
offre bien plutôt une garantie supplémen­
taire à la liberté d’expression et, aussi 
paradoxale que cela puisse paraître, au 
pluralisme des opinions.

(Réd.) -  A condition que ce pluralisme 
soit réellement respecté par ceux qui en 
ont la mission !)

Conseil d’Etat neuchâtelois 
M. Carlos Grosjean 

renonce
Nous apprenions cette nuit que 

M. Carlos Grosjean, conseiller d’Etat 
neuchâtelois depuis 1965, actuelle­
ment chef du Département des tra­
vaux publics, ne se représentera pas 
aux prochaines élections, en mai 1977. 
M. Grosjean, radical, est d’autre part 
conseiller aux Etats.

cité rédemptrice de la passion du 
Christ, mais plutôt qu’elle comporte 
des conditions pour que sa vertu salu­
taire soit appliquée à l’Eglise. Ces 
conditions consistent à honorer, à imi­
ter, à partager les souffrances du 
Christ crucifié. On entrevoit ainsi 
quelque chose du mystère de la souf­
france chrétienne intégré dans le mys­
tère de la patience du Seigneur.

Point d’apostolat sans croix

Cette extension de la souffrance 
rédemptrice et vivifiante d £  Christ a

Cette extension de la ^  jffrance 
rédemptrice et vivifiante du Christ à 
ses disciples avait déjà été annoncée 
par le Seigneur lui-même. Ainsi dans 
son discours-testament à la dernière 
cène : « En vérité, en vérité, je vous 
dis : vous allez gémir et vous lamen­
ter, tandis que le monde se réjouira ; 
vous serez affligés, mais votre afflic­
tion tournera en joie » (Jean 16, 20). 
La douleur, ou pour employer un mot 
qui la résume et la transfigure, la 
croix, est attachée à l’activité aposto­
lique, c’est-à-dire à la construction de 
l’Eglise. On ne peut être apôtre sans 
porter la croix. Et si aujourd’hui le 
devoir et l’honneur de l’apostolat sont 
offerts à tous les chrétiens indistinc­
tement -  les exigences apostoliques de 
la vie chrétienne n ’apparaissent-elles 
pas aujourd’hui avec une clarté nou­
velle -  c’est le signe que l’heure de la 
croix va sonner pour le peuple de

BERNE. -  Au cours de sa séance hebdo­
madaire d’hier, le Conseil fédéral a décidé 
d ’octroyer une concession au « groupe de 
travail pour une TV locale delémontaine ». 
Ce groupe, qui comprend la Société d ’é­
mulation jurassienne, l’Université populaire 
jurassienne, le Centre culturel jurassien et 
deux entreprises spécialisées de Delémont 
et de Fribourg, pourra émettre à titre d ’es-

Au sujet de Seveso, le Conseil fédéral 
s’est fait informer des réactions italiennes 
au télégramme du président de la Confé­
dération du 18 août dernier au sujet de la 
catastrophe écologique. Le préposé à la 
région de Lombardie, le professeur Golfari, 
a fait savoir que l’aide de la Suisse était 
acceptée. Une délégation suisse se rendra à 
Milan pour des contacts exploratoires avec 
les autorités italiennes. Il s’agira de cons-

J'aime beaucoup « Spécial cinéma », qui 
nous permet souvent de voir ou de revoir 
des films de valeur, et de découvrir des 
metteurs en scène ou des acteurs de talent 
interviewés par Christian Defaye. L ’émis­
sion d ’hier soir m ’a particulièrement plue 
puisque Milos Forman, l ’un de mes réalisa­
teurs préférés, était à l ’honneur avec « Au  
feu les pompiers », cette succulente comé­
die, à la fois drôle et cruelle, qui raconte le 
déroulement d'un bal où rien ne se déroule 
comme ses organisateurs, pourtant débor­
dant de bonne volonté, l ’avaient prévu et 
espéré. De l ’excellent cinéma réaliste sa­
chant parfois tiré l ’insolite du banal. Un 
réalisateur à l ’œ il aigu dont l ’avenir amé­
ricain s ’annonce déjà aussi prometteur que 
son exceptionnelle carrière tchécoslovaque. 
Ne vient-il pas de tourner « Vol au-dessus 
d ’un nid de coucou », qui connaît un très

Dieu : tous nous devons être apôtres, 
tous nous devons porter la croix (cf. 
Jean 12, 14, sw .) pour construire l’E­
glise il faut peiner, il faut souffrir.

Pareille conclusion bouleverse cer­
taines conceptions fausses de la vie 
chrétienne, qui la présentent sous l’as­
pect de la facilité, voire de la commo­
dité et de l’intérêt temporel et person­
nel, alors qu’elle doit toujours porter, 
imprimé sur son visage, le signe de la 
croix. C’est le signe du sacrifice sup­
porté, mieux : accompli par am our : 
par amour du Christ et de Dieu, par 
amour du prochain, voisin ou éloigné.

Qu’on n ’aille pas dire que c’est là 
une vision pessimiste du christia­
nisme ; c’est une vision réaliste, sur­
tout en ce qui concerne son dévelop­
pement et son affirmation comme 
Eglise. L’Eglise doit être un peuple 
d’hommes forts, un peuple de témoins 
courageux, un peuple qui sait souffrir 
pour sa foi et pour la diffusion de la 
foi à travers le monde. En silence, 
gratuitement, et toujours par amour.

Ils existent, les chrétiens 
authentiques

Nous pourrions ici donner des preu­
ves qu’il existe vraiment aujourd’hui 
encore, ce peuple élu, constructeur de 
l’Eglise vivante et vraie, tendu dans 
l’effort évangélique de l’amour cruci­
fié. Oui, des populations entières exis­
tent, qui font de leur héroïque et si­
lencieuse foi dans le Christ, sans cesse 
menacée, le principe constructeur de 
la sainte Eglise de Dieu d’aujourd’hui 
et de demain. Oui, elles existent les 
familles exemplaires de religieux et de 
religieuses qui, en quête de la perfec­
tion chrétienne, quittent toutes cho­
ses et donnent tout « en vue de la 
construction du corps du Christ » 
(Eph. 4, 12) : qu’elles soient bénies. Et 
que soient également bénis ceux dont 
la vie quotidienne s’ouvre aux infu­
sions de l’esprit vivifiant des béati­
tudes de l’Evangile : vous, les pau­
vres ; vous, les doux ; vous, qui pleu­
rez ; vous, les miséricordieux ; vous, 
les cœurs purs ; vous, les affamés et 
les assoiffés de justice ; vous, les arti­
sans de la paix, vous, persécutés à 
cause de la justice, vous êtes les cons­
tructeurs, vous êtes les citoyens du 
royaume du Christ, ici bas d ’abord 
durant les jours éphémères de la vie 
terrestre pour être plus tarcfles fils du 
royaume éternel de Dieu.

C’est par la vertu, par la force, par 
la croix qu’on construit, avec lui et 
pour lui, l’Eglise du Christ.

Avec notre bénédiction, qui est celle 
de Pierre. » Georges Huber

sai cinq émissions de deux heures au maxi­
mum par jour du 13 au 25 septembre, con­
sacrées aux travaux de la Constituante 
jurassienne. Ces émissions, a déclaré le 
porte-parole du gouvernement, le vice- 
chancelier Buser, devront offrir une garan­
tie suffiante d ’impartialité et refléter la 
diversité des opinions. Toute publicité 
payante sera interdite.

tater quels sont les désirs concrets des 
autorités italiennes. La délégation suisse, 
qui n’aura pas de compétences financières, 
sera dirigée par Mme Francesca Pometta, 
de la direction des organisations interna­
tionales du Département politique fédéral, 
et comprendra des représentants de l’hy­
giène publique, de l’état-major de la dé­
fense nationale et du corps d’aide en cas 
de catastrophe.

grand succès populaire, mérité.
Tous les téléspectateurs qui auront été 

séduits par la forme d ’humour de « A u  feu 
les pompiers » ne voudront donc pas man­
quer les « Amours d ’une blonde » qui, rap- 
pelons-le, passera sur le petit écran demain 
soir. (R)

Reprenant ses travaux après deux mois 
de vacances, la Constituante jurassienne a 
accepté la démission du maire de Porren- 
truy, M Gabriel Theubet, dans l’attente que 
soit entérinée par le Conseil exécutif ber­
nois l’élection du premier viennent-ensuite, 
M' Frélechoux, de Porrentruy également. 
Puis le bureau, se référant à la question 
écrite posée par le conseiller national radi­
cal antiséparatiste, M. Roland Staehli, de 
Tramelan, au Conseil fédéral et à la ré­
ponse que ce dernier avait rendue publique 
récemment, a publié une déclaration disant 
qu’il n ’entendait pas jouer le petit jeu des 
questions-réponses. Il fera part directement 
au Conseil fédéral des inexactitudes conte­
nues dans sa réponse à M. Staehli et s’en 
tiendra pour le surplus, aux termes du 
communiqué commun publié par le bureau 
de la Constituante et le Conseil fédéral 
après leur entrevue du 21 juin dernier. On 
le voit, la réplique du gouvernement moral 
du Jura au Conseil fédéral est extrêmement 
claire, puisqu’elle ne fait pas moins que de 
relever que la réponse du Conseil fédéral 
contient des inexactitudes.

Le président Lâchât indiqua que, selon 
toute vraisemblance, la première lecture 
serait terminée à fin octobre, la seconde 
commencerait au début de décembre et le 
vote populaire de ratification de la Consti­
tution jurassienne pourrait sans doute avoir 
lieu avant Pâques 1977. Beaucoup estiment 
cependant que ce délai sera outrepassé et 
que le vote populaire ne sera pas mis sur 
pied avant les vacances estivales de 1977.

Abordant la matière constitutionnelle, 
l’assemblée a décidé la création d ’un bu­
reau permanent de la condition féminine. 
Il aura pour tâches d ’améliorer la condi­
tion de la femme, de favoriser son accès à 
toutes les responsabilités et d’éliminer les 
discriminations dont la femme peut faire 
l’objet. La loi réglera son fonctionnement, 
mais il dépendra vraisemblablement d ’une 
direction cantonale. Les radicaux vou­
laient que ce bureau ne soit pas perma­
nent et que ses tâches ne soient pas énu­
mérées dans le texte fondamental ; ils ont 
été mis en minorité.

Les députés ont ensuite entériné les deux 
articles consacrés à la culture et à l’éduca-' 
tion des adultes. Il a été retenu les proposi­
tions des quatre principales associations 
culturelles jurassiennes, soit l’Emulation, 
l’Université populaire, l’Association juras­
sienne d’animation culturelle et l’Institut 
des lettres et des arts, pour une fois unani­
mes, qui préconisaient le texte suivant : 
l’Etat et les communes soutiennent les acti­
vités culturelles dans le domaine de la 
création, de la recherche, de l’animation et 
de la diffusion. Le parti radical s’y rallia, 
étant entendu que les activités scientifiques

Fusion du Vaterland 
et des Solothumer 

Nachrichten
LUCERNE/SOLEURE. -  Depuis hier, les 
Solothumer Nachrichten paraissent aux 
éditions du Vaterland, à Luceme. A l’ex­
ception des pages régionales et locales, les 
deux journaux sont identiques. Pour leur 
part, les pages publicitaires sont en grande 
partie identiques. Les deux quotidiens ont 
je même format et la même conception 
graphique, le Vaterland, organe central du 
PDC de Suisse alémanique, indique dans 
son numéro d ’hier que les Solothumer 
Nachrichten sont publiées à Lucerne mais 
que les rédactions régionales restent à 
Soleure et à Olten. Par cette fusion, le 
Vaterland atteint un tirage de 65 000 exem­
plaires et devient ainsi le principal quoti­
dien de Suisse centrale et le quatrième plus 
grand journal de Suisse alémanique.

Dubied : espoir 
en l’Exécutif 
neuchâtelois

Le Conseil fédéral s’est d ’autre part pen­
ché sur le conflit de travail de Dubied à 
Couvet, Marin et Peseux, dans le canton de 
Neuchâtel. Vu l’importance de cette entre­
prise et les possibilités de travail qu’elle 
offre dans le canton, le Conseil fédéral 
prend acte avec inquiétude du raidissement 
des positions. Il exprime l’espoir que les 
efforts entrepris par le Conseil d ’Etat du 
canton de Neuchâtel en vue d’un 
règlement du conflit aboutiront à brève 
échéance.

Des soldats suisses 
dans la principauté 

du Lichtenstein
BERNE. -  Au cours d ’un exercice de nuit, 
75 soldats suisses et 50 chevaux des trou­
pes du train ont pénétré à la fin août, par 
erreur, de quelques centaines de mètres sur 
le territoire de la principauté du Lich­
tenstein. Dès que les soldats ont remarqué 
leur erreur, ils ont regagné le territoire de 
la mère patrie. Selon le Département mili­
taire fédéral, l’ambassade de la principauté 
à Berne a été informée au sujet de cette 
« violation de frontière », sans que protes­
tation ait été déposée par ce pays voisin.

ne seraient pas négligées. Enfin les députés 
confient à l’Etat et aux communes de 
veiller à la conservation, à l’enrichissement 
et à la valeur du patrimoine jurassien, no­
tamment du patois. Adjonctions proposées 
par les chrétiens-sociaux, la protection du 
patois jurassien donna lieu à de savoureux 
débats, dont quelques phrases furent même 
prononcées en patois, contrairement aux 
prescriptions réglementaires. Issu de la lan­
gue d’oïl, le patois jurassien devra donc 
être protégé et mis en valeur par le futur 
Etat.

Sans discussion, l’assemblée admet en­
suite que les écoles professionnelles dépen­
dent de l’Etat. Au chapitre des droits poli­
tiques, elle décide d ’octroyer le droit de 
vote et d ’éligibilité à 18 ans, par 30 voix, 
tout en supprimant le délai d ’attente de 
trois mois pour les nouveaux venus dans le 
canton. La loi réglera les cas dans lesquels 
un électeur est privé de ses droits politi­
ques.

On aborde alors un article disant : « La 
loi règle les droits politiques des Jurassiens 
établis à l’extérieur du canton. » S’ils sont 
domiciliés à l’étranger, ils jouiront des 
droits politiques prévus dans la nouvelle 
loi fédérale qui entre en vigueur le 1" jan­
vier prochain. Si ces Jurassiens exilés sont 
domiciliés dans un autre canton suisse, ils 
ne peuvent exercer de droits politiques 
dans le Jura, ainsi que le stipule l’article 43 
de la Constitution fédérale. Le renvoi du 
problème au législateur doit permettre à ce 
dernier de prévoir une consultation d ’un 
organisme représentant les Jurassiens de 
l’extérieur, en cas de modification consti­
tutionnelle notamment, de même que le 
droit d ’éligibilité pour les Jurassiens de 
l’extérieur qui, après coup, devraient évi­
demment s’établir dans le territoire du fu­
tur canton. Ce sont là les revendications 
essentielles présentées par les Jurassiens de 
l’extérieur qui ont été admises dans la 
Constitution jurassienne. Bien entendu, les 
Jurassiens de l’extérieur ne pourront exer­
cer de droits proprement politiques dans le 
futur canton s’ils n’y sont pas domiciliés.

V. G.

DERNIÈRE HEURE
LE FEU DANS 
LE BATIMENT 
DE L’HÔTEL 
DE LA GARE

SION. -  A 2 h. 40 ce matin les 
pompiers étaient alertés, le feu 
s’étant déclaré dans le magasin 
nettoyage à sec, sis dans le bâti­
ment de l’hôtel de la Gare â Sion.

Les pompiers, conduits par le ca­
pitaine Pierre Ebiner, se rendirent 
rapidement maîtres du sinistre. En­
tre-temps de nombreux clients de 
l’hôtel, apeurés, évacuèrent les 
lieux, pendant que d’autres conti­
nuaient à dormir sans qu’un dan­
ger particulier, semble-t-il, ne les 
menace. Un gros nuage de fumée 
conduit par une gaine technique 
s’échappait par le toit. Les corri­
dors n’étaient pas épargnés non 
plus.

Les dégâts au magasin sont très 
importants.

L’Angleterre à sec
Suite de la première page
accordée à l ’industrie et à l ’agri­
culture (utilisant norm alem ent p lus  
d ’un tiers des réserves).

Déroutante m étéorologie : un
éditorialiste de Fleet Street laisse 
entendre q u ’elle est peut-être une  
« bénédiction du ciel » pour le 
Gouvernement travailliste : une
industrie stagnante, p lus d ’un m il­
lion et dem i de chômeurs, la 
hausse des prix, l ’échec de la po li­
tique de contrôle de l ’in fla tion  ? 
Conséquences, directes ou indirec­
tes, de d ix-huit mois de tem ps 
anormalement sec ! C 'est simple, 
encore fa lla it-il y  penser, com m e  
l’œ uf de Christophe Colom b ! 
L ’approvisionnem ent d'eau coupé  
dix-sept heures par jour dans le sud  
du Pays de Galles ? Le tapage qui

en est fa it perm et de m asquer la 
faillite  accablante de l ’ensem ble de 
la politique travailliste.

Tout le m onde s ’y laissera-t-il 
prendre ? La m étéorologie ne 
sem ble pas tromper les dirigeants 
syndicaux. Ils ont décidé de 
dem ander des explications à M. 
Callaghan au sujet du nom bre re­
cord de chôm eurs lors de leur pro­
chain congrès de Brighton, où Ton 
s ’attend à une atm osphère hou­
leuse. D e passage à Glasgow, le 
m êm e Callaghan a é té  froidem ent 
accueilli, e t m êm e chahuté. « On 
peut tromper tout le m onde quel­
que temps, e t quelques-uns tout le 
temps, mais Ton ne peu t pas trom ­
per tout le m onde tou t le tem ps  », 
disait Lincoln.

Pierre Hofstetter

L’article sur la radio et la TV incomplet 
pour le directeur de la SSR

L’AUDIENCE GÉNÉRALE DU PAPE

Là où est Pierre, là est l’Eglise

SEVESO: AIDE SUISSE ACCEPTÉE

CONSTITUANTE JURASSIENNE
Vote à 18 ans, protection du patois 

et droits politiques des émigrés
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Milan : terrorism e à la carte
MILAN (A T S/A FP). -  Quatre bandits armés et m asqués ont 
attaqué mardi soir un restaurant de Milan, et se sont em parés en 
quelques instants des portefeuilles et des bijoux de tous les 
clients : le butin s’élève à environ 10 m illions de lires (30 000 
francs suisses).

Après leur forfait, les inconnus, qui avaient tiré des coups de 
feu d ’intim idation, ont pris la fuite à bord d ’une voiture.
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L’Irlande du Sud se défend 
du terrorisme venu du Nord

Mao est toujours là...

DUBLIN (ATS/AFP). -  L'adoption du projet de loi, établissant immédiatement l’état 
d'urgence en Irlande du Sud, a surpris hier les observateurs qui s’attendaient à un débat 
prolongé et à une lutte encore plus serrée entre la majorité et l’opposition.

PEK IN  (A TS/A FP). -  Le présiden t Mao 
T sé-toung se trouve bien à Pékin, a ind i­
qué h ier l’agence C hine nouvelle.

D ans une dépêche rendan t com pte de la 
réunion qui s’est tenue  h ier au  palais du 
Peuple à Pékin, en l’h onneur des héros du 
trem blem ent de terre  du  28 juillet, l’agence 
a en effet précisé que plus de 3500 ém i­
nents représen tan ts d ’organisations de se ­
cours ont eu « le très grand h onneur et la

joie » d 'ê tre  rassem blés dans , la capitale 
chinoise où se trouve « le grand leader, le 
président Mao ».

L’agence chinoise dém ent ainsi les in for­
m ations publiées h ier par un journal a u s­
tralien selon lesquelles le p résident Mao 
aurait quitté Pékin après le trem blem ent de 
terre et q u ’il au ra it été transféré hors de la 
capitale •< en prévision de son retrait défi­
nitif du  pouvoir ».

C’est sans doute la fermeté dont a fait 
preuve le premier ministre sud-irlandais, 
M. Liam Cosgrave, en présentant le projet, 
qui a emporté la conviction des députés du 
Dail : ils ont adopté le projet par 70 voix 
contre 65. Quelques minutes avant, le 
Sénat s’était prononcé dans le même sens 
par 35 voix contre 18.

A l’issue de 15 heures de débat, le pre­
mier ministre Liam Cosgrave avait en effet 
repris la parole pour condamner sévère­
ment l’attitude du Fianna Fail, le parti 
d’opposition, qui a refusé, a-t-il dit, de 
« prendre clairement position contre la m e­
nace qui pèse sur l’Etat d’Irlande du Sud ».

APRÈS L’EXPULSION D’UN DIPLOMATE IRANIEN

TÉHÉRAN (ATS/AFP). -  A la suite de l'expulsion de Suisse de M. Ahmad Malek- 
Mahdavi, premier secrétaire de la mission de l’Iran auprès de l’ONU à G enève, expulsion à 
laquelle l’Iran a répliqué en déclarant à son tour un diplomate suisse « persona non 
grata », la presse téhéranaise a repris hier matin le texte de la déclaration gouvernementale 
rejetant les accusations suisses à rencontre du diplomate iranien.

Seul quotid ien  à com m enter l’incident 
d ip lom atique irano-suisse, le Journal de 
Téhéran, dans un com m uniqué intitulé 
« Hypocrisie suisse », accuse le G ouver­
nem ent suisse de se ranger du côté 
de ceux qui voient « d ’un m auvais œil la 
puissance stabilisatrice de l'Iran  » dans le 
golfe Persique.

« En agissant de la sorte envers le d ip lo ­
m ate iranien, le G ouvernem ent suisse a 
m ontré q u ’il ne respectait les règles in ter­
nationales que lo rsqu’elles sont en sa 
faveur », poursuit le journal, rappelan t en­
suite l’occupation  et le « pillage » du con­
sulat d ’Iran à G enève par des « sabo teurs 
in ternationaux », le 1" juin dernier. R epro­
chant au G ouvernem ent helvétique d 'avo ir

m anqué à son devoir de pro téger la rep ré ­
sentation consulaire  iranienne et d ’avoir 
autorisé les au teurs de l’occupation  à q u it­
ter im puném ent la Suisse, le Journal de 
Téhéran  conclu t :

« D orénavant, lorsque nous en tendrons 
parler de l'a ttachem ent de la Suisse aux rè­
glem ents in ternationaux  et de sa neu tralité  
sur la scène in ternationale, nous saurons ce 
que cela veut dire et ne pourrons nous 
em pêcher de sourire devan t cette hypocri­

sie qui ne pourra plus nous trom per ».
C ependant, con tacté  par téléphone, le 

prem ier consul et secrétaire à l’am bassade 
de Suisse en Iran, M. Paul Vipfeli, a 
souhaité que l’expulsion du d ip lom ate ira­
nien de Suisse n ’ait pas de « conséquences 
néfastes » sur les relations bilatérales, é tant 
donné que son gouvernem ent accorde une 
grande im portance à ces relations.

Q uant à l’U nion des é tud ian ts iraniens 
de France, elle déclare, dans un com m uni­
qué que la police secrète du chah (Savak) 
se prépare à transférer son centre d ’ac ti­
vités en Europe, à Paris, à la suite de l'ex ­
pulsion de Suisse du chef de son réseau, à 
Genève.

Des cadeaux... quelle horreur!
W A S H IN G T O N  (A T S /A F P ). -  M. Cla- 
rence Kelley, directeur du FBI (Sûreté  fédé-

Un Suisse condam né à Moscou
MOSCOU (A T S/A FP /D P A ). -  Un ressor­
tissant suisse, âgé de 29 ans, M. W illy D a­
vid Schaffner, de Dübendorf (ZH), jugé 
hier à Moscou pour trafic de drogue, a été 
condamné par le tribunal municipal de 
Moscou à quatre ans de camp de travail à 
régime sévère. Il avait été arrêté le 2 juin à 
l'aéroport de Moscou alors qu'il transpor­
tait 1,1 kilo de marijuana et 300 grammes 
de haschisch.

Le tribunal a également décidé de lui 
confisquer les devises dont il était porteur 
au moment de son arrestation le 2 juin, 
ainsi qu'une ceinture ancienne en argent

qu'il avait oublié d ’inscrire sur sa déclara­
tion de douane.

L'avocat de l'accusé, M‘ Isaac Skliarski, 
a déclaré, à l’issue du procès, que la sen­
tence était trop sévère et que son client 
allait faire appel.

M. Schaffner disposera de sept jours 
pour faire appel à compter du moment où 
le texte de la condamnation, traduit dans 
sa langue maternelle, lui aura été remis.

Le tribunal n ’a pas pris en considération 
l’argumentation de l'avocat établissant une 
différence entre les drogues dures et les 
drogues douces avant de prononcer la con­
damnation.

Un marché savoureux

La saison des champignons a commencé et, en Autriche, les enfants se font un 
supplément d ’argent de poche en les ramassant dans les forêts pour les vendre 
ensuite aux automobilistes. Ici, sur la route B 35, près de Zzvettl, la vente de 
bolets géants.

raie) se trouve sous le coup d ’une enquête  
du D épartem ent de la ju stice  don t il avait 
lu i-m êm e ordonné q u ’elle n ’épargne aucun  
des m em bres de son bureau.

Après avoir reconnu m ardi q u ’il avait, à 
l'occasion de fêtes de N oë l ou du Jour de 
l ’An, accepté des cadeaux de va leur de  ses 
employés, M. K elley a assuré q u ’il était 
prêt à les restituer.

Toutefois, selon le  W ashington Post 
d ’hier, ces assurances n ’on t pas sa tis fa it la 
com m ission chargée d ’enquêter sur les m a l­
versations financières au sein du  FBI. 
D ’après le quotidien, M. John Dozvd, res­
ponsable de l ’enquête, serait m êm e a llé  
ju sq u ’à dem ander le renvoi de M. Kelley, 
en fa isan t valoir que  ce dernier ne  pouva it 
contrôler des subordonnés qui lui offraient 
des cadeaux de prix.

Le Parlement sud-irlandais va mainte­
nant examiner l’ensemble des textes légis­
latifs renforçant les mesures antiterroristes 
applicables en Irlande du Sud. Les nou­
velles lois permettront en particulier à la 
police irlandaise de détenir pendant sept 
jours sans jugement, au lieu de 48 heures, 
les personnes suspectées de terrorisme.

PEINES PLUS LOURDES 
ET NO UVEAUX DÉLITS

D’autre part, une nouvelle loi criminelle 
prévoit des peines plus lourdes pour les 
délits déjà existants et définit de nouveaux 
délits dans le cadre de la lutte contre le ter­
rorisme. Cet ensemble de textes devrait 
être adopté par le Parlement à la fin de la 
semaine prochaine.

Certaines dispositions des nouvelles m e­
sures antiterroristes étant contraires aux 
libertés individuelles proclamées par la 
Constitution sud-irlandaise de 1937, le gou­
vernement a dû proclamer, pour la pre­
mière fois depuis la guerre, l’état d’ur­
gence.

Malgré l'hostilité de l'opposition à cette 
mesure, les observateurs n'ont cependant 
jamais douté que le gouvernement réussi­
rait finalement à faire adopter le projet de 
loi, d’autant plus qu’il dispose de la majo­
rité au Parlement.

M. Cosgrave est dans une position diffi­
cile car il veut d'une part éviter que la lutte 
menée en Irlande du Nord par l’ÎRA provi­
soire contre le Gouvernement de Londres 
ne déborde en Irlande du Sud et d ’autre 
part éviter de soutenir trop ouvertement la 
Grande-Bretagne en raison de la vivacité 
des sentiments nationalistes dans son pays, 
estiment les observateurs.

SOUTIEN DE L’OPINION PUBLIQUE
L'opinion publique est cependant dispo­

sée à soutenir une politique de fermeté 
contre les activités de l’IRA provisoire de­
puis la mort de l'ambassadeur britannique 
à Dublin, tué par les terroristes à quelques 
mètres de son domicile.

D ’autre part, une série d’explosions, qui 
ont provoqué lundi dernier environ un mil­
lion de livres de dégâts dans trois bars et 
deux cinémas du centre de Dublin, sans 
faire de victimes, sont venues rappeler à 
point nommé aux députés la nécessité 
urgente d’agir contre le terrorisme.

Pays de Galles : l’eau rationnée
LONDRES (ATS/AFP). -  Le sud-est du Pays de Galles est devenu, hier, la première 
région de Grande-Bretagne à mettre en application le plan gouvernemental de 
rationnement d'eau à l'industrie.

Les autorités ont installé des compteurs pour chaque entreprise et les industriels ont 
reçu pour instructions de ne pas dépasser 50 % de leur consommation estimée.

Les écoles de la région libéreront, d ’autre part, chaque jour, une heure plus tôt les 
75 000 enfants des écoles qui ont repris la classe hier. Ceci permettra aux mères de famille 
de débarbouiller leur progéniture avant les coupures quotidiennes dans l'alimentation 
d'eau. Certains quartiers ne sont, en effet, approvisionnés que sept heures par jour.

D’autre part, la marine nationale pourrait apporter son concours dans la lutte contre la 
sécheresse. Plusieurs bâtiments de la « Royal Navy » serviraient à transporter de l’eau vers 
les régions les plus touchées. (Voir en page I)

France : un « super » porte-parole et 
un délégué à la condition féminine

PARIS (A TS/R euter). -  La nom ination  de 
M. Jean-Philippe Lecat au  poste de chargé 
de mission au secrétariat général de la 
R épublique française a paru  hier au jour­
nal officiel.

M. Lecat, 41 ans, ancien secrétaire d ’Etat 
chargé du  budget, sera un « supe r porte- 
parole » de l’Elysée et ses fonctions seront 
quelque peu copiées su r celles assum ées 
par le porte-parole’de la M aison-B lanche à 
W ashington.

Sa nom ination  fait suite à la suppression 
du secré tariat d ’E tat à l’inform ation.

★ ★ ★
PARIS (A TS/A FP). -  Le prem ier m inistre 
français, M. Raym ond Barre, a annoncé

hier au cours du Conseil des m inistres, la 
création d ’un poste de délégué à la condi­
tion féminine.

Ce délégué sera placé sous l’au to rité  di­
recte du  prem ier m inistre et sera chargé de 
suivre l'app lication  du p rogram m e d ’action 
adopté le 18 m ai dernier, précise un  com ­
m uniqué publié à l'issue du Conseil des 
m inistres.

Ce program m e qui avait été p résenté par 
M"" Françoise G iroud. alors secrétaire 
d ’Etat à la condition fém inine et désorm ais 
secrétaire d ’E tat à la culture du nouveau 
G ouvernem ent français, porte su r l ’étude, 
au cours des cinq années à venir, d 'un  en­
sem ble de m esures destinées à reconnaître 
l égalité effective des hom m es et des fem ­
mes.

La Syrie soutiendra M. Elias Sarkis
BEYROUTH (A T S/A FP/R euter). -  Duels d ’artillerie à longue portée et accrochages sur 
les lignes de front se sont poursuivis dans la nuit de mardi à mercredi à Beyrouth, en 
banlieue, dans la montagne et à Tripoli.

voir, le 23 septem bre, dans sa tâche de 
pacification et de reconstruction  du Liban.

Le président A ssad aurait déclaré à M. 
Sarkis que la Syrie n ’a pas de préférence 
en ce qui concerne le fu tur chef du  Gou-

Dans la banlieue sud-est, le front « trad i­
tionnel » (actif depuis dix-sept mois) de 
Chiah-A in R em m aneh a encore connu  une 
« nuit chaude », avec d 'in tenses tirs 
d ’artillerie lourde dirigés à l ’aide de fusées 
éclairantes. En m êm e tem ps, des accro ­
chages se déroulaient tout le long de la 
ligne de front.

La radio phalangiste annonce une « in­
tensification des accrochages sur le front 
Mtein - A intoura - Sannine - M rouge - 
Baskinta (à une trentaine de kilom ètres au 
nord-est de Beyrouth).

La « Voix de la Palestine » reconnaît que 
« les positions des forces com m unes (pales- 
tino-progressistes) ont été soum ises à des 
bom bardem ents aux m ortiers ». Mais elle 
ajoute que les forces com m unes on t ri­
posté, « infligeant de lourdes pertes aux 
concentrations de troupes isolationnistes ».

LE SOUTIEN DE DAMAS

Bien q u 'u n  sévère b lack-out officiel ait 
en touré les entretiens, m ardi à D am as, du 
président élu libanais, M. Elias Sarkis, avec 
le président syrien H afez al A ssad, des 
indications de bonne source confirm ent 
que M. Sarkis bénéficiera de l’en tier appui 
de D am as après son avènem ent au pou-

vernem ent libanais et n 'oppose de  veto à 
aucune personnalité sunnite.

Q uan t aux  relations avec la résistance 
palestinienne, M. Sarkis aura it soum is au 
président Assad un projet de double mé­
diation  : d 'u n e  part, entre la résistance pa­
lestinienne (et M. Joum blatt) et les p h a­
langes libanaises et, d ’autre  part, en tre  la 
résistance palestinienne et la Syrie.

Afrique du Sud: dialogue oui, diktats non
PRETO RIA (A T S /A F P ). -  L’Afrique du Sud ne laissera  
aucune personne étrangère ni aucun pays étranger lui dicter 
ce qu’elle doit faire, pas plus en ce  qui concerne sa 
politique intérieure que sa politique extérieure, a déclaré le 
premier m inistre sud-africain M. John Vorster, dans un 
com m uniqué publié hier soir à Pretoria.

La déclaration, qui est publiée trois jours avant le départ 
de M. Vorster pour Zurich, où  il doit rencontrer le secré­
taire d ’Etat am éricain Henry K issinger, précise aussi que 
l’Afrique du Sud n'accepte pas que les N ations un ies ou les 
organisations qui en dépendent dictent à un Etat sa 
politique.

Le premier m inistre sud-africain a insisté sur le fait qu’il 
voulait clarifier sa position avant son départ pour Zurich  
« pour éviter tout m alentendu ». Il a notam m ent indiqué  
que son pays n’accepterait pas que le Conseil de sécurité

des N ations unies se  laisse dicter les m esures à prendre 
contre l’Afrique du Sud par le président de la SW A PO  
(O rganisation du peuple du Sud-O uest africain), Sam  Nu- 
jom a. « L’Afrique du Sud, a-t-il ajouté, a don né la preuve 
qu'elle essayait avec honnêteté de créer un clim at propice  
à la recherche d'une solution pacifique en Afrique australe 
et continuera ses efforts dans ce  sens ».

L’AG ENC E TASS CRITIQUE

M OSCO U (A T S/R euter). -  Le com m entateur de l’agence  
Tass, M. Vladim ir K orochantsev, estim e que la prochaine  
entrevue de MM. Henry Kisinger et John Vorster constitue  
<< une séquence logique de la politique am éricaine en Afri­
que dont l'ob jectif le plus im portant, dans l'étape actuelle, 
consiste à sauvegarder les régim es racistes ».

Mutinerie au penitencier
HULL (Angleterre) (A TS/R euter). -  Une 
trentaine de détenus de la prison de Hull, 
une des m ieux gardées d ’Angleterre, sont 
grim pés m ardi soir su r le toit d ’un des b â ti­
ments d ’où ils ont bom bardé les passants à 
coups de tuiles. Plusieurs d ’entre  eux on t 
été légèrem ent blessés.

Les m utins, qui ont mis le feu à des m a­
telas, on t passé la nuit su r le toit.

Des violences, qui se seraien t p ro ­
duites contre les détenus de la prison 
de Hull (est de l’A ngleterre) sem blent, au 
moins partiellem ent, à l’origine de la ré­
volte qui a éclaté dans l'établissem ent.

Les prisonniers rassem blées su r le toit 
ont en effet confectionné des banderoles 
sur lesquelles on peut lire « Stop aux  b ru­
talités » et « Q uatre  gardiens on t battu  un 
prisonnier, nous dem andons une enquête 
publique ».

Lors des précédents troubles survenus à 
la prison, en avril dernier, les détenus 
avaient réclam é une am élioration du sa­
laire q u ’ils recevaient pour leur travail.

A 10 heures HEC, hier, la situation  était 
redevenue un peu plus calm e et les gar­
diens avaient réussi à faire revenir certains 
protestataires dans leur cellule.

« Paris-Match » change 
de propriétaire

PARIS (ATS/AFP). -  Le processus de restructuration de la presse française a connu hier 
un nouveau développement avec la cession de l’hebdomadaire Paris-M atch  au groupe 
Filipacchi, éditeur notamment de l'édition française de Play Boy.

Né en 1949 sous l’im pulsion d ’un indus­
triel du N ord, M. Jean Prouvost, Paris- 
M atch  était devenu rapidem ent un grand 
m agazine d ’actualité et de photos dont la 
diffusion dépassa largem ent le million 
d ’exem plaires. Mais les difficultés devaient 
surgir, Paris-M atch  n ’arrivait pas à ad ap te r 
sa form ule à une clientèle de plus en plus 
sollicitée par l'audio-visuel, et son tirage, 
ces dernières sem aines, atteignait à peine 
les 700 000 exem plaires.

En juillet dernier, quelques m ois après 
avoir vendu Le Figaro à M. R obert H er­
sant, M. Prouvost décidait de « d isperser 
les dernières parcelles de son em pire » et 
des négociations s’engageaient avec la 
librairie H achette, qui acquérait Paris- 
Match, ainsi que les m agazines Parents et 
Télé  7 jours (218 m illions d ’exem plaires).

Au m êm e m om ent, H achette décidait 
d ’assain ir son secteur presse et son prési­
den t-d irecteur général, M. Jacques Mar­
chandise, annonçait sa décision de rétro­
céder Paris-M atch  au  groupe Filipacchi. 
Dans le m êm e tem ps, la société Hachette 
abandonnait le g rand quotidien parisien 
France-Soir, ce qui provoquait de très vives 
réactions dans les milieux journalistiques.

M. Daniel Filipacchi, le nouveau pro­
priétaire de Paris-M atch, ancien  photo­
graphe de ce m agazine, est aussi l’éditeur 
de plusieurs journaux  de jeunes à grand 
tirage ainsi que du m agazine Lui.

Ce nouveau transfert de presse intervient 
un an après la vente du Figaro à M. Robert 
H ersant et un m ois après la prise de parti­
cipation du nouveau d irecteur du Figaro 
dans le capital de la société Presse 
Alliance, éditrice de France-Soir.


